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A LA VEILLE D'UN GRAND ANNIVERSAIRE

Smallwood : je suis prêt s 
à partir si Diefenbaker 
traite T.-N. justement!

Terre-Neuve: un 
reportage de 

René Lévesque

(en page 7)
Terre-Neuve, la province 

oubliée et lointaine, retient 
l'attention nationale depuis 
quelques semaines. Ce fut 
d'abord l'explosion provo­
quée par la grive des bûche­
rons, puis, ces jours derniers, 
le différend entre Ottawa et 
Saint-Jean au sujet du régi­
me des subventions. René 
Lévesque, qui a passé deux 
jours à Terre-Neuve, livre en 
exclusivité aux lecteurs du 
DEVOIR ses constatations et 
impressions. On trouvera son 
reportage en page 7.

MALTE:

L'industrie 
civile occupe 
les chantiers

Coup de théâtre à Saint-Jean: 
la question des accords avec 
Ottawa soulève la population

ST-JEAN, T.-N. — Le premier ministre de Terre-Neuve, M. Smallwood, a 
déclaré sannedi qu'il était dispos-é à démissionner dès la réouverture de la Léeis- 
lature provinciale, demain, si M. Diefenbaker consentait à laisser sa rancune de 
côte et à donner un juste traitement'' aux Terre-Ncuvicns. “Si M, Diefenbaker 
est en voie de faire expier à Terre-Ncuv: l'opposition que je lui ai livrée avec 
succès lors des dernières élections fédérales, a-t-il expliqué, je veux bien me retirer 
de la scene . Mais il a précisé qu il n en ferait rien sans la promesse formelle que 
sa province serait traitée dans un esprit de justice.
‘•Je croyais sincèrement, a-t-il Terre-Neuve et. le premier minis 

confie qu’en ee 10c anmversai tre Diefenbaker et quelle n'était 
re de noire entree dans la C'on- dirigée ni contre le Canada, ni 
federation, je verrais nos ac- contre la population canadienne 
cords financiers avec le gouver- : Il es! vrai, a t il ajouté que 
nement fédéral arriver à un ter- plusieurs Terre • Neuviens ne 
me heureux, que notre province pensent plus qu'en termes de 
obtiendrait la sécurité et que ; sécession. Mais il a reconnu que 
.te pourrais... retourner à mon sa province avait encore beau 
travail d'écrivain. coup d'avantages à retirer de

"Mais la grève des bûcherons ; l'union avec le Canada, ‘'.le 
et la question de l'aide finan- i crois... que nous resterons c'a 
cicre du gouvernement fédéral ' nadiens," a-t-il conclu à ee su 
me retiennent. Je ne partirai jet.
certes pas; je tiendrai Jusqu’au ' Economiquement la plus fai 
ho,u,1 , i ble des dix provinces. Terre

Il a fait comprendre qu'il ne Neuve, en effet, ne se soutient 
voulait pas qu'on pût lui repro- dans une bonne mesure que 
cher "de délaisser ma lâche et grâce aux subventions que le 
d'abandonner Terre-Neuve". fédéral lui octroie sous divers :

Rappelocs qua quelques se- titres 
marnes d'intervalle, le gouverne j-, .
ment central a refusé de renfor oum'a révélé lè nremieV^i 
cer les policiers fédéraux sta nKt,-r'nvr,. r ,PI/Cu1 rr m-' 
lionnes dans ta réeien où sévi. T ?• r.fai' aV0"

qu il était déjà 1 auteur de six

Appel du pope aux chefs d'Etat:

Donnez au mondea

un règne de paix If

Le Sùint - Père se penche pour baiser le pied d'un 
séminariste durant la ceremonie du lavement des 
pieds, le jeudi saint, à la basilique Saint-jean-dc 
Latran, à Rome. (l.hol(>, Pl)

'A VALETTE, Malte - 
Après lâO années sous la tutel­
le de l'Amirauté britannique,
dV la* v'a'let't^^m'^t?Confiés I dans" la"région'or sévît qu j| était d
société cnHCnB'arnev.SCellè-d’ on '^ft^rre n"1vTensaèteqü?il a^n | ■crir^cncore^uitre"1”1* • "" 
s'en souviendra, a offert'du i 11.pnt^rc,Tlr.nt I notamment un sûr 'rHUtnirelh

Iravitil aux 6,000 ________ ___ _______  ______  __ _________ ____
seul Canadien entièrement

ouvriers 
qu’employaient les chantiers 
sous la direction de la Marine 
royale.

Néanmoins, les leaders syndi­
caux de la Valette se sont abs 
tenus de prendre part à la céré 
monie qui marquait le change 
ment de mains, en signe de pro­
testation eontre une mesure 
Rubis estiment arbitraire. Dès 
aujourd’hui, les travailleurs 
cesseront de travailler durant 
une heure afin de manifester 
encore leur mécontentement.

On se souviendra qu'en aban 
donnant les chantiers maritimes 
la Marme royale avait déclen­
ché des émeutes nationalistes 
par suite desquelles les autori- 
I « britanniques avaient annulé 
la Constitution de Vile. Depuis 
ee jour, le gouverneur Robert 
l.eycoek assume les fonctions 
oui ressortissaient jusque-là au 
gouvernement élu.

ments financiers contractés en „„„. _____ . , ,
ver-- Terre-Neuve à l'époque de 15™'/ “L T entièrement 
l'union, soit en 194B. de ,,ouf aspects de

I histoire de la ( onfedcration, 
Pas de sécession , et le seul également encore

M. Smallwood a repris une dé ' ivan' pour la raconter . 
claratien antérieure, réitérant! V Diefenbaker, qui se trouve 
que la lutte s'engagerait entre ' présentement à Prince Albert,

en Saskatchewan, dans sa pro 
pro eirconscription, s'est refusé 
à faire la moindre observation 
sur les déclarations de M Small 
wood.

LA BRUTALITE AU HOCKEY

Jean Béliveau 
est blessé 
gravement

Jean Béliveau, l'as joueur 
de centre du Canadien, a 
été gravement blessé à la 
colonne vertébrale samedi 
au cours de la partie 
disputée à Chicago dans la 
présente série des élimi­
natoires. (Voir nos infor­
mations en page sportive)

.. ........................................................
LA_BRUTALITE AU HOCKEY 

— IX —

Les instructeurs déforment 
es jeunes qu ils dirigent

Rm Pierre VICEANT
la gianJe majorité de ou tolérés par les règle- 

crux qui s'adonnent au lino- ments. nn passe aux coups 
key sont de tout jeunes gens, déloyaux qui peuvent érhap 
des adolescents. ( est dire per à l'arbitre et donl les 
que leur jugement et leur es- effets dévastateurs comprit 
raetère ne sont pas encore tenl la punition encourue 
formés et qu its sonl sensi- Il arrive Irop souvent qu'un 
Mes à toutes les influences joueur de défense costaud re 
l a pratique des sports peut çoive instruction de deseen- 
contribuer à former le earac dre un trop brillant cnmp 
1ère, mais pas le bockev tel leur de l'équipe adverse 
ou'il est actuellement ensei- i.a |oi dp ]a jmiK,0 ,rnri à
t:no' devenir le code d'éthique du

Dans les ligues organisées, hockey. Pour des jeunes sans 
la plupart des instructeurs expérience, il y a toujours 
sont d'anciens profession risque que les habitudes ac 
neis. Ils sont presque tous quises sur la glace se manu 
plus ou moins liés aux ré- festent dans la ue de tous 
seaux de recrutement et de les jours On denome les 
dressage établis par les ma films et les "oom'es" nui peu- 
gnals La grande ambition vent ineiter à la xiolenee, 
de ees instructeurs est de pourquoi ne pas dénoncer la 
(nrmer le plus grand nombre x iolenee dans les sports" 
possible de loueurs qui fc , , ,rent leur chemin dans les . Us M"nos tueurs de hoc 
circuits professionnels, Ils 
enseigneront donc aux jeu­
nes qui leur sonl eonfiés le 
jeu rude et brutal si fort en 
honneur aujourd'hui.

Pratiqué selon les règles, 
le bockev est déjà un sport 
xiril qui éprouve le courage 
el l’endurance. Il n’est pas

Mexique: trains 
a’'andonnés partout
MEXICO. Lne grève nalio. 

nale paralyse depuis hier le sys­
tème ferroviaire de 14.nno milles 
du Mexique Le gouvernement 
est vile intervenu, cependant, et 
a fait arrêter des centaines de 
meneurs ouvriers. Des troupes 
ont été immédiatement envoyées 
dans les différentes gares pour 
protéger les installations et 
prévenir les désordres.

Mais déjà, les effets de la 
grève se faisaient sentir, car des 
milliers de villégiateurs se trou­
vaient ainsi dans l'impossibilité 
de rentrer dans leur foyers, le 
dimanche de Pâques.

La grève a réellement débu 
lé mercredi dernier, alors que 
les employés de deux pelites 
compagnies ont commencé à 
qitilter le travail pour appuyer 
leurs revendications relatives 
aux salaires. Samedi soir, com­
me l'arrêt de travail menaçait 
de se propager à lout I" pax s I" 
gouvernement a fait arrêter iv 
meirio Vallejo, chef du sxmli 
rat des cheminots et plusieurs 
de ses lieutenants.

L<‘

tlitn* it' momlo

Pék in décide de transformer 
e Tibet en pays satellite avec 

un régime communiste
DELHI. — Les observateurs les plu; autorisés des affaires tibétaines affir­

maient en fin de semaine que la transformation systématique du Tibet et un Etat 
communiste satellite de Pékin va maintenant commencer, les troupes chinoises 
ayant pratiquement maté le soulèvement et obtenu le concours du "panchcn lama” 
comme chef de gouvernement fantoche.

” . Selon ces spécialistes, le sou Dans i'unc de scs lettres en
lèvenicnt de la semaine demie réponse au dalai lama, le corn 
je a marque la fin de la période mandant chinois, le général Tan 
intermédiaire et l'échec des ten- Kuan san. accuse le gouverne 
tative de compromis qui avaient ment du lama d'avoir secrète 
jusqu'ici caractérisé le protcc- ment encourage la révolte Le 
torat ", La rébellion et la fuite commandant menace de pren 
du dalai lama et de son gnu dre des mesures pour "sauve 
vernement auraient enlevé aux garder la solidarité el l'unifica 
dirigeants de Pékin leurs der lion" du Tibet si le gouverne 
niers scrupules et les auraient , menl du lama n'agit pas de lui- 
convaincus que désormais il même, 
n'y a qu’une voie ■■ suivre: tout r.in.u ...i.u. , 
mettre en oeuvre pour faire du p la situation
Tibet un "pays mcialiste mo L attitude des nationalistes rhi 
dèle", en utilisant la force mi- nois à Formosc incite egalement 
litaire, la propagande et l'édnea- ,0s rouges chinois à écraser la 
lion des jeunes. j révolte avant qu'elle ne se pro-

Pékin blâme le datai lama ' î

>dfHinM n, CX ? 'rt ,rs f,"r Titionalisies auraienl delà rn 
al,ra" sl,PPosé- ; vitaiHé les rebelles par la voie I 

menl écrites au commandant j c|PS ajrs rt j|s pourraient songet
disZUnucCdehT;?/U TibKr,t’tV a d’offleiers de liaison
En» Jtè • ? .r*, rrs , d’experts en communications, el
1 ont enlevé et 1 ont emmene à ! d autres secours !
Loka, dans le sud est du Tibet. i » xLe dalai lama, selon la radin . JTùVnMi,0Æid*/\pê!'rnLf!ue i 
communiste, aurait également i AIevo e s étendra a la Chineécrit o.ue les rebelles avaient j »!mVTi’I.„CPri11!* f,lr P<’rn,eHra|t | 
menacé rie le tuer Quand il vmi • ' de réaliser leur vieux

gu on ! a enleve pour l’empé-
cher d agir. I (suite n la page fi)

• 1ST -CM 1ST. I# gnuvrr- 
nement soviétique vient de lan- 
trr un nouvel appel aux pays 
ort (dentaux pour la aignature 
d'un ’traifé de non-agresvion 
mire l'OTAN et le parte de Var­
sovie. Par ailleurs, Moscou ron- 
firme qu’il est di-po-s à parfl- 
«Iprr à une rrunlotrjev minis 
très des affaires étrangères fout 
f'n répétant qu'une •Tonférenre 
au sommet” est le seul moyen 
d'en arriver à un arrord sérieux.

• TlH| i \près avoir formé
un gouvernement fantoche, Pé­
kin serait résolu h tout mettre 
en oeuvre pour transformer réso­
lument le Tibet en pays satel­
lite doté d’un résimr communis­
te. seule manière selon 1rs dlrl- 
Rtants chinois d empocher la ré­
pétition du soulèvement avorté, 
le dalai-lama est en fuite: on 
dit qu'il songerait à former un 

Rouvernement libre . Les etiR.i- 
Rements se continuent dans le 
pavs Pékin a rappelé à l'Inde 
le traité slno-lndirn prévoyant le 
respect de la souveraineté de 
chacun des pays par l’autre.

• Ht \h '■xflo!» de», rapports 
persistants. |<» premier ministre 
Kassem serait soumis à de fortes 
pressions par l’extrême-ganche 
pour qu’il rompe tous Mens avec 
l’Occident. (Voir pape V)

• UTUQl I N’OIRI t ne
commission parlementaire rt en­
quête attribue en partie A l’at­
titude méprisante rie la majorité 
des Blancs envers les Noirs 1rs 
événements sanglants du début 
de janvier au Congo belge. (Voir 
page 5.)

• HONti R || 1rs autoritéu
communistes auraient enîreprP 
la collectivisation des terres et 
recourraient aux procédés le. 
plus brutaux pour vaincre ta ré­
sistance des pas sans bonrrn!
(Voir rage ’) )

• I MTs ! mv | ne cnm 
mission du ministère de dé- 
fen'r d clare que le sv ,terne de 
protection contre le- «ous-m* 
rins nucléaires e t mut A fait 
Insuffisant. (Voir p^ge y.)

CITE DU VATICAN. Pour l.i deuxieme foi, en 
24 heure,, le p.ipe |c.m XXIII s invite le, dirigeant, 
de l'univers à régler leurs divergence, et instaurer una 
poix dur.iblc d.m, le monde. Le Suint Porc , adressait, 
hier, à une foule de 40.000 fidèles massée à l'intérieur 
de la basilique Saint Pierre de Rome, ou il a présidé 
une ceremonie de trois- heures, en la fête de Pâques. 
A la fin de ccttc ceremonie, le pape est monté au 
balcon du Vatican et il a donne sa benediction aux 
250.000 pèlerin, agenouilles sur la place détrempée. 
La foule, qui avait attendu une heure sous une pluie 
battante, a ovationné le souverain pontife.

Le pape, qui célébrait sa pir xers et leur avait rappelé leur 
mière messe pascale comme Vi ; devoir de garantir le respect des

ndameeaire du Christ, était une heure droits fo ntaux de la per
en retard sur l'horaire prévu, j sonne humaine 

Ce retard a eréé une certainr !. Le Souverain l’ontife, qui par
confusion sur le réseau interna 
lion,il de radio qui so préparait 
à diffuser à travers le monde la 
bénédiction "urbi et orbi".

Au cours de son allocution, du 
rant la messe de Pâques, le 
Saint-Père a exprimé l'espoir 
’’que tous les hommes qui sonl 
responsables du sort des peuples 
pourront, dans un esprit de jus 
liee et de collaboration, trouver 
des solutions à toutes leurs dis­
cordes dans l'intérêt supérieur 
de la paix universelle."

Il a aussi parlé du "Christ qui 
pleure aver |cuite l'humanité nu 
moment ou dans de vastes re 
glons du globe les libertés hu­
maines sont étouffées, détruites 
ou du moins constamment mena 
rées."

La veille, dans un premier me; 
sage pascal, le pape avait lancé 
un appel aux dirigeants de Puni-

lait alors de ses appartements di 
Vatican à un auditoire de mil 
lions de personnes t'écoutant 
par le truchement de la radie 
ou de la télévision, a déclaré :

"Nous faisons Une prière pont 
que la paix, rôtie fille de la don 
ceur el de la bonne volonté, puis 
se Instaurer un règne durablt 
parmi les nations rendues plu; 
anxieuses que jamais par les mia 
ges qui viennent, de façon répé 
(ce, assombrir l'horizon.

"Nous prions pour 1rs chef; 
d'Etat qui s'unissent à nous pmu 
reconnaitre que leur haute mis 
sion ne les élablit pas en arbitrés 
mais on guides des nations.

"A ceux là nous disons qu’il; 
sont liés par leur devoir à ga 
rantir le respect des droits fon 
dsmrntaux de la personne hu 
mainr.”

fsuite à fq page 6)

Le sous-marin atomique 
fera le transport des 
minerais de l'Arctique

Réaction de Moscou : complot avorté !
MOSCOU. - Dans le premier commentaire officiel sovié- 

L'iue sur les év énements du Tibet, Radio Moscou a déclaré 
hier que les événements dont re pavs est le théâtre sont une 
affaire interne qui ne rnnrrrnr que la République populaire 
de < hine Le commentateur a dit que les pays occidentaux 
el en particulier les Etal- Unis versent des larmes devant 
"I relire d une tentative fl» coup d'Etat préparée par le' 
milieux impérialistes ",

La radio a ajouté que la propagande occidentale déclenche 
une nouvelle campagne anticommuniste en vue r| aeernitre la 
lensi'in internationale iusle au moment nu il rxi.tr un espoir 
de mettre un terme à la guerre froide. Hier pour la première 
fniv les Russes ont entendu parler des événements du Tibet 
alors que les journaux nn! annoncé en manchettes la disso­
lution du gouvernement tibétain et la création d'un nouveau 
gouvernement par les autorilés de Pékin

Le 26 mars, c'est-à dire jeudi 
dernier, le sous-marin atomique 
Skale, de la marine américaine, 
parachevait un deuxième voya 
ge "d'exploration scientifique" 
sous les glaces de l'océan Arrli- 
que ; voyage de 12 jours au 
cours duquel il parcourut plu; 
de 3,000 milles en plongée el 
remonta dix fois à la surface

Exploration scientifique, cer 
les, mais orientée : les faits el 
les données recueillis seront 
indispensables à l'emploi des 
sous-marins ianee - projectiles 
qtie les Etats Unis enlendent 
mettre en oeuvre dès l’an pro | 
chain.

Le succès de relie épreuve i 
tentée à la pire époque de l'an 
née a toutefois permis à la j 
Marine américaine d'affirmer 
que le submersible atomique 
était capable "de fonctionner 
en tout temps dans les régions ! 
polaires".

La société britannique Mil , 
ehell Engineering, qui a annon j 
sé samedi soir à Londres nn | 
projet de construction de cargo 
submersible à moteur atomique, 
n'aurait sans doute pas deman I 
dé si éclatante confirmation, 
puisque son bâtiment ne sérail i 
appelé à naviguer que sous le» 
glaces de la baie d'Hudson 
améliorant les liaisons cnmmor 
riales avec la côte de l'Arcti ! 
que canadien

Mais la preuve est mainte 
nant faile la navigation sous 
marine est possible en toute 
saison, dans le Nord, el les suh 
mcrsibles peuvent facilement 
remonter à la surface, sans 
équipement spécial de Irouée

Déjà baptisé du nom de "Mn- 
bv Pick”, le cargo sqtts marin 
de la compagnie .Mitchell aura 
In forme d'une baleine. Mesu­
rant 6fl0 pieds de longueur, 
jaugeant 60,000 tonneaux, il vo­
guerait à une profondeur de 
300 pieds, à la vitesse de 25 
noeuds.

L’un des directeurs de la no 
cieté Mitehcll doit incessam­
ment se rendre à Ottawa afin 
de discuter avec les autorilés 
compélenles de l'opportunité 
de faire usage d'un sous-marin 
du genre pour le transport du

' fci I ; f|it rn <;• ;i 'vie
Bretagne

Construit au coût estimatif de 
$60 millions, le cargo sous ma 
rin de Mitchell pourrait èire 
lancé vers 1907 Les essais dos 
maquettes ont déjà révélé que 
l’ouvrage pouvait se réaliser 
aver succès.

I.e réacteur atomique du 
"Moby Diek" pourrait donner 
75.000 chevaux-vapeur de puis- 
'.meo et aurait une autonomie 
de 18 mots.

Gilles Constantineau

TOUT EN ACCEPTANT LA REUNION DES MINISTRES,

Moscou propose de nouveau : pacte 
de non-agression OTAN-Varsovie

lé

élé

key apprennent egalement 
oue la fin justifie les moyens. 
H faut gagner à tout prix. 
Kournir une brillante exhibi­
tion de jeu, cela ne vaut pus 
grand-chose si l'on a perdu. 
Pratiquer un jeu plus loyal 
et plus élégant que l'adver 
saire, cela rsl naïf el idinl 
H faut gagner par tous

(elle fois, |a proposition a 
reprise sous forme d'un commit, 
niqué du gouvernement sovié 
Loue, communiqué qui a 
publié par lagcnec 
de nouvelles "Tass" ... 
x erncmcnl de l'URSS reconnaît 
sans ambages que celle déela 
ration est faite à l'occasion de 

du

officielle 
Le gmt

les---------■> msn £<11(111 | | *«1 1 H'*

nr^essaire d en multiplier 1rs moyrns. C’est ainsi our Ton 
risettes et les dangers Le ncul apprendre l'arrivisme rt 
hockey est un sport ou la le cynisme dès le jeune âge. 
tension est très grande: il i , .n'.-st pas nécessaire de sti- i'.'* pup*,r< , ^ icnnrs
mulcr les instincts belli- H .j»-» ? *S5és c0.mm<’

<lcs amateurs. Ils ne sont pas 
, . i censés recevoir de salaire
Les instructeurs n encou- n arrive cependant que des 

-agent sans doute pas leurs instructeurs s'assurent les 
loueurs a se battre Ils leur services de certaines vedet- 
enseignent a encaisser les ,os en les pavant plus ou 
coups e a en donner de sang moins subrepticement. Leurs
nés ™nnen, T v’anCr ra™raf^ ^ >* nxêm» équi 
nés apprennent à ftapper Pe ou des autres êouipe- se
non pas sous 1 effet de a en- demandent alors p , rq-mi ils 
lere. mats par caUttl et par joueraient pour rien" Ils ris 
sx sterne On ne se limite gé qllrn, rcPcnd.inl rie se faire 
néralement pas aux coups
durs qui peuvent èlrc permis fsi/ifr é la page 6)

la session du printemps 
Conseil ministériel de l'OTAN, 
session qui doit s'ouvrir icurii 
a Washington,

Autre* entente* 
suggérées A l'Ouest — —-

Dans celte importante déela rcr la cnnfianee dans les rap 
ration, le gouvernement sox ie ports «vire If nation- Rex,-. 
tique dit notamment "La si nant par ailleir s à des propnsi 
gnaturc d'un pareil traité de lions qu'il a - uvent faites dans 
non agression entre les deux le passe, le gouvernement -o 
grandes Alliances serait un v étique, dans ee n é t é rineu 
laeteur décisif de protection menl reclame let un accord 
eontre toute agression car un fondé sur la propo-utioi polo 
éventuel agresseur serait, au nai-e de création en Europe 
ras de rnnflit, dans une «itua centrale d'une "zone dénuelea 
lion de total isolemenl parmi ! ris'-e"; 2oi I'niivertu’c do pour 
l'ensemble des nations vrc les parlera en vue du "dégagement" 
conséquences désastreuses qui des troupes de l'OTAN et du 
en déroulrrr.irnl pour lui". pacte île Var ovir ou rn xur de

MOSCOU. A la veille de la reunion du Conseil 
ministeriel de I Organisation du traite do l'Atlantique 
Nord à Washington. I Union soviétique a réitéré son 
appel poi-r la signature d un pac e de non agress on 
entre les Etats m-mliros de l Alliance atlantique et ceux 
de I Alliance de Varsovie. La dernière fois que Moscou 
avait suggéré la signature d'une pareille entente, c'était 
aussi peu de jouis avant la réunion du Conseil 
ministeriel de l'OTAN, soit le 13 décembre 
dans des notes aux gouvernements américain, 
et britannique.

dernier,
français

1 " :l' -lise . Ill.....

i
y'l|

La déclaration du Kremlin 
fait egalement remarquer que 
pareil Irailo serait un facteur 
primordial dans l'effort pour 
amélioré' les relations entre 
I Est el l'Ouest et pour re*lau

la néelinn d'une zone nu les 
effectifs el les annemenls se­
raient limites et enntrn'és par 
un système d'inspection:

3el la signature immédiate 
d'un accord international inter

disant en permanenee les expia- 
sions nucléaires expérimen'a 
le ;

4e) la signatu-c d’un traité 
de paix avec l'Allemagne et la 
transformation de Berlin-ouest 
en une ville libre et riém It? 
risée.

Ces diverses propositions 
n'ont rien de neuf mm. j) » 
clair que M-S'ou a voulu K< 
lier à son proie! de Irailé de 
non a-ression afin d'amener |os 
représentants des Etats de LO 
TAN a examiner le tout lors de 
leurs rnoversatinn-i à Washing 
ton, cétte semaine

Le document fait également 
allusion a l'altitude d-- Mo-imii 
quant a une réunion des minis

1res de' affaires étrangères des 
j quatre “Grands", dont les Oc­
cidentaux ont proposé qu'elle ! 

: s'ouvre « Geneve le il mai 
' Moscou n'a pas encore répondu j 
officiellement aux notes remi- i 
ses à ce sujet Jeudi dernier par ! 
Washington. Pans et I^mdres).

Acceptation de la réunion
«te* minittre*

La déclaration soviétique dit j 
à ce propos ; "Le gouvernement 
soviétique tient à souligner que 
la discussion des grands probiè I 

j mes internationaux au cours | 
j d'une conférence des chefs de_ «681* «

ernement serait extrême 
ment utile. Si, rependant, les | 
gouvernements occidentaux ne | 
sont pas prêts actuellement a i 
participer a une conférence "au I 
.nmmet", le gouvernement so 
viétiqur eroit qu'une réunion I 
des ministres des affaires étrai 
gères des puissances concernées 

j peut être convoquée en vue 
«l'examiner les questions d'un 
traité de paix avoe l'Allema 
gne et du statut de B»rlin- 
<'uest".

Le document transmis par l'a- ; 
i genee Tass dit encore que LO- [ 
TAN a «lémontré qu'elle est un 

(«Mile à la page fi)
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Xouveilos religieuses

NOUVELLES RELIGIEUSES

"1 Texte du premier message de Pâques de Jean XXIII
Cardinal argentin nommé 

Chancelier de l’Eglise
CITE DU VATICAN. — L« Saint Pire a nommé le 

cardinal Santiago Luit Copello. archevêque de Buenot 
Airet au potte de chancelier de l'Eglise. Le nouveau 
chancelier, âge de 79 ans. succédé au cardinal Celte 
Const,infini decode en octobre dernier. Il dirigera la 
chancellerie apostolique chargee de la redaction de 
nombreux documents pontificaux, tel que les lettres 
de canonisation, les bulles papales erigeant de nouveaux 
diocèses, etc.

(TTK DI' VATICAN Voici 
> texte français autorise du 
message de Pâques que le pape 
a transmis samedi soir :

■ fin cette soirée encore voi 
lée de tristesse par le souvenir 
de la mort du Sauveur, mais 
dé.jà envahie par des frémisse 
ments de joie dans I attente de 
sa sainte résurrection, notre 
voix aient â vous, chers fils 

! d’Italie et du monde entier, qui 
j vous disposée à célébrer reli 
; gieusement la solennité de l’â
! ques

D'ici quelques heures, dans 
es majestueuses eathedra'p« et 

les chapelles perdues des terres

de mission, toules les paroisses, 
celles des villes et celles des 
humbles villages épars sur les 
monts et dans les campagnes, 
partout où une communauté 
chrétienne se réunit avec foi et 
amout '.utour de ses prêtres — 
résonnera joyeusement dans le 
coeur de la nuit le chant de 
l’exultet et s'élèvera le premier 
alleluia de la mélodie grégo 
rieme

“Tandis que vous attendez 
avec impatience cette nouvelle, 
nous vous adressons, chers fils, 
notre parole (“est le nouveau 
pape, cette année, qui avec vous

L eglise russe veut 
participer au Concile

VIENNE — Un journal au 
tnchien qualifie de “très plau 
sibles" les rumeurs voulant que 
des représentants du patriar­
che orthodoxe de Moscou aient 
rencontré un représentant du 
Vatican, â Vienne, pour discu 
ter la possibilité d'une partiel 
pation de l'Eglise Orthodoxe au 
concile oecuménique proposé 
par le pape Jean XXIII.

I e Salzburger Nachrichten 
precise que "s'il faut en croire 
ces bruits, c’est l'Eglise ortho­
doxe russe qui aurait exprimé le 
désir de prendre part au con­
cile oecuménique

La mission importante du 
mcdecin catholique

Prêchant devant un groupe 
de médecins montréalais reunis 
au pavillon Lalemanl du colle 
ge Bréheuf. pour un iriduum 
pascal. Son Eminence le carde 
nal Paul-Emile I.eger a rappelé 
aux médecins catholiques la 
mission importante qu'ils ont 
a remplir dans la société. I.e 
cardinal a rappelé, selon les 
paroles de Pie XII, que les trois 
faisceaux de lumière qui doi­
vent eclairer le monde «ont le 
sacerdoce, l’enseignement et la 
médecine.

L'archevêque de Montréal a 
ensuite exhorté les médecins ca­
tholiques â développer envers 
l'Eglise une altitude filiale, à , 
accepter son fait et entrer dans 
«on mystère, ainsi qu'â ennoblir I 
le rftle de la médecine en tenant 
compte de la dignité chrétien 
ne de la personne humaine et 
en faisant comnrendre de fa­
çon discrète, l'usage surnatu 
rel de la souffrance

“Votre profession, poursuit le 
pasteur, élargit les cadres de 
votre vocation L'homme devient 
un «u.tet de recherches dans 
t'vi* domaines r* la foi rvicr» ! 
de prendre certaines attitudes. 
Il « agit pour vous de eoordon 
ncr les progrès de la science 
aver les pnnryirs inaltérables 
de la foi.*’

Avant rappelé par ailleura 
que Jésus, dans sa vie terrestre, 
avait rempli le rftle du médecin 
en guérissant les eorp» pour en
suite guérir les Ames, le cardi­
nal Léger a souligné le lien 
étroit qui doit exister entre le 
médecin et le prêtre, médecin 
des âmes

I! a comparé le médecin à un 
confesseur et a egalement sou 
ligne son autorité. “L'esprit ne 
laisse pas le corps seul malade, 
dit-il; d'ou l'existence, aujour­
d'hui. d’une médecine psycho 
somatique

Il cxhnrtf donc la medecim a
rrmplir le roie diacret qu’il doit
jouer aupre s du malade, auiprès

patinau. “Vous devez
fin tpchniiriens de prem iere
classe, dit-i 1. deç viirtuoscs en
chirurgie, nriais compirendre que
vous n êtes pas la solurce d e la

.Si 1# médeem §>impare par
ailleurs des forces catrhecs de la
nature pouir guérir, . ce
fanant, fai re un ac te de foi
car ce* richesses ont été pli rees
la par le Cireateur.
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Hommage des Chevaliers 
de Colomb a Mgr Morin

Le comité d'action apostoli­
que ries Chevaliers de Colomb 
a rendu hommage hier à son 
conseiller moral Mgr Laurent 
Morin, directeur de l'action ca­
tholique et évêque auxiliaire * 
Montréal, à l'occasion dp son 
prochain départ pour Prince 
Albert, dont il vient d'étre 
nomme évêque

M J -Antoine Charlehois che- 
\ alier-eommandeur rie l’Ordre 
du Saint Sépulcre, ex-grand che 
valier du conseil Lafontaine, 
préaident du Comité d'action 
apostolique a fait l'éloge de Mgi 
Morin et affirmé “que c'est 
grâce a lui si le comité d’action 
apostolique des Chevaliers de 
Colomb a roussi â survivre et à 
poursuivre sa campagne en fa 
vêtir d'une littérature plus sai 
ne".

M CharlehoU a révèle que le 
Comité d'action apostolique des 
Chevaliers de Colomb a contn 
bue depuis sa fondation, en 
IdAfi. â faire retirer l.Vi revues 
obscènes des kiosques de jour 
naux.

De pins, il a conduil une cam­
pagne intensive contre les po 
Lis journaux à «candaies. si 
bien que la moitié d’entre eux 
sont disparus du "marché".

Enfin, il a exercé une étroite 
surveillance des fi:ms présentés 
dans nos cinémas, vigilance qui 
a contribué au bien-être et â la 
santé morale des jeunes gens

Mgr Morin Cost dit très ému 
du témoignage d'e.stimc et de 
reconnaissance qu'on lui tomoi 
gnait et a félicité les Cheva­
liers de Colomb d'être tou jours 
â l'avant-garde des campagnes 
entreprises pour le bien public 
et la sauvegarde de la morale.

Je conserverai toujours un 
excellent souvenir de vou* tous, 
a-t-il dit en concluant. Et je ! 
vous demande instamment dr 
continuer votre lutte Vo, ef 
forts constant» porteront des

Ensc.gnrmcnt chrétien
dénoncé par un rabbin

TORONTO - Le rabbin 
Abraham I Kemberg a declare 
que le récit du crucifiement de 
.looii.s christ dan» le Nouveau 
Testament est "confus et con 
tradictnire' et que ie.« textes 
scolaire» de l'Ontario contri- 
huent à perpétuer '1 honneur et 
la haine subsconaciente» qui 
sont une des causes prerm»re.» 
de l'antisemitisme."

Le rabbin, qui prononçait un 
sermon au temple Holy Bloc 
soin, â Toronto, a ajouté no 
tamment qu'il est “inconceva 
hle qu'un monde éclaire par 
l'amour et le pardon chrétiens 
poursuive tout un peuple du 
rappel d'un crime att-ibuc a ses 
ancêtres il y a 19 siècle» dans 
un livre dont l'authenticite et 
l'absence de préjugés sont su­
jets A de sérieux doutes 1

Tl a dit que les juges qui au 
raient juge et condamne Jésus 
faisaient peut-être partie d’un 
tribunal "de traîts-es créé par 
Rome" "Le rricif ement, a-t-il 
precise n'é'.ait pas une puni­
tion juive, mais bien romain*

longtemps après que l’on a 
oublié les detail» de l'enseigne­
ment religieux reçu dans les 
croies publiques et aux écoles 
du dimanche, a-t-il poursuivi, le 
ressentiment inculqué aux en­
fants persistera chez eux ri em 
pnisnnnera leur attitude a l'en 
droit des Juifs.

Navires spéciaux
MANCHESTER Deux na 

vires spéciaux conçus en vue 
de la navigation sur la voie 
maritime du St Lauren’, ont 
quitté Manrhester. en Grande 
Bretagne, samedi, â destination 
des port» rie« Grands Lacs. Ce 
sont le Manchester Miller, qui 
jauge 9,200 tonneaux et le Man 
rhesier Faith oui en iauge 
fi.000 Le» deux bateaux appar 
tiennent â la société Manches 
ter Liners Shipping Co.

130 hclicopêeres
COBLENCE — La Rrnuhli 

que fédérale allemande a ron 
rlu ces lours de-mer- a Cn 
hlenrr. ' achat de 130 hélicnji 
1ère' a turbine "Alouette H" 
de la société française Sud-Av 
ation. en vue de l'équiprmen 
de ses forces armer» terre-tres 
Les premieres livraisons rnm 
menrerom au mois de mai

Par milliers, les pèlerins de 
Pâques envahissenl Rome

C 1 T E DU VATICAN - Le 
pape Jean XX11I a tenu hier 
me grande audience publique 

dans la basilique St-Pierre où 
se pressaient des milliers de 
pèlerins venus â Rome pour la 
fête de Pâques 

Plus de 15.000 personnes ont 
applaudi le Saint Père au mo 
ment où il a fait son entrée dans 
l'immense basilique, porté sur 
la sedia gestatoria.

Le pape a prononcé une brè­
ve allocution dans laquelle il a 
rappelé l’importance de la cha

Beatification d'Elena 
Cuerra. le 26 avril

ROME La céémonie rie 
Béatification rie la Semante de 
Dieu Elena Guerra, fondalrice 
des Soeurs rie Sainte Zita, a 
< te fixée au 26 avril 1^ sou 
verain pontife a manifeste l'in­
tention d assister à celte ccrè 
monie de béatification, qui sera 
la première de son pontificat. 
En règle générale, le Pape 
n'assiste pas aux cérémonies de 
beatification, mais préside les 
cérémonies de canonisation.
Le pape accepte de recevoir 
la reine mère et Margaret

ROME — Le pape Jean XXII] 
recevra la reine mère Elisabeth 
et la princesse Margaret en au 
dience privée, le 22 avril, a t on 
annoncé officielle nient hier au 
Vatican Le Saint-Père a arrep 
té cette date et il est probable 
que les deux visiteurs royaux le 
verront ensemble. Margaret 
avait déià obtenu une audience 
privée de Pie XII. en mai 1949 
Sa soeur, la reine, et le prince 
Philip av a ent été reçus offic,*! 
lement au Vatican en 1952 
av ant l'accession au (rêne d'Eli 
saheth II.

rité envers 1* prochain. Puis il 
a donné sa bénédiction â tous 
ceux qui étaient presents, a 
leurs familles et leurs amis.

Des milliers de pèlerins con 
j tinuent d'affluer â Rome par 
| trains et autobus spéciaux. Près 
que tous les bétels de la ville 
et des environs sont pleins

C'est aujourd'hui que v ont com 
mencer à St-Pierre et dans tou 

- tes les églises de la capitale d' 
la chrétienté les cérémonies de 
la senjsin* sainte.

Aujourd'hui, renouvelant avec 
une antique tradition, le pape 

; lavera lui-même les pieds de 1? 
séminaristes.

Cette cérémonie se déroulera 
a Si-Jean de Latran. cathédrale 
de Rome, dont le pap* est évê­
que

Vendredi après-midi, le Saint 
Père assistera à l'office du che 

i min de croix dans l'église Sainte 
; Croix où se trouvent les plus 
grosses reliques de la vraie croix.

Vendredi soir aura lieu le tra­
ditionnel chemin de croix, im­
mense procession aux flambeaux 

' qui sc déroule â travers les 
ruines du Forum Romanum et se 

\ termine dans l'enceinte du Co- 
I Usée. Des milliers de personnes 

assistent généralement à cette 
I cérémonie.

Samedi soir, le pape s'adres­
sera â tous les fidèles du monde 
à l'occasion du premier mes 
sage pascal de son règne.

A minuit, après le silence qo> 
marquait les deux jours de deuil 
de l'Eglise, toutes les cloches 
et toutes les orgues de Rome 
annonceront la résurrection.

Le mat'n de Pâques, le Souve 
rain Pontife célébrera la grand 
messe pontificale à la basilique 
St-P-erre. devant 50.000 fidèles 
Puis, du balcon surplombant la 
place St-Pierre, il donnera «a 
bénédiction l'rbi et Orbi.

célèbre la fête de Pâques, ap 
pelé qu'l! e.st à diriger comme 
chef visible l'Eglise, dont le di­
vin ressuscité est l’invisible et 
unique chef. Quelle mêrveilleu- 
se preuve de la pérennité de la 
Sainte Eglise, corps mystique 
du Christ, qui reçoit continuel­
lement du Rédempteur la vie 
et l'immortalité. Emouvante 
confirmation du fait historique 
de la résurrection de Jésus, sur 
venue il y a vingt siècles, cl 
uni constitue le anutien solide 
de la société chrétienne, l'ali­
ment sûr rie sa foi, motif de 
son espérance, force de -,a cha 
rité.

"L'Eglise est vivante, comme 
son divin fondateur esi vivant, 

i L'Eglise avance avec la force 
' même de la vie, comme Jésus, 
après s'être soumis aux servi­
tudes de la nature mortelle, 
franchit victorieusement la bar­
rière de pierre que ses ennemis 
ont dressée pour garder sa 
tombe. l'Eglise ans1! a eu an 
cours des s-iècles des ennemis 
qui ont cherché à l'enfermer 
comme dans un tombeau et qui 

'en ont chaque fois célébré l'a 
gonie et la mort Mais elle a 
en soi la force invincible de son 
fondateur, et avec lui elle a tou­
jours ressuscité, pardonnant à 
tous et assurant la sérénité et 
la paix aux humbles, aux pa r 
vres. à ceux qui souffrent, aux 
hommes de bonne volonté

"Voilà le sens de la fête im­
minente de Pâques, le sens que 

I nous aimons à vous proposer 
avant tout, chers fils, afin que 
votre fidélité à l'Eglise ne chan­
celle jamais, mais qu'au con- 

- traire, enracinés et fondes dans 
j la charité, vous sachiez partici­
per avec joie et avec généro 
site à la vie de votre Mère, cer 
tains de son action victorieuse, 
prêts à lutter pour la défendre, 
a vous dépenser pour son ex

pou
témoignage : "Vous appliquant 
— comme dit Saint Paul à 

conserver l'unité de l'esprit par 
le lien de la paix : Un seul 
corps et un seul esprit, de mê­
me que vous avez été appelés 

I par votre vocation à une seule 
espérance, un seul Seigneur, 

j une seule foi, un seul baptême, 
| un seul Dieu et Père de tous, 
qui est au-dessus de tous et 
pour toutes choses et en nous 
tous.'' Eph 4. 3-6 

"1/e joyeux mystère qui va se 
renouveler en cette nuit de 
veille et de prière n'a pas seu­
lement la signification à laquel- 
> nous avons fait allusion, 
mais il a aussi une valeur qui 
atteint chaque chrétien dans le 
sanctuaire intime de sa vie spi- 

( riluelle, pour le configurer au 
; l'hrist ressuscité. Pâques est 
pour tous un mystère de mort 
et de vie. ("est pour cela que. 
selon !e enmmandemenl exprès 
de l’Eglise, que nous vous rap

ons paternellement, tnut t 
dèle est invite à cette « poque a 
purifier sa conscience par le sa 
crement de la pénitence, en la 
prolongeant dans le sang de Je 

j sus. Et il est appelé à s'appro- 
[cher avec plus de fol du ban 
quel eucharistique pour se 

; nourrir de '.a chair vivifiante 
1 de l'Agneau immaculé I.e my.s 
tère de Pâques est donc de 
mort et de résurrection pour 
chaque croyant.

"En mettant l'accent sur les 
souffrances du Seigneur, qui a 
voulu être pour nous ' objet de 

: mépris, le dernier des hommes.
| l'homme des douleurs qui con 
naît la souffrance" ( Ls. 53, 3) 
les cérémonies de Pâques invi 

; lent à mourir au péché, à "re 
‘ jeter le vieux ferment le fer 
j ment de la malice e; de i'ili- 
quité” (l Cor. 5, 7-8) pour de 
venir une nouvelle créature. Le 

j fait d appartenir au christia­
nisme nous donne part à ce 

! mystère de mort spirituelle 
! avec le Christ, selon l'exhorta 
i tion rie l'apôtre, que nous a.
• nions vous répéter : “Ne savez 
vous pas que nous tous qui 
avons été baptisés dans le 
Christ Jésus, c'est dans sa nv r! 
que nous avons été baptisés " 
Nous avons été ensevelis avec 
lui pa: le bajitèine dans la mon. 
afin que comme le Christ res 
suscita de la mort par la gloire 
du Père, nous vivions nous aussi 
d’une v e nouvelle Que le péché 
ne règne donc plus dans votre 

j corps mortel." i Rom. 6. 34 12) 
"Notre Pâques est donc pour 

tous une mort au péché, aux 
passions, à la haine, aux inirr.i 
liés, à tout ce qui est source 
de déséquilibre, d'amertume et 
le tourment, dans l'ordre spiri- 

1 tue! et matériel. En fait, cette 
mort n'est que le premier pas 
vers un but plus élevé, car no­
tre Pâques est aussi un mystère 
de v ie

Nous devons l’affirmer avec 
la même assurance que les apô­
tres, n vous chers fils, vous 
devez être convaincus que cette 
vie inestimable, peut seule don- 

i ner valeur et paix à l'existence 
; quotidienne Le christianisme 
n'est pas cet ensemble de con­
traintes dont parle à la légère 
celui qui n'a pas la foi, mais 
il est paix, il est joie, il est 
amour, il est vie qui se renou­
velle toujours, comme la pous 
«ée secrète de la nature au dé 
but du printemps. La source de 
cet'e joie est dans le Christ res 
suscité, qui affranchit les hom 
mes de l'esclavage du péché, et 
les invite à être avec lui une 
nouvelle creature, dans l'attente 
de l éternitc bienheureuse Avec 
quelle force pénétrante réson­
neront d'ici peu les paroles de 
l'épitre de la messe "Si donc 
vous êtes ressuscités avec le 
Christ, cherchez les ehn«es d'en- 
haut, où le chri't est assis à

la droite de Dieu. Car vous 
êtes morts et v ue vie est ca­
chée avec le Christ en .Dieu. 
Quand le Christ, votre vie, aji- 
paraîtra, alors vous aussi ap­
paraîtrez avec lui dans la gloi­
re." (Col. 3. 1-4:.

'Durant tout le temp,' ne.'cal, 
l’Eglise fera résonner la joyeice 
nouvrll» : “Surrexit dominus 
vere.” “Le Seigneur est vrai­
ment ressuscité". Il tant en dire 
autant de chacun de s:s frères: 
"Surrexit vere", il » t vraiment 
ressuscité celui q- . était en 
état de péché, i.» sonî - 
ment ressuscités ceux qu'affli­
geaient le doute, !a dtlian e, la 
peur, la tiédeur Elles sont res­
suscitée* les victimes de la tri 
liiilalion, de la douleur, de l’o - 
pression. '

"Tel i-t le voeu que nous for­
mons, chers fils, avec l'affec­
tion paternelle de notre coeur, 
de ce coeur qui pp- ’. 
joie, et les épreuves de tous 
ceiu que la misère »r:!e de l e i 
nous a confiés. Notre prière 
monte avec ferveur vers le DI 

! vin Sauveur pour t us et pv ■ 
chacun de vous : pour les pr.- 

rtres cl pour les âme- ■. -is ;■ 
crées à Dieu, pour la . .livre 
hardie, et pensive, e po; ■ de 
l'EpIise, pour les ta mi 11-s élu 
tiennes, spécialement ceTcs oui 

, avec plus de fidélité et de plV--. 
grands sacrifices conservent en 
leur sein le précieux dip : i » 
nombreux enfants, pour ceux à 
qui Tàge avancé fait entrevoir 
avec une ferme espertip ■ 
patrie céleste, pour ceux qui 

I étudient, qui enseignent, qui 
travaillent, spécialement jiou" 

j les ouvrier» qui accomplissent 
de lourds ivaveaux dirant les 

(heures du jour et de la nud. 
pour les malades, qui nous sont 

: « chers \ tous nous voulons 
assurer que non seulement no­
tre prédilection particulière les 
suit constamment, mais aussi 
que leur vie. même si elle est 
cacher et humble, est grande 
ment précieuse aux yeux de 
Dieu : “Vita vrstra absconditn 
est cum Christo In Deo."

"Nous élevons aussf une pri 
ere pour que la paix, fille de la 
douceur et de la bonne volonté, 

I puisse régner durablement par 
mi les nations, encore inquiè­
tes des nuages qui de temps en 
temps assombrissent l'horizon, 
nous prions pour les chefs 
d'Etat qui sont d'accord avec 
nous pour reconnaître que leur 
haute vocation ne les constitue 
pas arbitres mais tuteurs des 
peuples, auxquels ils doivent 
assurer le respect des dro.ts 
fondamentaux de la personne 
humaine, nous prions pour ceux 
qui, quatorze ans après la fin 
de la dernière guerre, souf 
frent encore de ses conséquen­
ces. et nous prion* de façon «jié- 
ciale pour ers xenérah'es frè 
:-e« cl pour ers fils, vraiment

the s ent e tous qui, privé» d* 
eur f.v-'d e. d® leur patrie, de 
il liberté e-.é -e, «ont une prru
• e Vvante et douloureuse dr»

; r ‘ . I nippent l’humanité 
'.en' U vrais 

paix et ses fruits authentiques,
' Et qui ne voudra nous coin- 

pvend-e et nous pardonner «i, 
e'evé par ur * disposition singu- 
hé e . ■ !i Providence à em- 

d not r sollicitude 
P'storri’e et paternelle toutes 
Us nctiérs de la terre, égale- 
■ in* s.npr'et préparée; le 
lorr des *i("''e* à la foi et à la 
jrrâ e de Jés u Sauveur, notre 
co ur ne sa t retenir un mou­
vement de tord-rfse plus ar­
dente peur les fi's d'un'peupla 
q.-i e* hnn. que nous avon» 
cnconti'é le ion? de notre che 
in et dont noir-; avons p.artacé 

. \ r dur:”-.t 'es année* les plus 
vi eurcu'cs de notre exislenc» 

de 192* à 1995 — de part 
et d'autre de la chain* des Ba'
V «. tandis que nous exercions 
un -ini.stèrc spirituel dans de« 
e-: i ent- part»"ê* de respect 
et de fnternité chrétienne' 

v i i-n-s â rappeler avec 
;• feetton toujours vive ers 

' s izors. laborieux, honnê 
t, qt r - i- leur belle rapi
• e en in, r.'d ne"* ramène \

■e t—.-I'-,ne des premiers 
chrétiens et aux épo 

r uns ni ' et glorieuses d« 
’.eu ■ his’oire.

“Vole il 'O' tais Iren des an 
-•'es rue la V -aOil de ce cher 
iw Ve-t éloignée de nos yeux, 

-. -. jr-.'es res aimables cnn-
-- «.•------«. per--onr.es et famil-
les. rp tpnf rjre* dans notre 
coru r pt dans noire prière qun 
tid'enne.

1 v i «ntu rni- dns Bulgare', 
en co-‘e Pfoue du Seigneur, la 
prnmiè-e de nn're pontificat 
nous a rons a'sneier à nos 
voeux à nol-e salut et h notre 
hénédic :on tous les autres que 
sii'ces'ivement non» rencon 
t-Ar’os sur les rnu*e' du Rro 
rhe-Or'ert. e' au«si de l’Ocei- 
dmt, Tum*. Grecs et Français, 
nui se sont tous montrés éga 
'ement aimables envers notre 
’’umble nersonne, et que nous 
"iiuon* tous éralement dans la 
’umière et dans Vamour du 

j Christ.
"O Sauveur de toutes les ns 

‘inns. D Jésus innocente victi 
--e pascale, qui a réconcilié les 
nécheurs avec le Père répands 
tout *on désir sur tous et clv- 
’un dr« me 'tires de la famil- 
’e hup'aine. afin nue ta lumière, 
oui est sur le point de s’allumer 
d* no"' eau, chasse de« esprits 

i 'ns ténèbres de Terreur, pnri 
fie l’intime des coeur*, éclaire 
pour chacun le chemin de «>

' propre vocation, suscite dans le 
morde universel une volonté *r 
donte d» eha '•*, de justice et 

: d'atrop-."

« Sfûaram s V.O

r Seagram
/'/'Z ^V/7^ confiance
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EATON — Vente! Sacs
OFFRE SPECIALE DU FABRICANT!

COLORIS UNIS ET QUADRILLES!
Bien au-dessous du prix habituel pour de grandes 
economies ! Sacs ultra légers de fabrication 
"Atlantic Products", pochettes intérieures, 
doublures résistantes et glissière a fermeture à clef 
sur le panneau de côte Poignée robuste et 
armature 'vulcancer". Faites votre choix parmi ces 
quadrillés écossais Mac Arthur, Stuart,
MacPherson bleu Scotian et coloris unis de bleu 
ou gris. Environ 21 x 15" x 5 .

semaine
y

ultra-légers!
-L

SPECIAL 10.95
COMPOSEZ VI 2-9211

demandez le Service des Commandes
RAGAGt RAYON 264 AU SIXIEME. CHEZ EATON

C'est nouveau ! C'est élégant ! C'est solidement construit

Bagages Nouveautés BiMxde pour Dames!
QUATRE GRANDEURS PRATIQUES 

SEULEMENT CHEZ EATON !

Nouveau bagage Birkdale d une élégance raffinée 
pour tous voyages ... 1 Armature robuste mais 
Ingère revêtue de Duralite vmylisé et renforcée 
aux points de résistance Doublures rayonne et 

• dont une plastifiée i dans les 
A brides a flaconnage plateau 

plastique, miroir a même le couvercle et pochette 
plastifiée dans la mallette a maquillage Choix de 
coloris bleu aviation, blanc givre gris anthracite

pochettes foncées 
trois plus grandes

A M.It.it* à m*
quill.«« 14"
Pris EATON

4 SI c; M.H.M» 9«rd». f\I 11.75 r.be, 22" /U SO
Prix EATON ■■ WPrix EATON 

D Malt*)** Pull7750
Prix EATON

BAGAGE (RAYON 264 AU SIXIEME CHEZ EATON

B Mill**** fin d* 
s*m*lnr 21" m.n 26"

Prix EATON fcV
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La l ie unii ersitaire

La Société de criminologie lance 
un appel aux universités du pays
OTTAWA l,a SooitMe c ma 

diennp de criminologie a (ait ap 
pel hier aux universités cana­
diennes pour aider à résoudre le 
problème que pose la pénurie'

>erieuse" rie personnel cumpé-1 
teni qui «-xisie dans les services 
pénitentiaire, de réforme et rie | 
réhabilitai ion l.a Société récla 
me la création de chaires de cri- 
minolosie.

La SCC. association ri organis­
me* de correction, gouvernemen­
taux et prit t s, et de leurs em 
plovés signale aussi la nécessite 
rie prévoir des cours d'extension 
et ries journées d elude en crimi 
nolngie, pour le personnel protêt 
«lonnel et bénévole dont les a<- 1 
tivités touchent de quelque ma 
mère ce secteur ainsi que pour 
le personnel des sert ices de sû­
reté et les agents rie police. Elle ‘ 
propose aussi l'organisation de1 
cours par correspondance pour | 
ceux qui veulent se perfectionner 
en criminologie.

Les vues rie la SCC, une diti- 
Mon du Conseil canadien du 
bien-être, sont soulignées dans un 
mémoire rendu public, hier et 
adopté après une année d'étude 
poursuivie par un comité sur la 
formation nécessaire aux servi­
ces de correction

■ Règle générale, déclare ce 
document, une pénurie sérieuse 
rie personnel competent existe 
ri un bout à l'autre du pays. Des 
programmes rie formation rte lout 
genre devront nécessairement 
être inaugures pour répondre a 
ce besoin urgent’ .

Le mémoire mentionne que 
11 diversité rie Colombie-Britan­
nique "donne une série de cours 
préparant le personne' au sec- 
leur correotonnel'. De plus, 
consta'e t - il. "1 Université de 
Montréal et 1 V'niversité de To 
ronto offrent ries cours sur la

délinquance, la criminal té et la 
criminologie L'Université rie To­
ronto a établi une chaire rie cri- ; 
minologie à l'intérieur de son j 
école de service social. Les cours 
commenceront l'automne pro 
chain. Ce sont les seuls cours 
de ciminologie qui se donnent 
dans les universités canadiennes 
Quelques autres université* don 
nent qiHqués cours mais iis ne 
suffisent pas à la preparation 
professionnelle nécessaire

La Société recommande ri exi 
ger ries postulants le standard 
minimum du baccalauréat es 
arts, là ou il est impossible 
d'obtenir un personnel profes 
sionnel pleinement qualifié.

La SCC propose aussi que 
toutes les universités fournis 
sent ries renseignements sur h 
rriminologie à leurs élèves, 
dans les cours de sous-gradués 
en sciences sociales.

T.à où existent ries chaires rie 
criminologie, elle recommande 
rie les situer soit dans une écn- 
le rie service social, soit dans 
un département rie psychologie, 
ou rie faire entrer parmi son 
l>ersonnel ries psychologues ou 
ries travailleurs sociaux "parce 
que nous croyons que la rie 
mande rie travailleurs sociaux 
et rie psychologues cliniques est 
plus grande dans 'e seefeur eor 
rectinnne! que dans les autres 
professions '’

d'éducation de la Société cana 
riienne rie criminologie qui fut 
chargé rte la préparation du me j 
moire ici en cause. Les antres 
membres étaient \t tan Kirk 
Patrick, directeur général rie la , 
'.Tohn Howard Society" rie l'On­
tario: \i Frank H Volts p.\ 
t holngue en chef du ministère 
ries institutions rie correction de 
I Ontario ; ,\1 loseph Mrt uliy, 
directeur du Hart House rie 

, I Université rie Toronto; R l‘ 
Noël Mailloux, np. du Ventre 
rie recherche en relalinns hu 
maines rie l’Université rie Mont­
réal ; M Daniel < oughlan, rii 
recteur du sers ire rie surveil ' 
lance, pour l'Ontario.

Moins de finissants en 
sciences à Laval

QUEBEC — T e nombre des 
. finissants en sciences est rie 92 
: rette année à l'Université La 
\al, contre 120 Tan dernier 
< 'e.st insuffisant pour faire fare 
à la demande rie l'industrie, dit 
le .service d'emploi rie l’Univer 

! site.

Par ailleurs, le nombre ries 
finissants en commerce est de 
120 relie année à 1 aval, contre 
95 l'an dernier Une vingtaine 
rie res 120 finissants ne sont 
pas encore assurés d'avoir un 
emploi.

M ARONOFE;

Supprimez la 
classe "C"...

DANS LA BANLIEUE

Les panthères 
sont disparues : 
une fumisterie !
Les panthères fantômes qui 

hanta ent les environs de Mont 
real ont anparemment disparu. 
Il y a d.x tours, une battue 
a é’é organisée Depuis, on n a 
pas vu rie nouvelles traces rie 
res bêtes féroces Toutefois le 
chef rie police de Renneville. 
V Rrnesrt Ponelanoe garde la 
trappe fournie par le 700 rie 
Granby pour la capture d une 
rie res bétes H Ta placée dans 
tes bois, à environ un demi- 
mille des dernières maisons rie 
Renneville, dans la banlieue 
ouest rie Montreal

A la suite ries divers rapports, 
il semble que les bêtes que plu­
sieurs personnes auraient sues 
font partie de la mèmè fa 
rmlle et qu'il s'agit d'une pan­
thère et rie sps deux pei.ls 

John Ke-nanrie/. originaire rie 
Victoi'.a, en Colombie britanni­
que et expert dans la ebasse 
au cougar, a abandonne ses rr 
cherches lundi dernier. Il ne re

U niversité de Montréal offre 
quatre cours, soins le titre gêné 
ral ‘Délinquance et criminal! 
té", auxquels peuvent s'inscrire 
lés élèves qui poursuivent des 
éludes avancées en psychologie 
et dans ries sujets connexe» 
Ces cours sont obligatoires pour 
les étudiants qui se spécialisent 
en psychologie clinique L'Insti­
tut offre, rie plus, aux hache 
Jjers es ait», un programme de 
i.)f,nation rie deux ans sur la 
psxchnlogie des enfants inarian 
tés La plupart rie ses diplômes 
se dirigent \ ers les croies rie 
protection rie la ieune-se de la 
province de Québec

M Stuait .taffary rie l'Ecole 
rie service social rie l'Université 
rie Toronto, présidait te Comité

Accord fiscal
OTTAWA Le Canaria et 

la Finlande nnt conclu sanie 
rii un accord fiscal en vue 
d'épargner la double taxation 
aux personne» et aux entrepri 
ses qui font affaires dans les ; 
deux pass. Signé par notre mi­
nistre des finances M Fient 
mg et le chargé d'affaires rie 
la Finlande a Ottawa, M Si 
gurri vnn Numers, l'accord n'en , 
trera toutefois e n vigueur 
qu’une fois ratifié par le par 
lenient rie chacun ries deux 
pays. L'accord, a précisé le mi 

i nistère ries finances, est analo 
; Lue dans ses grandes lignes à 
ceux que le Canada a signes 
avec plusieurs autres pavs 
etrangers.

Semaine de la citoyenneté 
canadienne du 10 au 16 mai

Le Semaine rie la citoyenneté 
canadienne aura beu, eette an 
nee. du 10 au 10 mai. C'est un 
événement annuel de nature à 
resserrer lr' liens entre le» 
Canadiens de naissance et ceux 
qui nnt voulu faire du Canada 
leur nouvelle patrie. Cette se­
maine se déroulera, a Montreal, 
sous les auspices du Conseil rtc

cour« rie laquelle 21 nouveaux 
t anariiens apprenrironl qiT,ls 
sont acceptés comme nouveaux 
citoyens. Et. le soir, ria-is le hall 
d'honneur rie l'hôtel rie ville, ces 
21 nouveaux citoyens du Cana 
ria, rie même que 21 autres qui 
le sont par droit rte naissance, 
recevront ries mains du maire 
Sarto Fournier leur cerlifical

side par M. Faul King. Cel or­
ganisme entièrement bénévole, 
fut fondé en 1950 dans le but 
d'intégrer plus facilement les

........................... immigrés dans la société cana
prendra son fusil que *1 on re 1 (benne qui les entoure et rie
trouve ries traee.s nouvelles rie la 
on ries panthères

Un croyait cri animal ri spam 
rie rette région depuis plus rie 
50 ans

Fa-- ailleurs, M Alfred Avot- 
te. éditorialiste rie La Presse . 
un expert dans les questions 
concernant la (aune et les car 
nassiers., particulièrement ceux 
qui vivent en Amérique du Suri, 
n hésite pas à dire que toute 
cette hisioire ne tient pas de 
bout. "Je ne crois pas à la 
présence recente dr pumas, 
lions, couguars, panthères et 
autres cârnass.er.s aussi effra­
yants dans la banlieue rie Mont­
réal, affirme-t-il. D'ailleurs . ù 
les a vus , Qui a été mange " 
Qui en a tue un " Qui a jamais 
vu le serpent du Loch N'ess, en 
HcOsse, dont parlent chaque etc 
les journaux d'Europe pendant 
la perorte (‘reuse rie nouvelles " 
( es visions se rejoignent ri'a 
jouter M Avoue

Il semble donc que nous 
«oyons bel et bien en présence 
d'une fumisterie.

la citoyenneté rie Montreal, pre de citoyenneté canadienne.
Le Conseil rie la citoyenneté 

rie Montréal annonce également 
que, pour la première fois dans 
son nisloire. il inaugurera, le 
M avril prochain, le .lour de 
conference" dont le thème pnn 
eipa! sera • "L'intégration du 
néo-Canariien". La Conférence 
sera officiellement ouverte par

promouvoir une saine pratique 
du civisme rbe- tous les t ara 
riiens en généra!

Il y aura rte nombreuses ma e maire Sarto Fournier, patron 
nifestations au rouis rie cette honoraire du Conseil rie a r 
semaine (le nature à souligner toyennelé rie Montréal lue rie 
les privilèges qué comporte la lègues presents comprendront 
citoyenneté canadienne et les entre aulres le» représentants 
devoirs qu elle entraîne par le de .50 agences membres du Cnn- 
fait même sell La présidente rie la Confé-

Des conférences rir« films, renie sera Mme Marion Berg 
ries danses et des fêtes rie ton man .secrétaire nationale rie
tes sortes auront lieu dans le» 
différents groupes ethniques 
rie la métropole Les clubs so 
riaux remettront, pour leur 
part ries certificats ce citoyen­
neté à leur* présidents. Quanl 
aux écoles el'es profileront rie 
cette semaine pour intéresser 
eurs élèves à quelque pha.se rie 

ta vie canadienne. Le' eronne 
ment* internationaux, Icb VAc 
enrri et te Club international rie 
Montréal, organiseront aussi 
des soip'es reereat'ves

Le jeudi. 14 mai. à la < nur 
rie Citoyenneté. qm e«1 p-rsidee 
par le juge René Desuire. il 
y aura cérémonie spéciale au

ïSmtle cJJusclale
VÊTEMENTS ET ARTICLES POUR HOMMES

GERMAIN THISDALE
prepréuir»

335 est. rut Ste-Cathtrint
MONTREAL,

AV. 8-6861
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FORT canadien.

Le salon de l'auto 
européenne s'ouvre 
aujourd'hui à Mtl
Le maire Rarto Fournier inan 

Curera olliciellement a fl heu 
tes ce soir le Salon rie l'auto- 
rama qui se tient au Palais 
du Commerce du 30 mars au 5 
avril Plusieurs personnalité* du 
inonde diplomatique rie pavs 
d’Europe seront présentes, rie 
meme que plusieurs represen 
tant* rie corps publics de la me 

1 tropole
Parmi le» quelque 17 marque» 

distinctes de voitures européen 
ne.» qui sont en montre au Sa 
Ion de l'autorama, figurent un 
véhicule qui a remporte les 
honneur» du Rallye rie Monte 
Carlo en 195fl et un modelé rie 
voilure, avec carrosserie lout- 
plastic, qui ne pèse que 790 li­
vres. Au nombre ries pays rie 
l’Europe continentale à exposer 
leurs prorioils. on compte la 
France, l'Allemagne, la Suède, 
la Tchécoslovaquie et ITtalio. Le 
salnn ouvre ses portes à IMi .30 
le matin et les ferme a 10b 30 
le soir.

M. Naf Aronoff, conseil 
1er B du district numéro 5. 
a remis hier un communique 
aux journaux ou il invite 
tous les contribuables de 
Montréal à écrire au pre 
mier ministre Duplessis afin 
qu'il fasse disparaître la 
classe C du conseil munici­
pal, La classe C. on le sait, ) 
groupe 33 conseillers non 
élus par le peuple mais dési­
gnés par divers organismes,

M. Aronoff a lancé cet 
appel tout en accusant les 
conseillers de la Ligue d ac 
tion civique ainsi que M 
Lucien Croteau d'être res 
pensables de la piètre repré 
sentation de Montréal à la 
nouvelle Corporation métro 
politaine, "Les premiers en 
fuyant leur devoir à l'égard 
des contribuables" en ne 
participant pas à la séance 
du Conseil qui désigne cette 
représentation, et M. Cro 
teau par son mépris mani 
teste pour les intérêts de 
Montréal",

I e» conseillrr.» de la Ligue, 
déclare M, Aronoff savaient 
que M Croteau avait l'appui 
d une v ingtaine de conseillers 
rie» classes A et R el qu’av-ee 
le support dp» conseillers non 
élus rie ta Fiasse C il pouvait 
contrôler le vote du Conseil.

Ta forme rie gouvernement 
rie Montréal, ajoute t il, ou de» 
pouvoirs son! confié.» à de» 
gen» non élu», est grandement 1 
responsable du piteux état rie 
ses affaires Les conseillers rie : 
la classe ( ne représentent que 
des intérêls mesquins et rie- i 
vraient disparaître

( omme seul Québec peut mo 
difier la charte (le Mnnlmal, M 
Aronoff ri-s-'p qu’on demande 

a M Duplessis de changer cet­
te situation non-démocratique.

La léance du Comeil ne 
sera pas devancée

Tl semble que les 21 ronsei! 
lers rie la Ligue d'action civ - 
que ne pourront obtenir que 
l'assemblée du Conseil munici 
pal pour l'étude du budge! soit 
devancée ainsi qu'ils l'ont rie 
mande vendredi dernier

F.n effet un haut fonction 
naire municipal a^fprimé l'avi» 
que les conseillers peuvent fai i 
re convoquer une séance spé ' 
claie du conseil lorsque l'exé j 
eutif refuse rie le faire Mais j 
lorsque l'exécutif a fixé une 1 
date pour une assemblée, per 
sonne, ni le maire, ni le gref 
fier, ne peut la devancer. L'exé 
cul if a déjà fixé au six avril 
'e debut de la sconce du con.-ci] 
pour l'élude du budget.

D'autre part, le président rie 
l'exécutif. M. Jo* Marie Ravi 
gnac, a déclaré, après consulta 
I on avec l'avocat en chef rie 
la ville Me Albert Iterthiaiime, 
que sen] l'exécutif pourrait 
changer cede date du fi avril j 
à condition que 5 rie ses mem 
bre.» y consentent

T.c Comité exécutif i étant! 
régulièrement ajourne a rie 
main matin, il ne pourrait lé > 
gaiement prendre cette decision 
avant ce moment. Et eomnip il , 
faut un dc'ni rie 411 heure» en 
Ire une convocation et une 
séance du Conseil, celle-ci ne 
pourrait commencer que ven 
rirerii. re qui n'ajouterait qu'une 
tournée aux huit jours rteia pré 
vus pou:’ l’élude du budge' M 
Savignac es) d'avis que cela ne 
vaut pas la peine

T e budget doit pire adopte j 
avant le 15 avril à minuit sinon ] 
il entre en vigueur lutomati 
quement. I

LES GRANDS THEMES DE LA POLITIQUE PROVINCIALE

LT ' des forces démocratiques est-elle 
possible pour 1960? L’état des pourparlers

Par Pierre LAPORTE
l a Ligue d action civ ique a 1 elle dèfinitiventent décidé 

de fonder un nouveau parti politique 1 Pas encore. La décision 
ne sera officiellement prise que dan- quelques mois Un croit 
qu elle sera affirmative.

Mc Jean Drapeau, président honoraire rie la I A ( ft 
son principal porte parole a donne un autre coup de barre 
dans la direclinn d'un parti politique provincial autonome 
quand il a déclaré la semaine dernière, qu'à son avis il est 
indispensable rie crrei un "3e parti" dans notre province 
(L'expression est d'ailleurs inexacte puisqu'il v a déjà l'Union 
nationale, le parti libéral, le USD el le Ralliement rie» crerii 
tisles'i

M Drapeau a prononcé plusieurs conférences depuis un 
an et demi II a exposé des idees politiques, prêché la croisade 
du civisme, dénoncé les abus rie l'Union nationale II ne s est 
pas adresse à la masse, mais plutôt à l'élite, réussissant le 
tour rie force rie remplir ses salles rie grils qui payaient pour 
entendre parler de politique

("était la première plias/1 rt.e la campagne provinciale rie 
M Drapeau Flic serait sur lé ftoint rie prendre fin l.e prés! 
rient honoraire rie la LAC voudrait maintenant, si Pnn en 
croit son entourage, aller au peuple II organiserait ries, 
assemblées populaires, afin rie transmettre à la populatien 
en général le message que contenaient ses conférence» publi­
ques.

le PSD

Lu septembre ?
('et assemblées populaires seraient décisive» dan* la 

décision rie créer ou rie ne pas cirer un nouveau parti 
politique provincial.

En septembre prochain, clil on, aura lieu un congrès 
plénier rie la LAC 11 aura à prendre l'importante dérision 
rie lancer ou non la Ligue dans l'arène provinciale

Un croit savoir que la majorité ries directeurs (te la 1 A <' 
ri accord avec M Drapeau au sujet rie la nécessité rie rreer 
un nouveau parti. S'il se fonde, c'est un secret rie polichinelle 
que le chef en sera Me Jean Drapeau l e congres élira > 
chef, mais il ne fail pas rie Houle que le seul candidal, le 
seul candidat sérieux au moins, sera Me Drapeau lui même

"Fondez”, dit le parti libéral
Quelle est 1» réaction du parti libéral devant la perspec­

tive rie la création d'un nouveau parti politique '
Au niveau ries dirigeants du parti il n'y a pas de panique 

l oin rie là Mais rie l'inquiétude. < erlains toutefois voient 
d'un bon oeil l'apparition éventuelle rie ce nouveau parti 
Cela, croient-ils, permettrait de grouper certains élément» 
antiduplessistes. qui n'onl pas confiance au parti libéral. 
"Qu'ils fondent leur nouveau parti", a déclaré un libéral im­
portant en parlant rie» membres rie la Ligue. Il v a toiilefois 
un important corollaire: “Qu ils fondent un parti, a I il dit, 
mais qu’ils décident ensuite d'en venir à une entente élec­
torale avec le parti libéral".

( lier la majorité ries militanls du parti ii y a loulefois 
opposition à l'apparition (l'un nouveau parti publique Pour 
eux. "point rie sain! hors du parti libéral’ Ri la diose se 
produisait la sympathie dont Al Drapeau jouit dans maints 
centre» libéraux lui vaudrait probablement quelque» recrue», 
dont quelques unes rie grande v aleur, pour le nouveau parti

I ntente possible ?
I entente électorale que souhaitent let chefs liberaux 

esi-elle possible ?
II v a quelques moi» Me Pierre Elliott Trudeau lançait 

I idée (i une "union des forces démocratiques", sorte rie rroi 
sarie électorale pour renverser le régime rie l'Union natio 
nalo Le parti libéral a donne suite à relie «iiggeslion en 
faisant voter lors de son congrès rie l'automne (ternier une 
resolution à l'effet d'étudier la possibilité de regrouper les 
foires d opposition, si nécessaire hors de.» cadres du parti 
libéral.

Un comité a cte formé par les libéraux 11 <e compote 
de: Al Jean Lesage, chef du parti: M Georges 1 apalme, ehef 
rie l'opposition n l'Assemblée législative: M Andrc Rousseau, 
président (le la Fédération libérale provinciale: Ai Alcide 
Cotircy, organisateur en chef du parti; el M Jean Mane Na­
deau. president rie la ( ommission politique I) n'y a nul 
indice que ce cnniilr ait siège -Ail moins deux rie set mem 
bres. Al 1,apalme et Rou- eau, «ont en F.urnpr

Aucun autre parti n a formé rie comité pour rencontrer 
les délégués du parti libéral

La L.A.C.
La Ligue d'action civique n a pas officiellement pris 

position, mais son president honoraire Me Jean Drapeau, a 
prononcé une conférence dans laquelle il a écarte toute possi­
bilité d'alliance avec le parti liberal ("est la Ligue qui déci­
dera. a-t-il dit, en résume, mais si elle décidait dans l'affir­
mative je n'en serais pa- Il a répété les mêmes propos devant 
les etudiants de l'Université McGill et devant les membres 
de la Chambre de commerce ries jeunes de Montréal.

Son discours du théâtre Saint-Denis a toutefois produit 
une reaction considérable n l'intérieur même de la Ligue 
d'aetiorf civique M Pierre De s At abacs a dit que M Drapeau 
n'avait pas nécessairement exprime les opinions rie la I.A( 
Plusieurs membres ont dit que M Drapeau avait pour le 
moins fait ries déclarations prématurées, qu'il aurait dù 
(■(insulter le Conseil provincial rie la Ligue avant rie faire 
ries déclarations aussi lourdes de conséquences.

Le conseil est unanime derrière M Drapeau II » aussi 
Pappui de la majorité des membres de la PAC

Il n'y a donc pas eu rie pourparlers a l'échelon supérieur 
rnire le parti libéral et la LAC On n'en esl pas là le 
problème étant plutôt rie savoir si la LAC na pa« définit) 
vement fermé la porté à toute discussion, à toute possibilité 
d'entente.

Les anciens de Lai al proposent :

Kéiinion dos diplônirs universitaires
Lu ancien» da l'Univartita 

Laval, a t on apprit an fin da 
tamaina, tonf antréi an com­
munication avac l'Association 
des diplômés de l'Université 
McGill lui demandant s'il n'y 
aurait pas lieu, pour toutes las 
associations de diplômés des 
universités de la province, de 
sa réunir pour étudier las pro 
blêmes financiers des univer­
sités du Quebec.

Les diplômés de McGill au 
raient répondu a cette propo 
sition qu'il souhaiterait une 
telle réunion mais à condition

que les recteurs ou présidents 
de cet institution» y assistent.

On tait que l’Association 
des diplômés de l'Université de 
Montréal a annoncé la semai 
ne dernière qu'elle projette 
de former une fédération des 
associations de diplômés des 
universités de la province 
pour étudier les problèmes 
quelles doivent affronter « 
l'heure actuelle, en particu- 
lieu celui que pose les octrois 
que le gouvernement fédéral 
met « leur disposition et

par
nt Pi

parti snriM 
« hostiles • 

jmiîi dont il fâL 
• ■ drtrocratiq 

!p QuébéC* 
sincôr#-

Il n’y a pas pn dp comité do forme 
démonatkji:* i.t*' dingrants dn l M) n* 
imp entente M. l hartraml a déeUiè que 
le chef provincial recherche l'instaurai;o: 
politique cl de la démocratie é.onomlqtie dam 
Il est prêt à coopérer avec quuonque recherche 
ment les mêmes objectifs

I a dérision d'onln r mi non en pMirparWs avec d autres 
partis politiques au M;iot d un* enîerPo ou d ’■ a" anop <pra 
prise lois du prochain congres ; ovincial PSD qui aura lieu 
a Montreal les lf>, 17 e’ 18 nv Ve «e:n un des principaux 
item à l’ordre du jour.

i Au cour* do ce men-e <" ns ' p.n'i rf\err.i Ici 
articles de son programme, principalement en r atière d'édu­
cation. de res'onreos naturelIon. .;•« ;• . »• ••m - • t avail et
de législation agricole. Il élira ausRi son chef provincial).

Les créditistes
II y a actiifrtlrnu'nt un ' schisme" à l'intérieur du pari! 

(lélitiste I. I nion des électeurs es' i-n g.u n - ventre « 
Ralliement des irériitistes La première est (liri-ve par AT. 
Lotus Even cl Mme Giibei te Côté Mc, ■; n on' : i i-n.-v ria n 
leur journal A'ERS DEAIAIN qnil- renonçaient pour 
le moment à Faction politique directe pour s- concentrer sur 
l'éducation politique et créditiste.

Le Ralliement (les créditi*te« a clairement la. • entendre 
qu'il concentrerait son action dans R- doni.vne fédéral Au 
provincial il serait dispose à appuyer AI Itrapea i

A’oilà 1 opinion ries quatre partis politiques art iris rt 
(elle de la ! A (' Il n'v a pn' eu rie rencontre a i niveau de» 
chefs On doute qu'il y en ait dans un avenir prochain

Pprojet de de durât ion
Atais rie» sympathisants rie ces divers partis politiques 

membres très en vue de leur parti respe.tif ont tenu 
plusieurs seances officieuses pour discuter du problème ri» 
l'union ries forres démocratiques H y avait I* ries libéraux, 
ries membres (le l'Action civique ries PSD, des représentants 
ouvriers et aussi M Pierre Elliott-Trudeau, l'instigateur du 
mouvement

On croit savoir que ri'iei quelque temps le groupe fer* 
une declaration publique invitant les partis politiques à 
accepter l'une des treis formules proposées par M Trudeau: 
ou la fusion de tous les partis politiques pour rn rreer un 
nouveau, ou une alliance en bonne et due forme, ou un» 
entente électorale seulement. ( "est relie troisième partie de 
la proposition qui semble avoir le plus retenu l’attention

On inviterait le plus grand nombre possible rie dirigeants 
et rie militants rie tous les parlis politiques opposés A l't'nion 
nationale à adhérer à la declaration

L'union ries forres démocratiques esl elle possible d'irl 
19fiÔ ' Plie r * t loin en ->re ri < re réalise» nv.-s epe n>«t 
pas impossible.

Concile oecuménique: participation rie 
l’Eglise orthodoxe russe peu probable

VIENNE Un quotidien d# la rapitala autrifhienna a 
dit sAmadi qua Us rumeur» «ur un* éventuelle partieipation 
de l’Eglise orthodoxe russa au roncila oecuménique convoqué 
par la pap« Jaan XXIII pour 1961 na tamblent pas fondées. 
La journal indiqua que la haut clargé viennois accueille aver 
la plut grand scepticisme let bruit» sur une récente rencontra 
d'un représentant du patriarche de Moscou avac de» porte- 
parole du Vatican, rencontra qui aurait au lieu é Vienne. 
A an croire la rumeur, dit le lournel, la patriarche aurait 
déclaré être intéressé 6 participer au concile si certaine* 
conditions pouvaient Itra réalisées ou plutôt il certaine» 
assurance» pouvaient lui être donnée* Quelque «ouheitable 
que puisse être une éventuelle réconciliation, ajoute le jour­
nal, la présenta conjoncture rend extrêmement peu probable 
la participation d# l'Eglise orthodoxe russa au futur concile.

qu'allas sa sentent obliges de 
refuser en raison de l'autono­
mie de% provinces en matière 
d'éducation.

Les diplômes de l'Universi­
té McGill, dont la participa 
tion a une telle federation est 
très importante, serait "très 
sympathique'' au proiet. Catt# 
federation grouperait le» di 
plôme* da l'Université de 
l'Université da Montréal, da 
McGill, Laval, Sherbrooke. Ru 
hop's et du Sir George William 
Collège.

Peugeot 403
t.n plu* belle auto européenne
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Starved for money
Les université.s canadiennes manquent 

d'argent, they un starved for •money. 
Cette pauvreté entrave sérieusement ia 
recherche. Or c’est l’université qui four­
nit aux chercheurs le meilleur climat.

Ces constatations sont du vice-prési­
dent du CNR, M. O. M. Solandt. Il en 
a fait part aux hommes d’affaires de la 
Canadian Pulp <£ Paper Association.

Kn général, poursuit M. Solandt, les 
chercheurs ne demandent pas le pactole. 
Donnez-leur de lions instruments de tra­
vail et un salaire à la fois raisonnable 
et stable: cela leur suffit, car ils n’ont 
pr.s de grandes ambitions matérielles. 
Encore faut-il qu’ils obtiennent ce mini­
mum. Car ils n'aiment pas être déran­
gés par des questions d'argent. Si l’uni­
versité ne leur procure pas l’essentiel et 
si on le leur offre ailleurs, ils s’en vont 
dans l'industrie. Mais ils n’y trouvent 
pas toujours une atmosphère favorable. 
( est le Canada qui en souffrira.

•
Qu'est-ce que "la recherche”? Une 

. venture. L’homme de science ne sait 
pas exactement ce qu’il va trouver, ni 
même s’il découvrira quelque chose de 
pleinement valable. La recherche peut 
donc apparaître comme une quête coûteu­
se et hasardeuse.

F’ar ailleurs la recherche permet de 
mieux connaître le monde et de le mo­
difier. Qu'est-ce qui est à l’origine de la 

évolution industrielle, qui a multiplié 
u'incroyable façon la puissance de 
'homme, sa prise sur les choses, et ver­

tigineusement fait monter les niveaux 
de vie? Dans une large mesure, la re­
cherche. Grâce à ses résultats nou^ vi­
vons mieux et plus longtemps. Nous le 
devons à l’oeuvre, d'abord obscure, de sa­
vants que leur5 découvertes n’ont pas en- 

icltis et qui étaient animés par la 
passion de savoir.

L’argent ne orée pas cette passion, il 
ne donne pas le génie: mais il permet 
aux chercheurs de se livrer a leurs tra­
vaux.

Universités affamées, recherches sé­
rieusement handicapées: M. Solandt 
pense sans doute surtout aux universités 
anglo-canadiennes. Donc celles qu’il dé­
clare en péril 'ont en général plus riches 
que les nôtres: nous regardons lettre bud­
gets comme un inaccessible idéal, rât­
elles reçoivent de l’industrie et des ci­
toyens fortunés des dons substantiels. 
Il leur est en outre permis d’encaisser 
les octrois fédéraux. Les nôtres restent 
loin en arrière.

On dira que les résultats de la re­
cherche Appartiennent à tout le monde, 
que les savants échangent leurs résultats, 
que p-ir conséquent, il est légitime de 
'ivre à même la richesse intellectuelle
'es autres.

Oui, la sci 
ustenient: < 
rouvent rien 

■’torcher, res 
1s se nourri

e vit d’échanges. Mais 
thanges. Ceux nui ne 
rce qu’on les empêche de 

'semblent à des parasites: 
sent de la substance des nu- 

sciences sont renouvelées

par les découvertes: le rayonnement d’un 
vrai savant profite à tous ceux qui l’en­
tourent. Un foyer de recherche réchauf­
fe et stimule l’institution où il se déve­
loppe. L’université qui doit s'interdire 
la recherche est intellectuellement pau­
vre. Ceux qui pourraient être des cré­
ateurs ou bien s’en vont ailleurs ou bien 
ne donnent pas le quart de leur mesure.

Cela est particulièrement vrai des 
sciences de l’homme. Kilos fournissent 
des résultats moins spectaculaires, moins 
palpables, souvent moins sûrs. La recher­
che permet à un milieu de se mieux con- 
naitre. Si nous avons une telle tendance 
à penser mou, à répéter des formules sui­
des thèmes vitaux, pour une part cela 
tient à ce que nous ne possédons sur notre 
milieu que des informations vagues, des 
préjugés, des notions invérifiées.

•
L’argent n’est pas seul en cause. Le 

dogmatisme stérilise ici beaucoup d'ef­
forts. et la peur de la vérité. Il en est 
ainsi dans le domaine de l'art d’ailleurs. 
Nous n’accordons pas suffisamment 
d’importance à la création.

On l’a vu durant la grève de Radio- 
Uanada. Je n'entends pas revenir sur 
les aspects sociaux de cette grève, ni sur 
le problème des responsabilités. Mais 
combien d’individus fort cultivés se sont 
mis à dire, avec les autres, que le régime 
des films valait mieux que celui des télé- 
théâtres et des feuilletons. En un sens, 
cela pouvait, être vrai : si l’on puise dans 
le répertoire universel, on trouvera infi­
niment plus que ne peut produire notre 
milieu. Mais alors la télévision devient 
une machine à distribuer la production 
dos autres. Tandis qu’un téléthéâtre 
force des artistes et des artisans à pro­
duire. nous assistons à leur création: ce 
n'est pas toujours très excitant, pourtant 
cola procure, aux spectateurs une joie 
d’un autre type. Ils participent d’une 
certaine manière à l’effort créateur. On 
ne leur offre plus exclusivement des ima­
ges nées ailleurs, des rêves construits 
pilleurs, dc« mythes nourris ailleurs.

Avec le régime des films, nous som­
mes des parasites installés joyeusement 
dans leur parasitisme. L’autre permet 
de sortir de la condition prénatale, du 
mode de vivre d’un foetus.•

Au reste, si l’on regarde d'où nous 
venons, l’avance est prodigieuse. Il y a 
un demi-siècle, les universités canadien­
nes-françaises aspiraient à peine â exis­
ter. 11 y a vingt-cinq ans. ce fut la fa­
mine. Les jours actuels sont moins 
sombres.

Mais les progrès accomplis sont remis 
en cause, et en plusieurs facultés, l’as­
cension est brutalement bloquée. L’opi­
nion s’en rendra-t-elle compte à temps? 
Saura-t-elle forcer la main nu gouverne­
ment? Obligera-t-elle celui-ci à garan­
tir aux universités un budget suffisant, 
stable, et qui permette de stimuler la 
recherche ?

\miré LAURENDEAU
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Rumilly ! Attends au moins que je soye mort .

RETOUR DANS LjMJTR^ ALLEMAGNE

Les frontières de la paix et 
celles de la guerre froide

par Roland DELCOUR
CORLITZ, mars — ‘ Tenez, touchez ces barbe­

lés, vous pourrez constater par vous-meme qu'ils ne
sont pas eiectrifiés." Visiblement ils ressemblent à une 
quelconque barrière de pre normand. Seule particula 
rite: la clôture s'élève en travers d’une petite route de 
campagne qui serpente dans la vallée entre deux bo 
queteaux de sapins, qui donnent à ce coin de la Suisse 
saxonne un air de Forêt-Noire. A droite et a gauche les 
barbelés s'arrêtent à quelques mètres des bas côtés, 
et plus loin une xonc deboisce marque seule la tron 
tière.

L'ACTUALITÉ

Montréal découvre une 
nouvelle comédie

De l’autre côté de la barrière 
lia route continue, mais l’herbe j 
! qui pousse sur la chaussée mon-1 
tre qu'elle n’est pas souvent 
utilisée. Pourtant on voit à fine 

'do coteau, très proche', 'es 
premières maisons-tchèques l.cs 

i lapins ou les blaireaux sont au 
jjourd’hui seuls a en,prunier, du 
côté tchèque du moins, cette 
voie qui vit passer, il y a vingt 

1 ans, le» légions bottées et cas- 
Iquées de Hitler en marche vers 
; Prague.

"Aujourd'hui, vous le voyez, j 
’nulle tour de puct, nuis borbe-i 
j iej électrifies, nulle patrouille." i 
! La frontière est beaucoup moins 
surveillée dans le petit village 

I de Steinigtwolmsdorf situé près 
I de llisehofswerda, en plein pays 
i sorabo (minorité d’origine sla- 
ve), que la frontière des deux 

1 Alletnagnes. LA-bas trois rones 
1 interdites se succèdent : la fa­

meuse "allée Wilhelm-Pieck". 
bande de terre constamment la- i 
bottrée de réseaux de barbelés, 
une zone complètement évacuée 
et une troisième bande de terri­
toire où la circulation est in­
terdite, sauf pour les indige­
nes Partout ries tours de guet 
s'élèvent, des patrouilles ar­
mées circulent, des chien.- poli­
ciers furètent. Ici au contraire 1 
c'est le calme "pacifique" d’une 
frontière du camp socialiste : 
des deux côtés un régime idéo­
logiquement parent des deux 
côtés une population qui. appa­
remment du moins, ne cherche 
nullement à franchir clandesti­
nement la ligne. Certains p rints 
de passage, dans l’Erzgebirge, | 
m'avaient paru, lors d'un p:é- 
cèdent voyage, beaucoup plus 
surveillés.

Au bord dt I* Ntitst
De la frontière tchèque il 

est aise de gagner A travers la

suréme
Ile Ju

Made-

Donc ee

On a u ■ntt . o jotif un peu la prttfr 
•'tiédie caradiénne. que Le~ rapports sont fai 
Ibôrç a mal construit sc U faudrait pouvoir 

Pons l'atmosphère qui al 
ablie, et malgré d’cxcel- et saisir ainsi sur le 
comédiens, In Un semble Xtrindberp (du moins 
/rue. Durant les dénué- m

se. et , lyisant plus que le tranchant.
pois Par ailleurs, l’idée de faire 

tn ne | mourir Julie à côté de Jean et 
wor» devant tio.« yeux, quand

1 betO' indique qu'elle “.tort d'un

Du

fou quelle.
urtre:. pouvoir suivre les , Cette pièce est rigoureuse, 
es jusque dans le détail rf'une constniclion strict e, 

®' d’une nudité parfaite. On en a

Suisse sax<:mni et se s chailues
de coll in es enveloppee■s de bru-
me une aul:re frontiènp de p►aix.
celle qui n'est désigne^p en VLD.-
A. que r ce nom : “Un.
Fried? nq'‘?n:e ist oui12 nn
nous dit uri policier piapulairc à
Gôrlitz, la ville frontière, i No-
tre frontif>re de la paix est
toute pro?hc.) Queiq ucs b 'oes
encore voici, derrière une
petite plai?e, un pomt barré
d'une chicane avec *ur le côté
une bairaqi le qui ressc aux
cabane!S d' octroi qu on trouivait
il n'y a pas si Kmgtemps aux
portes de Paris. Le pont en
jambe une rivière A prés

que la Ma t de
l'autre coté la ville continue.

es poteaux aux coulipurs
rouge blanche plantés le
Ion. dle la rive opposéc d<
Neisse indiquent as:icz q u’ici
commeince 1a nouvelle* Poloîne.

Au ; du pont, deux s<i»nti*
! neltcs de l’armée po]!>ulair<
. livrent ’éternel pel i de
la rel<ève. Elles se iprésententles arrnos. passent le i not, s< > sa.
luent enco re. puis l’i
réfughcr sous le pont. pour re-

! garder la pluie tomh r la
Neisse «dis que 1 'autre rc-
monte cantonneiment. Do

côllé, un pécheur suit' tranqu i lieurtent son bouchoia et

entre Lobau et Gôrlitz sur la i 
rive gauche de la Neisse est en 
corr allemand, et les habitants i 
de Gôrlitz ont Taccent silcsien :

Ici aussi la frontière donne 
vraiment l’impression d'être 
''pacifique". Seules quelques 
tours en bois élevées à la sor­
tie de la ville par les Polonais 
pour surveiller la rivière rap­
pellent qu’il ne faut pas s'éga­
rer. l es syndicats, les organi­
sations de jeunesse des deux 
pays échangent des délégations 
dans le cadre d’un vaste \ v 
gramme de rapprochement en­
tre les deux Ktats socialistes 
qui ont déjà reconnu solennelle­
ment pour leur part, sans atten­
dre le traité de paix avec l’Alle­
magne. la nouvelle frontière.

Kn suivant cette rivière on 
arriverait à l'Oder, dont l’em­
bouchure avec le port de Szcze­
cin i Stettin i est tout entière 
polonaise, ce qui a obligé la 
R.D.A. à creuser de toutes pie­
ces un nouveau port en eau 
profonde à Rostock, autrefois 
simple port de pêche. Mais, 
nous a-t-on affirms-, il n’est pas 
question de toucher à cette 
frontière sacrée, même pour 
rectifier une aussi grande ano­
malie : “Aecc les Polonais, 
idéologiquement vos frères, 
vous nous entendrons tou­
jours."

Un rid««u d« f»r
de tW kilomètres

Ainsi, par un étrange retour 
dos choses, c'est du côté des 
frères ennemis, f-ères par le 
sang, mais idéologiquement ad­
versaires, que la R.D.A. se hé­
risse de barbelés et de tours 
de guet. C'est de ce côté que 
l’armée populaire a tendu tout 
le long d'une frontière de 800 
kilomètres un rideau de fer qui, 
après avoir été un moment per 
méable entre 1958 et 1956. est 
redevenu aujourd’hui herméti­
que. C’est là un grand sujet de 
mécontentement pour la popu­
lation de l'Est. Destinée à cou­
per la route aux “fuyards de la 
République'’ ( Republik-flüch- 
tige), cette mesure frappe en 
bloc seize millions et demi de 
citoyens de la R-D. qui ne 
veulent pas du tout s'enfuir. 
Kilo est d'autant plus ressentie
que le­ mon do> cia ses
privilégiées, fonetionnaires ou 
favoris de l'Intelligentsia, n'ont 
qu'à téléphoner de chez eux

à donùci'
permis

longues démurehes, le pl 
rent infructueuses: eel 
beaucoup de mécontent! 
ai-je entendu à plusieurs

re pa si l'améli 
imléniab!

rati

sur le pont des groupe.- de 
louais curieux stationnent.

es minutes, on ve peut plus Les comédiens feron
entendons) es: trahi bue

•ait un *1 •ectflffr excellent, ha» 
une muse en scène 

wer- plein? de nwuvcmen* et de sur-
e Qu'tstee qui arrive' ses reprises de grands efforts pri.,„. condition d’oublier 

• pour nous plonger duns ! e Içt^dberg, c'est remarquable
I ar.ive, jeu ai peur, que. drame véritable. Ils auront de
fut mal engage 

Et cela, dès le t 
Strindberg indiq 
domestique, arrive en 

i';f porte des- hottes à P

Vaeeent: Dyne Mousse en part; Mais est-il si aisé d'oublier

po- 
t'nc

p.rtie du vieux Gôrlitz se tr-m 
ve en effet maintenant en Po­
logne, le tiers environ Sur la 
rive allemande, la ville torti 
f ée, avec son huig et sa cathé- 
drale bizarrement flanquée d'un 
ancien couvent transforme en 
maison de force par la R.D.A. 
et aujourd'hui, nous a-t-on assu­
re. désaffecté. }>’ur la rive polo­
naise. les bas quartiers en bor­

dure de la Neisse et certaines 
maisons dont le toit est encore

maiei iciic 
n’est pas pneore arrivée au 
point (le permettre à l'Allema­
gne urientale de concurrencer 
sérieusement le niveau de vie 
moyen de D'Ouest dors-". Or, 
tant que la langueur de lasauc's 
se ne sera pas égale des deux cô­
té* de la frontière, il se trou­
vera tou ion; s de-, gens pour 
prendre le chemin de Berlin- 
Ouest. chemin qui, jusqu'au 27 
mai au moins et peut-être au 
delà, restera ouvert. Il faut en 
effet attribuer à cette différen­
ce de niveau de vie l'attraction 
que l'Allemagne occidentale 
continue d'exercer sur tant de 
citoyens de la R D.A.

En ianvier, 11 est encore pas 
sc 6.62U personnes à Ber m- 
ouest et H,non pour toute l'Ai- 
lemagne. En février, ce furent 
5.347 et 17.000 au total. Kn

professeurs, étudiants, ingé­
nieurs, médecins. Là jouait la 
politique de brimades pratiquée 
à l’encontre (le beaucoup d'en ] 
Ire eux, notamment le refus de 
laisser entrer leurs fils à l’Uni­
versité. Cette politique a été, on 
le sait, officiellement condam- ; 
née à la fin de l'année dernière ; 
par le parti socialLste-commu- : 
niste.

Il reste que le mouvement est 
difficile à arrêter. Outre l'amé-1 
lioration matérielle, la libéra­
lisation du régime serait seule I 
capable de stopper a la source ' 
une migration qui a privé depuis I 
1949, date de sa fondation, la | 
R.D A. de trois millions de ses 

i citoyens. A moins d'entourer le 
secteur oriental de Berlin d’une 
véritable ceinture de barbelés 

: comme à la frontière des deux 
Aliemagnes, il ne sera pas pos- ; 

! sible d’arrêter les réfugiés. | 
! Peut-être le transfert éventuel , 
; des pouvoirs de l’U.R.S.S. à | 
Berlin à la R.D A. en offrira-t- I 

[ il l'occasion.

Li craint» du dèvistiomiima

Mieux vaudrait pour le régi­
me enlever a ses citoyens le 
goût de le fuir- Ce serait 1a le 
signe véritable d'une profonde | 
stabilisation pour une démocra- ; 
tic populaire si lourdement ! 
handicapée du point de vue 
économique par la perte du bar- 
sin charbonnier silésien et du 
point de vue financier par le 
paiement de lourdes répara­
tions, pour ne pas parler dea 
démontages initiaux Kst-il pos­
sible au gouvernement de Ber 
lin-Kst d'atteindre ce but? Il 
lui faudra tout d'abord mener à 
bonne fin le plan quinquennal 
en cours et mettre » la disposi­
tion de sa population de plus 
grandes quantités de biens ex­
portables en abaissant leurs 
prix. Knsuite il lui faudra fai­
re preuve d’un peu plus de libé­
ralisme. La crainte du dévia­
tionnisme et du national-com- 
munisme, consequence des cri­
ses polonaise et hongroise de 
1950 et de l'affaire Harieh, ee 
" petoefiste " de l'université 
Humboldt, l'a jusqu’iei, tant 
s’en faut, empêché de s'engager 
dans cette voie.

Pour expliquer leur prudence 
relative les membres du parti 
recourent volontiers à l’argu­
ment tiré de l’existenee de Ber­
lin-Ouest et de la menace que 
les centres d'espionnage des 
secteurs occidentaux feraient 
poser sur l’ordre public en cas 
de libéralisation. Si fondé par­
tiellement que soit cet argu­
ment. il ne saurait suffire à 
justifier tous les excès. D'autant 
plus que la résignation d’une 
grande partie des anciens oppo­
sants permettrait au régime 
de détendre les mo-,ures 
de sécurité san grand ris­
que. Les plus décidés parmi 
les adversaires sont en effet 
partis. Il no reste que ceux qui 
sont résolus à s'accommoder de 
la situation ou bien à collaborer 
activement avec les nouvelles 
autorités. Le-, petits propriétai­
res d'hôtels, de restaurants ou 
d'entreprise* privées rentrent 
presque sans exception dans la 
categorie des résignés. "Il n'es: 
rien possible de changer, sinon 
pur la violence ((’rach), ce qui 
sera i désagréable", entendait- 
on dire couramment à Leipzig 
a des Allemands (le l’Ouest. 
Leurs compatriotes de l'Est ne 
sont pas d'un avis différent.

Parmi la jeunesse on retrou­
ve ces deux catégories, mais ici 
les résigné* sont de moins en 
moins nombreux, et ceux qui 
collaborent te sent de p'us en

Blocs-Notes
A Toronto comme à Québec, 

mais pas tout à fait
La colère est mauvaise conseillère. Pour les poli­

ticiens plus que pour les autres peut-itre.
Deux politiciens en vue ont été victimes de crise» 

de colère depuis quatre ans: M. Duplessis au printemp» 
de 195 5, et M. Frost il y a quelques jours. Ils ont alor» 
tous deux eu recours à peu de choses près aux même* 
expressions grossières.
lin 195 5 M. Duplessis a pas éternel. Et il est d’intérêt 

parlé de "pourceau”, de "scr- public de savoir si les admi- 
pent”, de "sale individu”. Le nistrateurs de la provint-» 
I 9 mars 1 959 M. Frost quali- sont en état ou non de remplir 
fiait le leader provincial du leurs importantes fonctions. 
CCF en Ontario de "cochon”, Nous devons sans doute nous 
"d’assassin de caractère”, ' interdire d'envahir le dotnai- 
"d'homme méprisable”. ne privé en tâtant publique.

On pourait' pousser plus m*’nt '? >’ou,\ de' S?n5 ou 
loin le parallèle entre M. Du- "> »^'v^nt leurs y.sccrc.;

. . w -r. rr i Nous ne sommes jamais tombeplessu et M. Frost. Ions deux, dans ce travers a l’endroit d* sont maîtres a peu près abso- . ., , . c i M. Duplessis. Nous ne le te-lus dans leur fier respec- ,
■ c r' i -i rons jamais. Mais nouitif. Gaves de pouvoir ils au- ’. „ , . i , crovons avoir le droit sic dir«raient cent raisons de s en ... ,.« . , qu’il est en bonne ou en mnu-montrer dienes. Ils ont tous 1 . ... .

deux utilisé un langage qui ’"T1 ' T> >1 «
déshonorerait même une salle Tol r un col,P c sang.
Je pool. M. Duplessis ,e fait (TlTr cc ’'jf P*» >n^™n‘ 

i i i d ette soul frant. G est toutpourtrnt appeler le ’chef de , , ... »» . «. r • simplement inevitable et c estla natmn canadiennc-françai-
se” et M. Frost se croit "the
right hand of God”, selon M Rcn(; LecavaUer 
"expression de 1 homme qu il
a insulté à Toronto. Ces deux M. Rcné l.ecavalier de Ra- 
politiciens bouffis de fausse dio-Camda a gagné le prix 
dignité ont employé des ex- Olivar-Asselin pour 195g. 
pressions qui auraient sûre- Nou, aurions voulu nom 
ment valu à tout autre joindre plus tôt à notre ca- 
qu.’eux mêmes de v’zvcuser rnarade Gérard Gosselin e» 
ou d’être exnulsé de I Assem- présenter nos félicitations au 
hire législatix-e. récioiendaire du prix an-

Continuons 1; parallèle A nue! de journaliste de la So- 
Toronto comme à Québ-c le oiété Aiint-Jean-Baptiste d« 
président n’a pas obligé les Montréal. Jamais dans le pas- 
coupables à retirer leurs pa- sé ce titre n’a été plus riche- 
roles. D’autre» députés pour, ment mérité, 
ront maintenant, sans crainte j ccavalier a rendu à
d’etre déclaré* hors d’ordre, notre groupe plusieurs ser. 
dire que Thonorahle minis- vice* signalé*. On nous per- 
tre est un pourceau", ou que mettra d’en énumérer quel- 
"l’honorable député est un que* uns
taie individu Jl n doté le *port d’un vo-

M,-, , cahulnire français. Même le»
. FrOSt S CXCUSC pju^ jeunes *c souviennent

Mais là s'arrêtent les corn- ,lu’11 >' * n”-''!”''' oooées en- 
paraisons. Car M. Frost a t'"rc ,’0, *P<,rM '-'‘•"eut infes- 
jugé à propos de s’excuser, u' /exprèsdons anglaises: 
Avant frappé publiquement ^chcr, pitcher, f.rst base 
sa coulpe, il a demandé aux chort ,toF- ‘nf,*ld- outfield 
députés de "revenir à la étaient des locutions couran- 
bonne pratique de la tradi- ^ au Il»‘eball. San. parle, 
tion parlementaire”. d*5 "«fiket” et des balls”.

Au hockey le "goaler” faisaitM. Duplessis ne s’est ja­
mais excusé. Ni pour sa gros- dr son mieux pour bloquer Ici 

"pucks” que "shootaient” i'c«é de 1955, ni pour d’au- . , 5. I!'"1 lr
ont nréeédé Joucurs ^versa,res. On pour-tre* qui ont précédé ou fui 

vi. Il n’y a pa* lieu d’espérer rait continuer l’énumération 
Grâce à M. l.ecavalier le»qu’il le fasse jamai*. C’est , ., . • , lf 1 vocable* français de* chosciplutôt nous qui devons rev- , .nu sport ont cesse d etr* cuser, car toute sa vie il . . , .. ... ,

K f i »x r* i c e» t . f e, r-\ '. -1 r* . * #- • 1 ■ • .
s’est illustré par sa mauvaise 
éducation.

La santé de 
M. Duplessis

M. Duplessis a nie

honnis et de n’ètre utilises 
qu? p.:r une minorité de jeu­
nes ou'on traitait volontieri 
d’efféminés, qu'on montrait 
du doigt. Aujourd'hui per­
sonne n’est gêné de parler d* 
"prises”, de "rondelle”, As

rumeur x-oulant qu’il aille '®^c<‘r, < rtc. M. T.ecava- 
subir des examens médicaux | !,eT.1a.ura. con,tnbl,e * la
aux F.tats-Unis. Non feule­
ment n'ira-t-il pas à Boston, 
mais il fera quelques visites 
en province.

Nous nous réjouissons sin

habilitation de ces vocablei 
français.

Le bien qu’il a fait à 1» 
langue du sport est d’ordri 
plus général encore. Tl a de-

cèrement que M. Duplessis se montre n«'”n peut consacrer 
juKr en bonne santé Et nous ^ au journalisme sportif 
voudrions que son entourage rt lirf u,a*e cn tol,tes cit- 
partage son optimisme. Mai* con!î3,n.ce* fun vocabulairt 
tel n’est pa* le ca*. On affir- vnnc’ ,fraKc rt toujour* ri- 
me, à tort ou à raiion, que Rou^usement français, 
le chef de l’Union nationale I^cavalier a droit 3
n’est plus l’homme qu’il était, r*01 félicitation* et à no* re 
que sa santé est médiocre de- merciements. Tl a fait la preu- 
puis quelque* semaine*. ve» — c’était nécessaire, —

M. Duplessis juge ”m»I. Canadiens françaiT
veillantes et malicieuses” les v'nt P9' h<Mtil« au'' fV 
rumeurs qui traitent de son françaises. Si leur

• ' srsiris*, . e Is-...—-I. JV. _ — î.état de santé? Cela ne récon 
fortera pas le* personne* qui

langue est lourde d’anglicis 
me*, d’expression* impropres

les ont lancées et qui sont df h*rbari«me* c’est qu’or
ne leur a jamai* vraimentbien près de lui

M. Duplessis a fort ducroi­
re que nous souhaitons qu’il 
soit en mauvaise santé Ou 
que nous lançons des rumeurs

(!''nné 1* mo^en de connaîtr» 
et d’utiliser les richesse* d» 
la langue français.. Il nr fail 
pas d“ doute que la vidéo eo

i . un véhicule plus facile qui.implement pour lui déplaire, v - , . . ’n, . ■ r , i r * école mais on pourrait err-C est meme enfantin. l e chef . ' ,
i t..! .-i i ten-ment, en ,’v mettant re­lie I l mon nationale est doue , ’ , . ,--..••-.eut, taire au mx’fau

l'i un heureux effort d» 
‘’rmcîçgfînn. le prix dé- 
reé à M. l.ecavalier de-

d'une vi"u>ur étonnante et 
d’une x-nlontc de fer. Nous 
l’avons déjà écrit et le ré­
pétons avec conviction. Tl a 
vaincu des affections qui en 
au-aî'nt f—-csré bien d’au­
tres. Mais M. Dunles'is p.’est :

t 'nviter bien des nôtrei
l’imiter

Pierre L.
rius.

résiste
itftionx

<t qu’il est diff 
• à In longue aux 
de toutes sortes 
attentif à vos h?« 

'rirntfitlou.comme à votre 
plus apolitiques sont ma 
de l'empreinte tic l'é'tu ■ 
socialiste, et il n'est pas 
de voir ries jeunes cet s i; 
ri Allemagne occ 
bür en R D.A, r. 
convertis 1ers ri' 
de jeunesse ou i 
que festivité 
oriental en a tHé souvent le ths. 
âtre ces dern'èrcs années. Para­
doxalement c’est sans do ' r ;«i-- 
mi ies plus éduqués de, ni* 

: (.'ouvriers, parmi ceux qui fré­
quentent les uni, rsité, v 
aux bourses d’études, que se 
trouvent le plus grand nombre

fjcih'p (tu "Devoir"
"Le hold-up de Vannée”

identale 
près nv.1

unmc !e

Mon ieur direct •ni 
“Le prestige de la

mande ces hausses 
souligne M. Savignac 
déposition du budgi 
Pour être réali 
consciencieux

lie
» ta XCs

ors de la 
1959 60. 

et véritable, 
: soi-mème.

d'opposants virtuels, 
blés A toutes

perméa

"eréeuter

lie lance se

Ma

CANDIDl

7U»b- troué par le* obus. Au loin une moyenne. 7 .000 à R,000 person- s'arrête sans dont ^ le mnvoîicoupole. Ce fut autrefois la ne* par mo is prennent le métro de la propagande aucun rc:,i
foi t Kuhmshaile, musec dédie aux à Berlin pour franchir la ligne me communiât? n'j* enr ire îéusannées prussionnes où devaient i.i majorit . de ces réfugiés si à résoudre le p:roblème de lése trouver u tain nombre < 200.000 p* 'jst n Mf*r du ma’*xiamc avc<>fond des drapeaux prou>enés par le nières anne e*) est en fait cons- la liberté de l'cspGrnnd Krédér‘ic k t rarer» la Si tituee de ri«fugié.s économiques.

losic, arrachi *e à la couronne sauf la calé 2oric à la vérité im- Hoarid D leourd’Autriche et mue aujour- portante e t de plus en plus
)E d'hui à la PoliO'inf' presque tout nombreuse ce.* derniers mois de (Tout droits rc terrés pou:

1 entière. Seul un pctlt morceau membres de i “Intclligen/'' : i "Le Devoir" et ' Lé Monde' ,!

il faudrait dire que le prestige 
de l'administration Fournier- 
Sa\ lgn;.r. COMMANDE c?s 
hsnsi»* d • taxe*".

C'a n'est pas i'addiilon "d'in­
nombrables incompétences" qui 
constituera une direction com­
pétente a la tête d'une ville 
importante comme Montreal. 
11 n'y a rien rte pins funest", 
de '
;*mt 
Fot'i

langer eux qu* des *''voleurs l'tRiont nhserts.
itleux cn pleine 1 J'csBèrc php le
s de !'au tori \ expliorons à ville dp Mont real

1 l'honnête citoyen pas as* 1 In h'ntcur dp b 
focf1 d'un der

eu'iî est temn*. rem1re. Tan- 
ollssnns rismp. dp in*tipp

poches, enr >e n’r>se oa* Pc nup l'exécut
rc que ces m \ssieu rs (qui toujours pour "i
ont pouvoir raisonmt juste , mnnièrr d'aré.tn'
ouffoi.s • pensent “ itrôner '* du conseil.

noi 
i duc
. rie nouveau apri les élection* 1

prochaines. On tourne le dos 1 
l'essentiel du "défunt” projet 
electoral, (a serait trop offrit 
à la pnoulation intéressée qu« 
ri" servir "quelques bouchers' 
de ce fameux contenu du pro 
.'r. mm c l'ournid-hé-Sansvi' 
enfic. Non, se disent-ils, soyoni 
charitables pour nous, tout en 
"'.'savant de paraître" pas trop 
■ goïstes aux yeux d,u monde 

’ e matérialisme aveugle l'hu­
main de nous même. Von* n'è 
tes nas diplomates, MM le; 

’ membres de l’exécutif, .le féli- 
: cite M Gagliardi de s» dissiden 

MM DesMsrais et Drapent:

conseil de li

("est domma 
"s'arrange ' 

lender" A 'i 
ir le pouvoil

'.lOillNArii
r
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IRAK: MALGRE Ll DESIR DE KASSEM

L'extrême - gauche voudrait 
provoquer une rupture entre Aux quatre coins du monde

arrêté è ur>a aolutfon Intarmédlalra at, d'tprè* ?•* proahfeL 
il aurait préparé un# comtitution «'inapirant k la foi» d« l| 
constitution américain# et da la nouvalle conatitutlon tranc#U%

France: décès, à l'âge de 81 ans, d« 
l’académicien André Siegfried,

Bagdad et les Occidentaux
BEYROUTH Selon des informations recueillies 

à bonne source, les communistes irakiens intensifient 
leur pression sur le premier ministre Karim Kassem 
afin de I amener à rompre avec les puissances 
occidentales on tente de le convaincre en particulier 
que Nasser est un instrument de l'Ouest. Et pour cela, 
les éléments d'extrême-gauche auraient décidé d'entre 
tenir dans le pays une violente campagne "anti-Nasser” 
malgré la demande faite par le chef du gouvernement 
"d'ignorer désormais les attaques de Nasser et celles 
de la presse de la République arabe unie '.
"Al Sahaab", organe du parti affirme que cet officier est sou 

communiste irakien a, pour sa ! mis à l'influence communiste, 
part, délibérément ignoré cette; Le tribunal populaire est ex 
requête du premier ministre et : trémement actif depuis quel- 
a consacré un long article à la i ques jours. Quatre officiers des 
récente tentative de soulève ! forces aériennes jugés en rcla 
ment dans la région fie Mossoul. j tion avec le soulèvement avorté 
Il écrit notamment que ce sou .de Mossoul devaient recevoir 
lévement était 1 oeuvre de Tim ' leur sentence au cours de la fin 
terialisme réactionnaire" et que , de semaine. D’après le corres 
e president Nasser a joué dans pondant de la Presse Associée, 

celle entreprise le rôle d'une : jes témoins cités au cours du
F,
marionnette des puissances oc 
cidentales.

Arm» d«« communist»» :
I» ''tribun»! du p»upl»"

On sait que ces jours dor 
niers, en annonçant le retrait 
officiel rie son pays du pacte 
anticommuniste de ISagdan. Kas 
nom a proclamé une fois de plus 
«a volonté de pratiquer une po 
litique de "neutralité positive" 
et il a donné l'impression de

procès ont insisté sur les reia- j 
tions qui auraient prétendu 
ment existé entre les "conju : 
nés" et le gouvernement de la 
R A U. Bien que personne 
n'ait tenté de lier directement 
les pays occidentaux à re sou 
lévement, écrit le correspon 
dant de PA. Mahdawi a déclaré j 
qu'il était "évident que Nasser 
a agis en l'occurrence comme un ! 
agent des puissances imperia 
listes" Le président du tribu-

vouloir maintenir des relations nal a même évoqué la tournée 
sinon amicales du moins très ! faite au Moyen-Orient en rb 
correctes avec les Occidentaux cembrp dernier par M. \V. 
malgré les liens toujours plus I Rountree, spécialiste des affai 
étroits de son pays avec l'Union ! res du Moyen-Orient au State 
soviétique en matière économi- Department: "au Caire, a dit 
que et militaire. Mahdawi, ils l'ont reçu avec dr'

D’après les informateurs pré- fleurs mais ici il a été accueilli
cités, les éléments d'extrême- 
gauche auraient trouvé dans 
leur campagne un précieux allié 
dans !a personne du colonel Fa 
dhil Minas Madiwi. président 
du fameux "tribunal du peuple" 
de Bagdad, qui est responsable 
des purges massives en cours 
dans l'armée et dans d'autres 
milieux. La presse égyptienne

avec des oeufs et des pierres. 
Conclue? . ."

Selon le correspondant de 
l’.AP, les communistes tentent 
de mobiliser sans cesse, la po 
pulace pour des manifestations 
de me contre Nasser malgré 
les dernières reoommandatiors I 
de Kassem.

HONGRIE:

Imposition brutale du socialisme
M»n»c»» tortur»»WASHINGTON — Les mi 

lieux dirigeants des groupes de 
réfugiés politiques aux Etats 
Unis ont reçu cc« temps drr 
niers une foule de renseigne 
ment, inquiétants sur une gi 
gantèsqup tentative des autori­
tés communistes de Hongrie 
pour implanter ]e collectivisme 
agricole en ce pays Des ren 
srignements obtenus par la voie 
diplomatique eonfirment ces 
rapports

Dans 1rs deux cas. tes in
formations concordent pour in- ...
diquer que le régime procède lertiviste ont été arretés 
avec une extrême brutalité en turés ou bait 
vue de réaliser cette collecti­
visation de» terres et d'établir 
un sys’eme analogue à celui 
des kolkhoses prévalant en U 
nion soviétique. !,es méthodes 
a l'honneur sous Staline sont 
utilisées afin "d’encourager" les 
fermiers à so joindre aux en­
treprises collectives. Récem 
ment, Radio-Budapest annon­
çait que deux districts où i’o 
pération “cn'lectivisation" était 
termsnee. étaient devenus les 
deux premières régions "plei 
nement socialistes" de Hongrie

D'après les rapports parvenus I 
aux Etats-Unis, les agents gou 
vernementaux recourent aux ; 
procédés les plus brutaux pour 
forcer les paysans à participer 
aux fermes collectives : aides 
des militants du parti et des 
membres de la police secrète 
ils n’hésitent pas ii utiliser la 
torture et l’arrestation comme 
moyens de "conviction ". Plu 
sieurs centaines rie paysans qui 
se refusaient à céder leur terre 
et à participer au régime coli.—. i»» -—i.;. tor

Irak: le State Department ne croit pas 
que Bagdad devienne simple 

satellite de Moscou
WASHINGTON. — En dépit d«» information» d« tout»i 

sort»» »ur la domination croissant» du gouvernement irakien 
par le» force» de l'extréme-gauche, la» autorité» du Stat» 
Department te refusent à croire que le régime de Bagded 
puisse devenir un simple satellite de Moscou. Les dépêches 
des jours derniers veulent qu'une vaste purge soit en cours 
parmi les officiers et le» notables (de 5 è 6,900 personne» 
auraient été arrêtées), que les éléments communistes contré 
lent la presse et la radio, que la "milica populaire" soit 
désormais aux mains des communistes, que le premier ministre 
Kassem lui-même soit devenu une sorte d'otage de l'extrême 
gauche Mais les cercles dirigeants du Département d'Etel 
considèrent que le général Kassem conserve une autorité euf 
fisante pour enrayer la tentative des communistes le moment 
venu et que même les intellectuels de gauche qui forment 
maintenant la haute administration n'accepteront pas que 
leur pays devienne un vassal de l'Union soviétique.

Marché commun: les ententes se 
multiplient entre groupes industriels 

des six pays
BRUXELLES. - Les liens de toutes sortes se nouent si 

rapidement et les ententes se multiplient tellement entre les 
groupes d’industriels de six Etats membres de la Communauté 
économique européenne que les milieux dirigeants du marché 
commun eommencrnt à penser qu’un marché commun se 
réalisera dans les faits beaucoup plus tôt qu'on le prévoyait 
généralement. Selon un rapport récemment publie par la 
Commission de la CEE, on assiste à un mouvement vertigi­
neux d’association, de concentration, de spécialisation, etc. 
entre les grandes industries et les fédérations d’industries des 
pays membres. Près de soixante fédérations internationales 
ont été créées dans autant de secteurs industriels et com­
merciaux. transports, publicité, etc. En tête, vient l'Union 
industrielle du la Communauté économique européenne qui 
a établi son siège à Bruxelles et maintient des rapports étroits 
avec la direction rie la C E E. La commission signale égale­
ment que 71 accords ont été signés entre des firmes de toutes 
sortes appartenant à deux ou trois des pays membres et 
même parfois à tous les six.

Algérie: un détachement français a 
abattu le fameux ''colonel'’

FLN, Amirouche
ALGER. — L» haut commandement français a annoncé 

hier que le fameux "colonel" Amirouche, l'un de» principaux 
chefs de» rebelles du Front algérien de libération nationale, 
a été tué au cours d'un engagement prés de Bou-Saada à 
quelque 150 milles au sud d'Alger. C'est au cours d'une opé 
ration-surprise, décienchée sur renseignement» par un batail­
lon français contre un repaire où conféraient de» chef» mili­
taires du FLN, qu'Amirouche a été abattu. II était considéré 
comme l'un des meilleurs éléments de l'armée rebelle. Le» 
forces françaises avaient tenté depuis plus de deux ans d» 
mettre la main sur Amirouche. L'opération au cours de la 
quelle il a été tué a egalement entraîné la mort de 136 re­
belles et la capture de 625 autres. Parmi les insurgés capturés, 
se trouvent plusieurs "commissionnaires" politique» du FLN 
et quelques dirigeant» militaires locaux.

Jordanie: le gouvernement refuse de 
participer à la conférence panarabe 

sur le différend Nasser - Kassem
\MM\N Le gouvernement jordanien a rejetr pnl: 

ment mais catégoriquement l’invitation du secrétariat général 
. r'e la Ligue arabe à participer à la conférence des Etats arabe.»
us. Dans un district R”' fln" s'ouvrir mardi prochain à Beyrouth et dont le but est

six fermiers »p sont suicidé afin rt’’ régler le différend entre la République arabe unie et
rie manquer leur refus de la
formule qu'on voulait leur im
poser.

De plus, les agent» gouver 
nementaux auraient une arme 
précieuse pour convaincre tps 
récalcitrants : les fermier» qui 
refusent d’adhérer aux kolkho 
ses, se voient, accusés d’avoir 
participer au soulèvement ant: 
soviétique de Ht.Vi avec toute» 
les conséquences que pent corn 
porter pour eux et le» leurs 
pareille accusation.

La protection anti-sous-marine serait 
insuffisante aux Etats-Unis

WASHINGTON — Le systè­
me de détection et de protec­
tion contre les submersibles nu- 
c'eaires mis au point par la ma­
rine américaine n'offre guère 
d’efficacité: c’est là ce qui a 
é'c révélé samedi soir à la suite 
d'une étude faite par un scr 
vice spécialisé du ministère de 
la défense. Cette révélation au 
ra sans doute de fortes néper 
eussions dans les milieux gou­
vernementaux et dans l'opinion

DIFFICULTES
D’ADAPTATION

Dr P -H LAPOINTF
IM «tm*. nn 5h»rt>rr>«fc»

VI. 4-tlff • MU.

publique américaine en raison 
de l'augmentation, dans la ma­
rine soviétique, de sous-marins 
nucléaires susceptibles 
équipés de projectiles

Selon les derniers renseigne 
ments réunis par les experts du

CONGO BELGE SELON UNE COMMISSION D'ENQUETE

L'attitude des Européens 
a été une des causes des 
émeutes de Leopoldville

BRUXELLES —- C’est large , insuffisances de l’administration, 
ment à l’attitude de la majorité i’actitude méprisable ou indiffé 
des Blancs, à leur mépris envers rente de trop rie Blancs, l'absence 
le Noir, qu’il faut attribuer la d'un service d'information effl- 
tragiqm série d'événements du caec pour les indigènes, les in­
début de janvier (émeutes et pii- fluences de l'étranger, 
lages qui firent une cinquantaine . ,
,de morts et plus de 300 blessés),; ' .ce oorruer propos, la corn 

d’être affirme le rapport d’une commis !T1,sslon so,1hgne 1 action de far- 
sion parlementaire d’enquête qui ; ,'’ur5 comme la pleine autono- 

i a été publié samedi. ; !Vllf' ,(,<Y P-'1.'’* ‘Y ' Afrique équa­
toriale française toute vonvoisine, la

Pentagone. ! Union soviétique \ La commission compreno i neui tn: !'■ cncc pan-africaine d Ac-
^ 4 ^ 1 1 —  4 .... Il , 1 I f • r 4S n I '1411 W,1 ! 4-S »-v rixt i SI • n A» -J _ ~aurait actuellement une dou-|députés de diverses'tendances l‘i1'*-® ':iqi]clle participèrent des 
Mine de submersibles nueléai-} Dans son rapport ,apre- avoir * ’ '

fait une relation détaillée des 
événements de janvier, la com­
mission s’efforce d'en approfon-

res. Une commission spéciale 
de conseillers techniques du 
ministère de la défense, char­
gés d'examiner périodiquement ] dir les eau--s. Elle invoque dune 
"état des systèmes de défense part ries cans' - énmom a ie» et

dans les divers domaines, a 
eonclu samedi dernier qu'en ce 
qui concerne la défense "anti- 
submersibles nucléaires", les 
moyens actuels laissent large­
ment à désirer. Tout le système 
doit être réorganisé d'urgence, 
ont ajouté les experts 
commission.

sociales : le chômage parmi la 
I population noire de Leopoldville, 
l'accroissement démesuré de cet­
te population affluant sans con-; ..............
trôlo du reste du Congo belge, la i ment dr la police et de certaines I 
différence de vie entre la masse i autorités militaires dans la ré

les contacts entre éléments na 
tionalistes et éléments commu­
nistes établis en Belgique à la 
faveur «te l'Exposition universel­
le de 1039, etc,

Répression exagéré»

La commission critique d'au­
tre part vivement le comporte

des Noir» et la majorité 
de la j Blancs : de l'autre, de» es 

'politiques et psychologiques

Reine Elizabeth

DfNNY VXUGHAN
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SALLE B O N AVE N TU FIE
l.E "SUPPER CLUB” LE PLUS SELECT AU CASAVA

prerentf tows Jr* .voir*

ROBERT CLARY 
CHIQUITA & JOHNSON
rinntcur» d» ballet» ncrebotiqu»» 
réputé» dan» tout» I Amériqu»

lin lundi bu vendredi, un spectacle chaque Mr à lOh.
Samedi, deux spectacle», Üh.SO et minuit.

DENNY VAUGHAN
et son orchestre i'atise d" Rh. p.m. Jusqu’à la fermetq: v 
Chnçuf ie«Wi, d4(fe«nef-pr<«ciifette» de irrde» refer.

des i pression des émeutes. Les opéra 
uses *ions ont été trop vastes et trop 

les ; brutales, dit le rapport, si on 
_ considère que les emeutiers 

__ ] considère que le» émeutiera n’é 
1 ■"•'U pa» organisés, n'avaient 

! guère d’armes, rte. Le rapport 
fût egalement que si aucun Blanc 

j n'a élc tué au cours des événe 
ments, (bien qu’une cinquentaine 
d’Européens aient été blessés et 
des femmes violées) cela est dfi 

; en bonne partie au courage de 
i certains Noirs qui n’ont pas hé- 
I sité à intervenir pour protéger 
| des Européens.

Rhodésie du «ud : detenus libérés

»

LE PANORAMA
"/,# Seli-rdrrr 

de In reeffepo/e"

Excellent huffet chaque jour. 
Panse toits les soirs Bas de 
frai* minimum ni d’entrée.
Rt’EEKT -pt.Et\ nr.l 1»
dimanche a partir de èh. p.m. 
$3 o0 par personne.

LE BEAVERCLUB
et «fi rtfietfie 

eflnrtdieeee-frfrwçflfre
1 a version moderne riq rluh 
où «e réuniasnient a’itvefoi» 
les négociants en fourrures. 
Des rrpa* succulents y sont 
servi» dans une atmosphère 
de bonne humeur.

SAI.ISBt'RV — T’ne déclara 
tion publiée par !o gouverne 
ment samedi laisse entendre 
que d’autres nationalistes arré 
tes en vertu de la loi d’urgence 
proclamée à la fin de février, 
seront libérés ces jours pro 
chains 495 dirigeants et mili­
tants du Congrès national afn 
rain avaient été arrêtés sous 
t’empire des mesures d'urgence' 
une cinquantaine d'entre eux 
ont été relâchés voici quelque» 
jours.

Le communiqué gouverne- 
I mental annonce nue plusieurs 
dirainrs d'autres détenus seront 

i libérés et que le mouvement 
j continuera au fur et à mesure 
que la police au-a achève son 

: enquête sur le cas de chacun 
des détenus politiques. Parmi 
ceux-ci près de 209 sont origi 

; naircs de ta Bhodé.sie du nord 
i et du Nyassaland: ils pourront j 
regagner leur pays d'origine si 1 
les gouvernements de res terri- ' 
toile» «ont disposé» à les ar 
cueillir Au Nyassaland 577 
Africains ont été arreté» riepui* 
le détint de mars et une cm 
ouantaine en Rhodésie du nord 
11 n’est pas »neore question de i 
mesures d® clémence dans ce»

I deux derniers territoire». 1

l'Irak t'ertains éléments de la Ligue croient que cellcci peut 
trouver un compromis qui mette fin à la crise entre le Caire 
et Bagdad, crise qui affaiblit gravement l'ensemble du monde 
arabe. Le ministre par intérim des affaires étrangères a fait 
observer que le premier ministre (et ministre des affaire» 
étrangères) Samir Rifai se trouve aux Etats-Unis actuellement, 
avec le roi Hussein, et ne rentrera pas avant une semaine 
Amman n’entretient présentement de relations diplomatiques 
ni avec Le Caire ni avec Bagdad Les observateurs doutent 
que la conférence puisse aboutir à un résultat concret d'au 
tant que la participation de l'Irak n'est même pas assurée.

Espagne: on s’interroge de plus en plus sur 
la façon dont la monarchie sera restaurée

MADRID — Cat l'ours darniar», è Barcalone tl an d'au- 
tf#i ville», on # pu voir *vr le» mur» da» papillon» portant 
l'initiale "P" imprimée en noir, »i&nt d'un mouvement dt 
"protestation pacifique" lancé depui» quelque temps par un 
groupe démocrate-chrétien clandestin. C'e»t lé le dernier en 
date de» mouvement» analogue» déclenché» par le» monar­
chiste», le» chrétiens, le» libéraux et le» socialistes qui oeuvrent 
an ordre dispersé. Cette activité de Imposition confère une 
actualité nouvelle à la question de U succession d» Franco ; 
presque toutes les tendance» de l'opinion sont d'accord sur 
une reslauration monarchique comme étant le formula qui 
diviserait le moins le» Espagnols. La discussion commence 
sur le type de monarchie autoritaire et absolue, constitution­
nelle comme en Grande-Bretagne? Il semble que Franco «est

historien et économiste
PARIS M Viulo Su gfriod historien. f< .quimi'ti* rl 

«ficiologue reput» , membre de l’Ar.i.ternie française, est rieredê 
hier à l’an» II était âgé -le RH ans M s esfried, qui a pub'il 
une trentaine d’ouvrages et d'easais, était un spécialiste dri 
questions nord américaines, politiques et sociales aussi hie» 
qu’economiques. Il avait consacré plusieurs ouvrages aui 
l'tats-l nis, un au Canada . il avait egalement écrit des ouvr* 
ges qui font autorité sur la Grande Bretagne, »ur l’économii 
européenne et divers essais dont L’Ame des peuples". Di 
même, M. Siegfried était un spécialiste rie» questions latino 
américaines U avait enseigne pendant plusieurs années i 
l’Institut d’Etudes politiques de Paris, h la Faculté de droit 
et dans d’autres institutions. Admis à l’Académie française ei 
1943. M. Siegfried avait également collaboré à un grand noir» 
hre de journaux et de revues, notamment au "Figaro" mi il 
donnait un ou deux article» par semaine, depuis plusieun 
années,

Dépêches hors sac . . .
DKUU. Le Times of India’ s annoncé >amerîi qui 

Khrouchtchev a invité le premier ministre Nehru à se rrnorê 
en L'nion soviétique en visite officielle. Le journal dit qu d 
\vt douteux que Nehru accepte Limitation, du moms pour 
les mois h venir.

PINAR DEL RIO Cuba Quatra anciens soldat» ti*i 
troupes de Batiste qui devaient être fusillés comme criminels 
d» guerre ont réussi à s échapper de la prison militaire di 
Pinar del Rio, samedi. L'un d'eu* • été capturé au bout dl 
quelques heures mais les trois autres étaient encore en liberté 
hier.
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Le ministre des 
finances a 
dit—

"Oui, nous pouvons nous l’offrir!’'
Maman n'n pa* prie va decision ît la légère File y 
a pensé deux fois avant d'acquiescer a celte dépensé 
car. a titre de ministre des finances de sa petite 
famille, c'est elle qui administre le budget. Flic 
n'achète jamais qu après mûre réflexion, car elle a 
une foule de choses à acheter ... et ne possède 
qu'un nombre limité de dollars.
1 e ministre fédéral des finances doit continuelle 
ment, lui aussi, faire face a ce même problème: pour 
chaque dollar doni il dispose, il existe une douzaine 
de possibilités de dépenses Son budget est de l’ordre 
de six milliards. II dépense cette somme considé­
rable par l'entremise des divers ministères fédéraux.
Nous savons tous de quelle façon le ministre des 
finances se procure cet argent fl provient surtout 
des impôts que des millions de Canadiens versent

au gouvernement f orsqu il dépense plus qtiTl n« 
perçoit de nous, il lui faut emprunter l'excédent da 
nous ... ou créer Her jnruh nouveaux.

1 a création de nouveaux fonds mène à l'inflation; 
le dollar perd de plus en plus de sa valeur. F ci 
Canadiens, qui sont conscients de e danger, na 
demandent au gouvernement que les services qu'il» 
sont prêts à financer au moyen . . . d'impôts.

Chaque citoyen s fforçe de vivre selon ses moyens. 
M importe que notre gouvernement s'efforce da 
faire de même.

Sour \oulonr mur jouir dun excellent niveau Ha 
vie et nour a nirrr un avenir confortable Pour ra 
faire, il nour faut \ filler a re que notre Hollar ron- 
serve ra salrur aujourdhui comme Hemam

CONSERVONS SA PLEINE VALEUR A NOTRE DOLLAR
NOTRE NIVEAU DE VIE EN DfoRND APPUVONP DE NOS EfEOPTS l.A LUTTE CONTRE I. INFLATION 

t’N MESSAGE D’INTERET PL’BUC DBS 1 OMPAGNtES D ASSURANCE-VIE AU CANADA
cw»*
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"Deux jours chez ...
(Suite de Ut paye 7)

Elle regarde l'homme en br... de chemi •. bretelles pen 
dantes. qui est a-is en free, sur le can.ip 1 meal. Maigre 
et râblé comme un athlète en pleine tonne, pas un poil 
grisonnant. On le prendrait pour un homm de quarante- 
cinq ans

- J’en ai 63, dit-il d'un ton bref et comma détache de 
tout ce qui l'entoure Quarante ans avec la Compagnie. Bû­
cheron, draveur. trappeur, j'ai tout fait. Pour pas grand 
chose. Que les boys fassent mieux s'ils le peuvent Mais je 
leur en souhaite: It's a tough fight. En tout cas, ils ne peu­
vent pas faire pire...

I<a-dessus, le jeune fils propose de nous conduire à la li­
gne de piquetage.

Mais bien stlr qu'elle f.t là! Et 24 heures par jour. 
Vous allez voir.

Ce qu’on voit, à quelque centaines de pieds de la maison, 
c’est une cabane accotée comme une rallonge contre une 
grande bâtisse en bois. D'autres constructions se profilent 
indistinctement dans la nuit. Au delà, le terrain s'aplat’t 
assez parfaitement pour qu'on devine la rivière gelée.

Autour d’un poêle antédiluvien qui jette des flamboie­
ments furieux par une toute petite porte, sept ou huit boni 
mes en grosses bottes et mackinaws nous voient entrer d'un 
oeil indifférent, assoupi. Quelques-uns sont étendus côte à 
côte sur du bois cordé, l'n jeune et un vieux sont à califour­
chon sur des chaises.

— C'est vous les piqueteurs?
Silence.

M. Smallwood ne vous fait pas peur ? Vous restez 
dans l’IWA 7

Silence. Pas très rassurant. Par bonheur, le fils de Mrs. 
Paul peut cautionner pour nous:

— Us sont venus chez nous, ils voulaient voir Pat. 
They’re O.K.

Alors, il y en a un qui so décide à parler Pui- un autre. 
Puis tous ensemble. Rageusement Vin mots -ans suite, comme 
des gens qu'un coup sur la tête aurait rendus “groggy". Dans 
cet anglais du peuple terreneuvien a la fois archaïque et 
bouche molle, presque indeehiffrahle

On saisit quand même leur- sentiments Ils détestent la 
Compagnie, parce qu’elle a refuse de porter la paye de 
$105 a SI.22 de l’heure. Il en ont assez des "hinnes" tous 
les matins, et souvent le soir aussi. Et quand à Joey:

— He’s no good for we ' dit le vieux, d’une voix che­
vrotante d’édenté Pas “for us'', mais "for we", comme on 
disait probablement aux jours de la première Elizabeth

— Moi ça m'est bien égal, poursuit-il. j'achève. Mais je 
trouve que les jeunes ont raison de gueuler. Je me suis mis 
avec eux autres, et je vais sticker !

Vous inquiétez pas. dit le jeune Paul en nous quittant, 
on va tous sticker. On y sera encore quand vous reviendrez, 
b'U le faut'

Et il détale comme un lièvre vers la maison, l es phares 
d’une auto qu'on n’avait pas vue a l’arrivée s’allument à 
quelques pas. s'éteignent i nouveau: deux Mountles de faction.

Si ça continue, Mrs. Paul aura bientôt cinq fils en prison. 
Et même tous les six.

Gare aux communistes 1
- Les unions qu'on avait avant " L’union à Joey ? Tout 

ça, ça couche avec la Compagnie ' On en a une union, on la 
garde C'est Joey qui l'a décertifiée, pous nous autres les 
loggers

Stuckiess a 26 ans. Pas froid aux yeux — des yeux clairs, 
un visage encadre d’une barbe blonde follette, une petite 
tuque sur le crâne comme une calotte de prélat. Il n'est pas 
grand, mais les épaules massives sont celles que fait la vie 
exténuante du bûcheron.

— Mon grand-père est arrivé dans les camps derrière 
Bishop's Fails au commencement de la Compagnie 11 était 
forgeron. Mon père a passé toute sa vie dans le bois. Moi, 
je me rappelle, 1a première fois que je suis sorti du bois, 
j'avais dix ans : J’en avais plein le dos Puis je suis retourné 
comme logger. J’en avais encore plein le dos quand l'IWA 
est arrivée. Eux autres, c’est les premiers qui veulent vraiment 
nous aider. Ça fait qu’on les traite de communistes. McCool 
est communiste. 1-add est communiste, moi aussi je suis 
communiste, je suppose. En tout cas, cette fois-ci, c'est final. 
Si on perd, j'en ai plein le dos pour de bon Fed up, fed up. 
fed up ! Que Joey s'arrange avec sa maudite province, moi 
je fiche le camp. Puis on ne me reverra pas de sitôt...

Le pêcheur et le "baby bonus"
I* commis-voyageur est Québécois 11 "fait" Terre-Neuve 

deux fois par année, l'n Irlandais de Québec, qui patauge 
dans les deux langues avec la même barbarie intarissable 
Et qui adore raconter des histoires

Il en sait une bien bonne sur les "baby bonus"
Le baby bonus, c'est l’allocation familiale. Dans les "out- 

ports" perdus au fond des anses de pèche, il y a des gens 
comme naguère en (îaspésie — qui ne voyaient pour ainai 

dire jamais d'argent sonnant Joey, en '46 aurait "vendu" 
la Confédération â ces pécheurs en leur parlant sans arrêt

Moscou propose . ..
(Suite de la page J)

' pacte à visées agressives" maU 
qu'elle a échoué dans la pour 
-uite d-, sc.< objectifs. "Il n’est 
aucun Fuit membre de l’OTAN 

! qui puisse affirmer jouir d'une 
plus grande sécurité aujourd’hui 
qu'avant la formation do l’ai- 

| liance" dit le communiqué,
“Au contraire, ajoute-t-il, on 

; raison des activités de caractère 
j agressif de l'Alliance et de 
I rétablissement de bases mili- 
I (aires sur les territoires des 
pays membres, ces pays se trou­
ver. aujourd'hui dans une si­
tuation telle qu'ils seraient, 

; qu'ils le veuillent ou non, fa

Pékin décide de transformer...
iiic de la 1) poct mutuel de l'intégrité territo- 

,, ,, , , , • riale et de la souveraineté, et la
leu d experts des choses tibe- non-ingérance dans les affaires 

laines croient que le petiole de ce jntern(.s d(>s deu.. „aV!t 
pays acceptera comme leader le
paitchun-lama à la place du dn j Samedi, Pékin a admis pu- 
lal-lama, et 11 est possible que la I hllquement qu’un grave soulè
résistance se poursuivre pendant | veinent 
longtemps, au moins sous la for­
me d'une guérilla.
Avartissement de Pékin » Delhi

La prolongation de l’insécurité 
au Tibet nuirait aux relations 
entre la Chine et l'Inde.

Hier, la Chine a déclaré que 
le “centre de commandement" 
de la révolte se trouve sur 1<

et a annoncé l'abolition du gou­
vernement du dalai-lama, le 
leader spirituel et temporel de 
ce pays isolé. Le dalaï-lama n’a 
que 23 ans.

"Donnez au monde...
(Suite de lu page 1)

Le Saint Père a dit qu'il 
priait aussi pour ces évêques, 
ces prêtres, ecs religieuses et 
ces fidèles qui lui sont d’autant 
plus chers qu'ils sont privés de 
leurs familles, de leur patrie, 

qui

Informations syndicales...

était .produit au Tibet, : même de leur liberté et
sont la preuve vivante et dou 

j lourcuse des maux qui affligent 
la race humaine par suite de 

’ l'inexistence d'une paix vérita- 
S blc et des fruits qui en décoti- 
! lent.

Le Souverain Pontife a eu un 
I message particulier à l'adresse 

Pékin a dit que le dalai-lama I ,k’s Peuple- de pays où il fut 
que ses fidèles considèrent autrefois envoyé du Saint-Siège:

L» dalai-lama formarait un 
"gouvernement libre"

j taleinent impliqués dans tout toj jndien. dans la ville-frontière ' comme l'incarnation vivante de ^a Bulgarie, la Turquie, la Grèce 
cnn . l militaire «•ventuel avec !,](, Knlimponc. (Bouddha — a été remplacé par !fr'i'&ncc.

I toutes les conséquences que

neensat'on -”e legal spirituel du dalai-la- Çx, Jean .Will a dit a son an­
ima mais qui n'a troditinnnelle-! ‘'Cet,e «”1

comporterait pour lotir popttla- 
1 lion l'usage au cours de ce con­
flit des projectiles, des fusées 
et des armes nucléaire.-". Le communiqué du gouverne-, , ; - . _n j nouveau pape

ment chinois ajoutait que les.re-1 ,,tiques cu clr !oinoirs P° ,iP Pâques
le

M ' H “ « vu ” K " deux fai» j lotions sino-lndiennes doivent être
guidées par les cinq principes de 

m Dag Ham-- jeur traité de coexistence le res-NEW YORK 
marskjold, secrétaire général | 
des Nations Unies, est arrivé ‘ 

, hier soir dans la métropole 
! ainéi icainc après avoir fait une les troupes soviétiques canton-

qui célèbre la
litiques. ' ' i fête de Pâques avec vous, lui

j qui a été appelé, comme chef 
La déclaration de Pékin vou- visible, à diriger l’Eglise dont 

lant que des Tibétains “réac j le Christ ressuscité est le chef 
tionnaires" aient enlevé le da invisible, 
lai-lama est considérée, en plu “Quelle preuve merveilleuse 
leurs milieux, comme une de la pérennité de la Sainte

i j,pcralr -i Parle à enn ™ n«ts «> Allemagne de l'est et a confirmation des rapports voit- Eglise, le corps mystique du 
■ - 8 - 8 S0M- Tr Berlin. L'agence a accuse le gé- lant qu’il ait fui Lhassa, la r.v : Christ, qui tire du Rédempteurtour de Moscou. M. "H" s'ôtaitarrête trois jours en Union so-i n^-rn! lie à aggraver la pitalc et qu’il se trouve mainte-| ce flot incessant de vie qui la

semaines dans une dèmi-douzai- ! îliLmoPioe”r «o’ 
I ne de pays asiatiques. i complice de

! crise de Berlin au lieu de tenter nant avec des tribus rebelles rend immortelle."
et de se faire le j qui mènent une lutte acharnée II a ajouté que Pâques si-

'complice” de ceux qui veulent j avec des moyens de fortune, gnifie la mort pour le péché,
.. t - .i . empoisonner le climat des rela ; dans le sud-est du pays depuis les passions la haine, ïes inimi-
Hammarskjom a rencontre (ions internationales. On sait que ; 18 mois. ! tiés, pour tout ce qui est une

Klirouontcnen dans une station ,j;ins sa conférence de presse, de î source de désaccord, d'amertu-
•i.ne.iirr de.- bord • de la Mer ; Caulle avait affirme que tou:1 Certains réfugiés tibétains en me. de tourment dans l'ordre 
Notre et il a eu avec le leader : blocus de Berlin par les troupes Inde croient que le dalai-lama spirituel ou matériel.

K'tqui' des entretiens qu'il | <je l'Allemagne orientale provo-1 se dirige vers un refuge secret' “i.a mort est en vérité seu-
cnoca qualifiés de ‘Très utiles'', M.

I "H" s'est refusé à ivveler quoi 
que ce soit de ees conversations 
mais on croit généralement que 
les deux hommes ont abordé les 
brûlantes questions de Berlin 
et de l'Allemagne, On a parti­
culièrement remarqué que "H" 
a eu deux entretiens avec "K". 
11 avait d’abord rencontré Ion. 
guement le premier ministre 
soviétique dans la capitale. Peu 
après, il a sollicité la faveur 
d'un nouvel entretien mais 
Khrouchtchev était parti pour 
les bonis de la Mer Noire, où 
il a une villa. I^s autorités so­
viétiques mirent aussitôt à la 
disposition d e Ilammarskjold 
un avion qui en quelques heu­
res l'amenait a la villa de "K" 
où les deux hommes conférè­
rent de nouveau.

Avant de quitter Moscou, M 
“H” devait donner une confé­
rence de presse mais relle-ci a 
été annulée sans explication au 
dernier moment.

hoc dangereux entre ! dans les montagnes, avec qua-| lement le premier pas vers un 
l'est et de l’ouest, tre membres do son cabinet, ! objectif plus élevé, car notre 
vit, de Gaulle ne afin d'y proclamer un “gouver- Pâques est aussi un mystère de

querait un cli 
troupes de 1’
"Apparemment, .
souhaite pas un règlement obtenu nement libre", 
pas voie de négociations . . . dit 1 , .
'agence ... il préfère encore I1’''1- victim* d un accidtnt

vie.
“Le christianisme n’est pas 

cette masse de contraintes qu’i- 
parler en termes rte décision mi KALIMPONG I e rtalai-la magine l’incroyant Au contrai- 
itaire. .. Il parait oublier qu a ma ip |eldPr spintuei du Tibet ri'- ‘,,le '’s' la faix, la joie. Ta­

la force, nous saurons opposer j auj(t ; nn-s-i au cou-s de niour et la vie qui. comme Pin-1 une force plus puissante enco- r^volte ant^omm^ste a ' palpitation de la nature
â chaque printemps, se renou-1 
vellent sans cesse.
"La source de cette joieL’Outit iBOi)«rait à un 

“blocu» marltlm* d* l'URSS''

WASHINGTON - Selon le | 
“Washington Evening Star ", le 
gouvernement américain étudie­
rait la possibilité d’un blocus nn- j
val de l’URSS dans la mer Bal i f,'* **

Ta»» ”D* Gaull» 
avec la t»u

LONDRES — L’agence Tass a 
attaqué avec une violence inac­
coutumée samedi le président 
Charles de Gaulle pour les dé­
clarations qu’il a faites au cours 
de sa conférence de presse de 
mercredi dernier, consacrée lar- 
gament aux problèmes interna­
tionaux et notamment à la crise 
de Berlin. L’agence a affirmé 
(in line "riposte dévastatrice" dé­
coulerait de tout usage de la for­
ce par les Occidentaux contre

cet endroit, est gravement ma­
lade après une mauvaise chute 
qu’il a faite, selon des rapports 
persistants qui parviennent ici.

Les rapports disent que qua­
tre des six membres du eabinet 
du lama, maintenant 
ar les communistes

tique K dans la mer Noire si j ‘ a^ompagnent dans des rc 
l’Union soviétique ou l’Allemagne ^ ^ !a tribu r‘’
de l’est provoquait un nouveau nelle Knanina- 
"blocus de Berlin". Selon le jour-j .Le dalai-lama et sa suite se 
nai. ces mesures sont de celles | dirigeraient vers l’est, après 
"que peuvent utiliser les Etats- avoir constaté que le chemin au 
l’nis et leurs alliés pour répli- j sud de Lhassa leur était bloqué, 
quer à un autre blocus de Berlin 1 Des milliers de soldats oh: 
sans avoir à risquer une guerre , nois seraient déplnvés au sud- 
nucléaire". I* journal dit qu'au-; ouest et â l’est de Lhassa dans 
cune décision n'a été prise mais i l’espoir de le capturer, 
que certains milieux militaires > 
envisagent sérieusement cette
éventualité et que la question ax/tc TNr r\r/->r,c
sera discutée nu cours de la ses AV le) LJL Ur.lw.tD
sinn à huis clos des ministres de-
affaires étrangères des pays de G-AREAU. A Verchères le 
Ï'OT.AN, cette semaine. : 24 mars 1959, a Page de 64 an

est
le < brist ressuscité, qui libère 
les hommes de l’esclavage du 
péché et les invite à devenir 
des créatures neuves par lui 

dissous dans l’anticipation du bonheur 
chinois. ; éternel.”

On trouver» en paq» 2 le tex­
te complet du premier message 
pa»eal du Souverain Pontife.

Les resèaurant-s
TORONTO — De nombreux 

Montréalais prendront active­
ment part au congrès de ï'Asso- i 

, eiation des restaurateurs du 
| Canada, â Toronto, du 6 au 9 
! avril prochains Président du 
congrèis, le restaurateur E. di : 

' Toma'so sera également nom-1 
mé_ président national de l’As- 

1 sociation. Un industriel mont- 
réalais, M. J M. MeAvity, pix 
ident de l’Association cana-

(Suite cic la page 11)
qu'à concurrence de 75 p. 100 
«lu salaire moyen, au service, 
des incendies de Montréal.

Cette question a été soulevée i 
depuis assez longtemps par les 
pompiers, mais ces dernier- 
avtlent consenti, à la demande 
des autorités municipales, de 
régler ce problème en même | 
temps que celui du fonds de . 
pension nui est en voie de ré- ! 
organisation.

Or le comité nommé par l’cxc i 
‘ cutif de la ville pour étudier 1 
cette réorganisation a reeom-1 

mande que les indemnités à 
être payées aux familles des 
iwtmpiers morts dans l’exercice 
de leurs fonctions fassent Tob 

| jet d'un règlement sépare.
( "est pourquoi, lors de la der- ! 

nière assemblée des membres ; 
de l'Association, une résolution 
fut adoptée pour demander aux 
autorités municipales de régler 

i enfin cette question.
L’Association propose que la j 

veuve d’un pompier mort dans 
i l'exercice de ses fonctions re 
çoive une pension de $100 par 
mois, plus $20 pour chaque en 
fant do moins de six ans, $25 

j pour les enfants de 6 à 10 ans, , 
et $30 pour les enfants de 11 à 
18 ans.

Le maximum que la famille j 
, du défunt pourrait recevoir se- 
! rait de 75 p. 100 du salaire ! 
! moyen des pompiers

L'Association suggère que la 
pension soit reliée au salaire 

, moyen plutôt qu'au salaire réel 
! du pompier, au moment de sa 
mort, afin que tous soient assu- 

I nés que leur famille recevra nu 
| moins un minimum vital dans ' 
i le cas où ils mourraient dans 

l’exercice de leurs fonctions.
Selon le mémoire des pom­

piers, il en coûterait à la ville 
environ $5,000 de plus par an­
née pour procéder au rajuste­
ment demandé.

Elaboration des demandes
prochaines de l'IATSE

Des délégués des divers grou 
pi- de membres de l'Alliance 
internationale des employés de 
la scène ilATSE) employés a 
Radio-Canada se sont réunis à 
Toronto, en fin de semaine pour 
élaborer un projet de conven­
tion collective de travail, en 
vue de prochaines négociations.

M Yvon Dansereau. agent 
d'affaires de ce syndicat a 
Montréal, a dit que l’on deman­
dera bientôt après aux autorité- 
de Radio-Canada d’entrepren 
dre des pourparlers en vue <!.• 
ïa signature d'une nouvelle 
convention collective.

L’Alliance internationale des 
employés de la scène représente 
environ 1.500 employés de R- 
dio-Canada, dont 670, à Mont
réal.

M. Dansereau a dit qu'il ne 
peut pas actuellement indiquer 
quelles seront les demandes qui 
seront présentées à Radio-Ca­
nada. Il faudra auparavant ex 
aminer les désirs formulés par 
chaque groupe.

Par ailleurs. l'Association na­
tionale de- techniciens et em­
ployés de la radio et de la téh 
vision attend toujours le rap­
port d’un conseil de conciliation 
pour reprendre les négociations 
avec Radio-Canada. Ce rapport 
est attendu d'ici quelques Jours.

Muml Qu'Il ««nt bon 
!• molllfur tnctn» 

désodorisant i

LE PAPIER 
D'ARMENIE

IPONSOT)
Tn livrtts commodat .35 
chex votra pharmacien 

ou maison P.AT».
2089 boul. GoLiin Mtl

la BANQUE de NOUVELLE-ECOSSE

DE
L'ARGENT 
POUR LES 
GRANDS 
MOMENTS ?

Le ioumal raooelle que deux : p,'it décode, le chanoine Alcide 1 dienne pour le tourisme, off;
ombres de l'OTAN seraient ! <;area'*' curé de la paroisse de J ciera à la cérémonie d'inaugu-
m.s cette hypothèse amené- a Verohères La dépouillé mortel ration du congrès. Enfin on si-

Nu le est exposeo à l'école Str gnale, parmi les noms des ju-
des Thérèse de Verchères La trans ges du concours d’art culinaire
qyj lation des restes aura lieu di .et de l'exposition alimentaire 
.,1(1 i manche à 3 heures de l’école à du congrès, ceux de MM Marcel 

i l'église paroissiale, où le sendee Puvilland, directeur du Sonùcc

membres
dans cette hypothèse 
jouer un rôle primordial : la Tut T'1 exposeo a 1 école Me 
qule. qui contrôle le détroit des ■herese de Vereheres La trans 
Dardanelles, et le Danemark 
barre l'entrée de la mer Baïtïque

de cette manne qui tomberait d’Ottawa En ne leur parlant 
même que de ça

Donc, 11 y a le pêcheur terre-neuvien. père d’une familla 
nombreuse, qui se lève de bon matin. Il regarde par 1a fenêtre: 
pluie battante, bourrasque, grosse mer. Pas de pêche autour 
d'hui...

Ben, allons nou» recoucher, grommelle-t-il en sa retour 
nanL Faut quand même gagner sa vie !

aura lieu lundi à 10 ’ "ures. In de rhôtellerie de la province 
i liumation à Vereheres. Parents de Québec. Georges Fanjas Lu 
et amis sont prié- d’y assister 1 cien Harrand. Pierre Demers et
sans autre invitation. Albert Desjardins, de Montréal.

empruntez économiquement à lo
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Les instructeurs . . .
(Suite de la page 11

rabrouer ou mettre de côté s'ils 
demandent quelque chose. Tou­
tes ces tractations ne sont pas 
de nature à donner une saine 
orientation aux jeunes qui ne 
font qu’entrer dans la vie s’ils 
ne sont pa» encore aux études.

Nombre de joueurs profes­
sionnels n’ont pas encore at 
teint leur majorité. Ils ont beau 
posséder un physique imposant, 
ce sont encore des enfants qui 
manquent totalement de matu­
rité et d’expérience de la vie.

I* hockev pourrait être pour 
eux une école de formation du 

{caractère de maîtrise de soi- 
même. Avec la brutalité qui sé 
vit aujourd’hui, le hockev est 

I plutôt une école de déforma 
tlon dont l’influence ne s’étend 
pas seulement aux profession­
nels, mais pux milïiers de tout 
tonnes qui aspirent vaguement 
a le devenir.

AVIS DE D1 CÈS
SEGUE J — A Montréal. A l'âge 

! de 34 ans. est décédé M l'abbé ! 
Paul-Marie Séguin, prêtre sécu-1 
lier, fils de feu Paul Séguin et I 
de feu Ida Marion, aumônier i 
du Foyer Notre-Dame du Ro-1 
saire, 5136 est, rue Notre-Dame. ; 
l'n premier service sera chan­
te, mercredi matin, A fi heures.

| à la chapelle du Foyer Notre- 
| Dame du Rosaire iJa transla­
tion des restes se fera mercredi ' 
après-midi â 4 heures, pour ae 
rendre à l'eglisr St-Pauf-l'Ermi-1 

te. les funérailles auront lieu 
jeudi, le 2 avril, à 10 heures, A 
l’église St-PauM’Frmltr Inhu 
mation au même endroit

applications modernes du téléphone
qui accroissent, à peu de frais, l’efficacité de votre entreprise

!«. -
Le ssrvice téléphonique 
de réponse et 
d'enregistrement 
automatique
Appered ingéniriii qui 
rfjv>n<l au téléphona ru 
votre abacnrr. Il trans- 
mrl épaîrtnrnt Irt* mm- 
waprA qua voua lui Hictry. 
à tou* ceux qui voua 
«pprllrnt. et anrrjtfatrr 
Irura mr^ae*** que vou* 
pouvea éooutar à vntrr 
retour. Fl rend dr* 
arrvirr* inr*timahlra aux 
prtitr* rntrfpriAf* «t aux 
membre* de* profeMinng 
libérale*.

le petit tableau sans cordons - r, t.bV.n d. b„re.n,
Cerdon», pr„ enrnm|,r,„, ,, f„,i|r 4 ntjlj,,,. oon.,i„„ 
!fini»pen»able pour le. entrepri.*» niovenne.. I nr réreptionm»!* 
on secretaire peut s occuper de tou» le» appel..

BÂTISSEZ VOS ECONOMIES SUR UNE BASE SOLIDE
l_A "MCTHODE 2 -COMPTES DE LA BANQUE ROYALE

Il n’y a pis de moyen infaillible pour épargner ... mat» la "méthode î-comptca" de 
U Banque Rnvale «• ce qu’il v a d- plux sûr pour y réussir. Ouvrez un C.nmptt de 
Cnï-rues piiur paver vn. facture- et utilisez vntrr Compte <TT.ptrjne uniquement 
pour économiser. fait d'avoir deux comptes distincts, destinés A deux buta 
différents, vous évite la tentatiot de puiser dans vos économies et leur permet de 
s’accumuler. Avec la "méthode 2-.'-mpte-s", épargner devient plus facile et plu» 
sûr. Renseignements complets à chacune de nos succursales.

LA BANQUE ROVAIE DU CANADA

Plus de 65 succursales a Montreal et scs environs

Shearer
Lumber

10 nniru BTÎWBON. MTU 
(anfU ratA-Rr-i Umc ,
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les téléphones â boutons
Voici la ftnlution aux problème* fie 
rhnmtne artif. You* pouvex inter­
rompre votre convcmation *ur une 
litfnr pour parler *nrunr autre lipna 
• . . voua pouvex communiquer 
avec d’autre* bureaux dan* votre 
Entrepris ... etc. I .ampe* térrmin* 
incorporera aux bouton*. Pour 
«inc Homme modique, vou* pourra 
obtenir d’autre* perfectionnement* 
étudiés selon vo« besoin*. k

Le téléphone 
haut-parleur
!/• téléphone haut-par­
leur vous lai*ae le* 
main» libre* et vou* 
permet de parler, 
d'écouter et fie prendra 
fie* note* **n* décro­
cher la réeenieur ... da 
tanir n*r téléphona de* 
conférence» dont 
chimie participant en» 
•cnn le* antre* et cat 
entendu d’rnx. D’autre 
part, vou* pouver, tenir 
de» ronvar*atinna *b» 
aolument privée».

Qnh que sown! vos besoins en matlèrt tk rammuntutions,

consultez la compagnie Bell
1* Compagnie dr T/lépbone Bell tous ofFr* le* perfectionnc- 
menta Ica plus récent», le* technique* le* plu» développée* 
Hana le domaine de« oommunicRtiona.

F ntiA ne peyn qu* l* icrmca : ( . aurtinc Hépen«e «1c capital, 
aucun problems d entretien on fie dépréciation; noua »*»umona 
la rraf>nnaahilitr entière du renouvellement «le l'équipement. 
I,e* *péein)i»tr» de la Compagnie Hell analyseront ton* vn» 
besoin* en fommuniration* «ans aucun frais ni obligation de 
▼otre part.

7’é/épfioner.nofn ... il rmn« fttit 
taujoun plaisir Hr tout servir.

U COMPAGNIE DE 
TELEPHONE BELL 

Dü CANADA
DrmatuUt notre hrorhur*

de 24 pfifN*.

*X>rv d’Obti *t-* Vr>* 
Cnai m n *n r. atumi t *,



Terre-Neuve...

1er avril 1959, 10e an­
niversaire de l’entrée de 
Terre-Neuve dans la Con­
fédération, l'tle lointaine 
et brumeuse qu’on a pris 
l'habitude d'appeler sim 
plcment "la dixième pro 
vince", l’île oubliée, mal 
connue, incomprise, qui se 
débat avec fierté contre la 
pauvreté chronique de fa 
région atlantique. En quel­
ques semaines, les événe­
ments se précipitent et 
Terre-Neuve découvre son 
vrai visage: la grève des bû­
cherons se prolonge; une 
loi exceptionnelle décapi 
te le syndicat auquel le 
premier ministre en subs­
titue un nouveau, le sien; 
des actes de violence écla­
tent; un policier meurt; 
Ottawa refuse les renforts 
réclamés à grands cris par 
Saint-Jean; le commissaire 
de la Gendarmerie royale 
démissionne; les Commu 
nés réagissent vivement; 
les liberaux sont divisés; le 
regime des subventions, 
découlant de "l’Acte d'u­
nion ”, est remis en ques­
tion; “c'cs* une trahison!" 
s’écrient les Terre-Neu 
viens qui, littéralement, 
prennent le deuil et cons­
puent les "continentaux".

Pour finir, voilà que le 
chef incontesté du territoi. 
re, Joseph Roberts Small­
wood, offre de se retirer 
si seulement son départ 
peut contribuer à rétablir 
la paix. Au besoin, il re­
tournera à la carrière des 
lettres . . ,

... Ou plutôt à celle 
d'historien, car s'il aban­
donnait son poste, il se 
mettrait à écrire l'histoire 
de Terre-Neuve.

C'est l'histoire d'un ter­
ritoire "insuffisamment dé 
vcloppc ", soulignent avec 
politesse les statisticiens 
qui savent que le revenu 
per capita n'atteignait pas 
S500 par année en 1949 et 
que, 10 ans plus tard, il ne 
s'élève pas encore à $600 
(tandis que la moyenne 
nationale est de $1,4001. 
Tout compte fait, cette dé­
cennie s'est révélée avan 
tageuse pour Terre Neuve 
eù la vie n'a jamais été fa­
cile, où les bûcherons se 
font pécheurs, où les pê­
cheurs rejoignent les bû­
cherons dans la foret quand 
la mer est démontée.

M. Smallwood, qu'on sppol- 
Is “Joey", s'était tait l'avocat 
da l'anfrèa da Terra-Neuva 
dans la Confédération. Dix 
ans plus tard, malgré les dif­
ficultés matériellai qui subsis­
tant, las chiffras lui prouvant 
qu'il n’avait pas tort: Ottawa 
a versé des millions et des 
millions de dollars dans l'ile: 
subventions spéciales: alloca­
tions de toutes sortes; Immo­
bilisations (dont la Commis­
sion Gordon préconisait l'ac­
croissement sensible).

Il n'avalt pas été facile da 
convaincra la population an 
1948. Londres proposait au 
territoire l'union avec la Ca­
nada ou la rétablissement du 
gsuvernement autonome. Par 
une faible marge (78 000 voix 
contra 71,0001, las Terre-Neu- 
vians ont choisi d'entrer dans 
la Confédération.

Territoire insuffisamment 
développé, peuplé de quelque 
4ÎO.OOO habitants, traversé da 
mauvaises routes, faiblement 
industrialisé, constamment vic­
time des vagues de chômage, 
très sensible aux fluctuations 
qui éprouvent l'industrie des 
pètes et papier sans laquelle 
Terre-Neuve ne pourrait survi­
vre.

L'industrie des pétas et pa 
piar est présentement en 
proie aux conséquences de la 
récession qui éprouve l'ile 
durement. Depuis 1956, la 
Newfoundland Pulp & Paper 
et l'Anqlo Newfoundland De 
velopment Co. Ltd. ont subi 
las contre-coups da la régres 
sion économique: les ventes 
et les bénéfices accusent des 
baisses sensibles. En d'autres 
provinces, les impératifs éco 
nomiques auraient peut-être 
obligé ces sociétés è fermer 
leurs établissements. Mais, è 
Terre-Neuve, grâce à une 
main-d'oeuvre docile et peu 
coûteuse, les deux compagnies 
ont maintenu l'exploitation, 
faisant appel è ces pécheurs

VISAGES -
TERRE-NEUVIENS >

Des gens claquemurés sur eux-mémes. Réserve, 
pudeur, manque de vocabulaire? Ca commence dans 
l'avion, entre Moncton et Halifax. Mon voisin, qui en 
a envie depuis le départ de Dorval, se décide à rompre 
la glace en m’offrant du feu. Timidement, prêt à fuir 
au moindre signe de contrariété. Même après trois 
heures de coudc-à-coude et pour un tout petit contact 
insignifiant, il ne faut surtout pas s'imposer. Etre 
“forward”, c’est le péché capital.

Tout jeune, vingt, vingt cinq ans. Des yeux bleus 
candides, vite émerveillés, dans un visage rude, tenant 
le briquet, la grosse main puissante et gauche du tri- 
meur à la hache ou à la rame.

— D’où venci-vous 7” Ça n'a l'air de rien mais c'est (le 
l'audace, une telle question - le premier pas sur le chemin 
qui mène sinueusement au domaine tabou de la vie person­
nelle.

Je suis de Si Jean. Non, pas N.-B., Terre-Neuve,
Mon premier Terre Neuvien ! Je fonce: cette grève des 

bûcherons, l'attitude de Smallwood, le règne des compagnies, 
que pense-t-il de tout ça 7

Pas grand-chose : J'ai passé les derniers trois mois à 
Montréal, alors vous comprenez Vous connaissez Montréal 7

— Assez, oui. (l'est mon port d'attache.
Les yeux d'enfant s'éclairent, revoient trois mois magi­

ques. Sa première grande sortie, chez sa soeur, mariée avec 
un Montréalais.

- Thats some town I Je ne sais pas combien de fois : 
je m'y suis perdu. A St Jean, on monte dans l'autobus, en j 
dix minutes on arrive n'importe où. Mais labos, ça ne finit ' 
plus. J’ai été chez Eaton's: some store ! Et au Forum, pour ] 
la lutte — wow ! what a crowd ! Et j'ai vu aussi ce sanctuaire 
sur la montagne, saint Joseph s . . . oui, c'est ça, Oratoire, 
Some place too !

Vous êtes catholique 7’’ Fasciné par ses cartes postales 
il ne remarque pas la brèche sacrilège qui s'ouvre dans son 
for intérieur.

—Oui, mais pas très bon, je crains. En tout cas, c'est 
ce que ma girl-fnend ne cesse de répéter 1

C'est le moment. Reparlons de Smallwood et de la grève.
— Oh ! Joey Smallwood, vous savez, à St-Jean on a son 

numéro depuis longtemps. Lui et son fils, le petit député. 
Toute son affaire, c'est un racket organisé. C'est connu, 
demandez à n'importe qui.

Ça me rappelle que St-Jean, avec sa péninsule au nom 
arthurien d'Avalon, c’était il y a dix ans le château fort des 
anticonfédérationnistes. Au référendum décisif de '48. Joey, 
le hâbleur infatigable, a recruté 78.000 “oui” dans tout le 
reste de Terre-Neuve: les villes de compagnies et les centaines 
de “outports” perdus le long des 6,000 milles de côte. Mais 
St Jean et ses environs, farouchement britanniques et même 
londoniens ou liverpool-iens — un “truck'' s appelle toujours ! 
un “lorry” — ont dit “non”, rageurs, 71,000 fois. Le 1er ! 
avril suivant, l'ile devenait la lOieme province. St-Jean. qui i 
était déjà sur la carte en 1583 et qui sait attendre, n'en 
espère pas moins avec une sombre confiance que ça tourne 
mal, que les "Mainlanders” fassent quelque sublime bêtise 
bien irrémédiable. Entre temps, on continue d'y voter par , 
principe contre Joey et ses oeuvres. Premier ministre liberal 
en '40, réélu en '31 puis en '56, il a 32 députés sur 36 
les quatre conservateurs représentent St-Jean-Est, Centre, Sud j 
et Ouest ! Seul, St-Jean-Nord est libéral depuis '56 — par 
distraction sûrement !

Mais comment se fait-il que, dans cette grève, même 
à St-Jean on semble approuver Joey 7 Les journaux sont avec 
lui. Et les gens de l'opposition ont endossé ses bills contre 
le syndicat international des bûcherons 7

— So what 7 Les gros se tiennent contre les petits 
Prenez mon cas ... A Montréal, un ami de mon beau frère 
m'a offert de travailler pour lui: vendeur d’autos 11 m'a 
même fait visiter sa “business”. Mais il voulait m’avoir pour 
rien Je peux vivre mieux que ça chez nous. Quand même, 
un de ccs jours, je vais revenir . . .

Et le voilà lancé dans une description mirobolante des 
restaurants chinois Si 'es cartes postales gardent leur éclat, 
il ne fera pas vieux os au royaume de Joey.

Sur la route Trans-Canada
C'est une '58. Vne six. Je l'aime . . .

Brusque tangage. I.a voiture plonge dans une fosse, le 
pare brise est inondé d'eau sale, il s'agrippe au volant, fait 
partir les essuie-vitres.

— ... bien mieux que la '58 de l’an dernier.
Derrière nous, (lander et son amas de grandes baraques j 

vétustes: International Airport. Terminus International, Ter­
minal Internacional. Trilingue — exclusivement en anglais, j 
Surtout le menu du restaurant ... Et à une couple de milles, i 
(lander-city, avec son shopping center vieux magnats du 
terroir comme Bowring’s, côte-à-côte (et vive la Confédé- 
ration !> avec les minuscules comptoirs des “géants'' conti­
nentaux; Banque Royale, Simpson-Sears, etc . . . Autour, la 
floraison pastel de cottages et bungalows de tous nos après- 
guerre.

- Central Mortgage & Housing, dit le chauffeur comme 
s'il venait de sortir un juron. Cette petite maison jaune, là:
510.000 ! Believe it or not. Je ne sais pas qui les achète Moi, i 
tous ceux que je connais, ils aiment mieux retourner à (lamhn
et dans les autres villages l a vie en ville, c'est trop cher.

Ville, en effet. A ce momcnt-là. la route était pavée: trois 
ou quatre des quelque 200 milles de pavage de Terre Neuve.

Maintenant, c'est de la "gravelle ". Lne route large et 
bien dessinée, mais la surface est faite d'épaisses couches de 
glace vive, alternant â"ec des mers de boue où rigoles et ! 

flaques profondes étincellent sous un soleil de mars étonnam­
ment chaud. Ça et là, des panneaux rappellent avec un clin- 
d'oeil que vous êtes “sur la section terre-neuvienne de la 
route Trans-Canada !”

D’où ce dépliant touristique plein d'astuce: “Notre route, 
dit-il, c'est l'aventure . . . Elle va plus loin vers l'est que 
toute autre, traverse d'admirables paysages, vous offre partout 
le sourire hospitalier de nos gens. Et c'est la route par 
excellence pour “tester" un chauffeur, son adresse, sa bonne 
humeur, la qualité de sa voiture — une épreuve comme on 
n’en trouve plus à notre époque de pavés trop douillets!''

— Joey 7 J'm'en fous ! Il fait son boulot, moi je fais ! 
le mien. Ce que je peux vous dire, c'est que tout le monde est 
derrière lui . . . excepté les grévistes. Moi j'ai pas le temps 
de m’occuper de ça. Faut gagner sa vie. gotta make a buck.
I a bagnole, c'est une six. ça dépense pas trop. Mais ici. après
70.000 milles, r est bon pour le dépotoir.

Avec ces chemins .
Vn geste à peine esquissé, la voiture patine sur une plaque 

de glace pourrie. La voiture, l'alpha et l'oméga de son exis­
tence. Il est blond, très Viking, veste de cuir ouverte sur 
chemise à carreaux 11 fait partie du taxi-coop de Gander et 
parle peu, sauf d arrneher ses quelques dollars quotidiens à 
une société qui les mesure avec parcimonie. A ce compte, 
je suis en train de le réconcilier avec le genre humain: Gander- 
Grand Fall*, une soixantaine de millei - 578 Mais dnns une 
lie où ne circulent qu'environ 30.000 autos pour 430.000 habi­
tants c’est l'offre oui fixe les prix.

Lne heure et demie d'aventure routière A perte de 
vue, des bois plutôt maigres, de type gaspésion Résineux 
rabougris, parsemés de bouleaux blancs qui ont l'air fichés à 
la main dans cette terre sablonneuse. Des cabanes de plan­
ches qui semblent toutes à l'abandon, quelques camions gé­
missant sous d'énormes charges de billots. Deux fois, netit- I 
être trois, une demi-douzaine de rabanes s'acglutinen* et ! 
deviennent encore plus misérables de se trouver ensemble:

Les policiers de la Gendarmerie rovale à l'oeuvre au cours d'un incident 
qui a marqué la grève des bûcherons I
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4 4 Deux jours chez Joey
UN REPORTAGE DE RENE LEVESQUE

? ?

M. JOSEPH SMALLWOOD

* * A

il y en a une roupie qui réussissent, en se donnant deux 
étages, à ressembler à rie vraies maisons. Poste d'essence, 
annonces de Coca-Cola, et quelques enfants qui essaient de 
jouer au hockey dans une cour enneigée.

t'ne large rivière toute blanche est venue se ranger au 
bord du rhemin. Au loin, une fumée grise se déchiquette sur i 
un fond de montagnes bien arrondies.

— Oui, c'est Grand Falls. La place où vous ne pouvez 
pas vous retourner sans vous cogner sur la compagnie. Où 
allez-vous ? Au Staff House ? ï sec . , .

Un regard soupçonneux, et il ne dit plus mot. Sauf | 
merci en prenant ses $28 . . .

Les ennemis intimes de 
Mr. Tittemore

— No sir, c'est pas une union de compagnie, no sir ! ! 
D'ailleurs, on n'a pas attendu 1T\VA pour faire du syndica \ 
lisme ici. Il y avait de vraies unions à Terre-Neuve,’même j 
chez les "loggers '. Elles aussi savaient faire cracher le patron. 
Moi qui vous parle, j'ai été dans le bois pendant douze ans, 
j'ai été président du Conseil des métiers. Et si je suis dans 
la Fraternité, c’est parce que j’y crois . . .

La Fraternité, c'est le syndicat indépendant que Thon 
M Smallwood est venu organiser lui-méme à Grand Falls, fin 
février. En prononçant une philippique invraisemblable sur 
“ccs gangsters de 1TWA. ces étrangers criminels qui ont 
introduit la violence et la haine dans une paisible population, 
et qui égorgent notre Industrie forestière, la moitié de notre 
économie !"

L'ancien président du Conseil des métiers qui m’en parle, 
e’es! mister Thomas. Cn petit homme compact, très correct, 
complet bleu-marine, grosse bague à l'index. Vite familier, 
comme un politicien de quartier; on est tout de suite à tu 
et à toi - friend, chum . . , Près de lui, mister Sharp, deux 
petits yeux entrouverts dans un vaste visage rose I^s deux 
premiers organisateurs du syndicat à Joey,

— Nos adversaires prétendent que nous recrutons seule 
ment de faux bûcherons, des pécheurs en chômage. Ils nous 
traitent d'union “fish A- chips" ! Nous avons quand même 
1,200 hommes dans les chantiers, et la coupe se fait norma­
lement. Les demandes arrivent chaque jour par centaines, ' 
déjà plus de 6,000. Et à Cornerbrook, il y a des "free-lance’’ 
à qui nous avons envoyé pas mal de cartes.

Cornerbrook, sur la côte, face an golfe, c'est la capitale 
de l'empire Bowater's, né en 1838; frère cadet de l'AND 
Anglo Newfoundland Development ) qui lui remonte à 1809. 

et dont la puissance rayonne rie son siège à Grand halls, tout 
autour de nous, à des dizaines de milles à la ronde.

Au centre, le moulin, dont la cheminée domine à peine 
une montagne de billots. On en tire quotidiennement plu­
sieurs centaines de tonnes de papier-journal La petite ville 
s'étire le long de la rivière Exploits, où la riravo recommen 
cera dans queloues semaines.

La ville, elle appartient corps et biens à la compagnie: 
qui vend de ses maisons, mais en retenant les terrains, qui 
accepte banques, boutiques, cinéma, mais à condition qu'on 
passe par ses filières et qu'on soit bien sage

Le seul hôte! digne de ce nom, c’est le Staff House Brique 
brune volets bruns, trois étages de confort glacial derrière 
un mince rideau d'arbres dénudés. Ennuyeux comme tin pen 
sionnat, il a été construit pour loger des employés supérieurs 
et les dignitaires de passage.

A quelques milles au nord, au bout d’un petit rhemin de 
fer privé, le port rie Botwood est à la compagnie. Au sud, i 
le centre minier de Buchan's rsl un d" ses “hobbies'’ elle 
y est pour moitié. Sa vie. ce sont les quatre chantiers, avec i 
rhaciin son chef lieu: Millertown, Badger. IL bop s (alls et 
Terra Nova. Petits villages mornes peuplés de res “loggers 1 
à qui leur grève conduite par 1TVA (Internationa! Mood 
workers of America) a valu une célébrité aussi soudaine que 
dramatique . . ,

Et pas moins fâcheuse, selon mister Thomas, l'organisa­
teur de la Fraternité nouvelle:

Ce sont des gens de Toronto, qui ne connaissent pas 
nos façons de voir Quand ils sont arrivés on leur a fait des i 
approches. Nos unions plus anciennes les ont invités à des 
rencontres. On ne les a pas vus, ils aiment mieux rester 
dans leu>- coin. Et cette grève qui s’éternise, c'est absolument 1 
intolérable !...

Mister Thomas s'échauffe à froid, et sa voix vibre d’une ' 
indignation un peu synthétique . . .

— Des enfants qui ne peuvent plus aller en classe, à ! 
cause de cette grève ' Des foyers brisés, à cause de cette 
grève ' Alors moi, et bien d'autres, nn a vu qu'il fallait s'en ! 
mêler. Dans l'intérêt de ces pauvres "misguided” logger 
J'avais de solides avantages avec la Compagnie J'y suis bien 
considéré. Eh bien, j'ai tout bazardé, j'ai signé dans la Fra 
terivté. And I don't regret a thing.

11 se rarre dans son fauteuil a'ee l'expression de mélan­
colie satisfaite d'un homme qui a fait plus que son devoir

On aborde la politique Aussitôt, les petit, yeux de misteV 
Sharp s ouvrent un peu p’us grands, en embuscade derrière 
la paupière lourde

Oui. je suis libéral, so what'1 La politique n'a rien 
à faire là dedans t-e president de la Fraternité ■’ C>s! vrai, 
mister Lane est député libéral, dans le camp à Joey. So what 7 
Il rsi. entendu d'ailleurs que c'est Jii'te un président p"o' i 
soirr. Et les loggers eux-mémes l'onl bien dit à Smallwood 
à noire première assemblée. “Mister Premier, qu’ils lui ont 
dit, la Fraternité, c'est notre affaire, don't forget, c'est nous 
qui décidons !"

— Sachez bien, my friend, reprend mirier Thomas, qu'iri 
c'est Terre-Neuve et pas la “mainland ". On a nos manières 
à nous On n amie pas beaucoup les gens qui veulent nous 
dire comment faire t'es gens oui racontent que tous les 
Terre Neuviens se nourrissent d'orignal, parce qu'ils n'au­
raient pas les moyens de s acheter du boeuf d" la .nain 
land" I Vous, Sharp, sous avez souvent manié che^ nrtn 
rst-oe toujours de l'orignal 7... That's right J'ai rien contre 
le “moose meat ", mais faut pas exagérer ! A la maison, j'ai 
tout un quartier de boeuf que j'ai pas eu le temps'de do 
pecer . Qu'on nous laisse donc non, débrouiller en famille, 
ça vaudra mieux pour tout le monde !

Cinq minutes après, je le revoyais dans le hall pousslé- ' 
rrux du Staff House. La main posée avec une assurance vag.f 
mont servile sur l'épaule d'un grand gaillard qui sortait de 
la '■aile ,i diner en compagnie d une femme rondelette et de 
deux bambins tapageurs, t n homme au visage ferme et jeune, 
portant le veston sport des “executives" modern-style, qui 
écoutait le fougueux organisateur avec un sourire plein d une 
onction paternelle.

Vous ne savez pas qui c'est, ce monsieur 7 m'a dit la 
bargirl, tout étonnée qu’on ose afficher une telle ignorance 
Et elle m a fourni un nom que Mr. Pickwick eût noté avec 
ravissement :

— Mais... c'est mister Tittemore. He's the mill manager 
C'est lui, le grand patron du moulin ..

"Gros comme ça, longs comme ça"
Vous n'êtcs pas de ces journalistes à sensation 7 Vou* 

ne déformez pas tout, j'espère 7 Sure, now 7 Alors venez me 
voir après le repas. Boom 28, au troisième.

L'inspecteur aussi loge au Staff House, 11 était à t,!>!c, 
en élégant tweed gris, entre deux sergents massifs qui hu 
vaient ses paroles comme de bons élèves. 11 est grand et carré, 
teint fleuri et petite moustache poivre et sel des banquier.» 
de la City ou des sahibs coloniaux.

Maintenant, dans sa chambre, tandis qu'arrive du bureau 
voisin le cliquetis fébrile d'une machine à écrire, il se pro­
mène sans me quitter de l'oeil.

— Juste cinq minutes. Dès que la secretaire aura fini 
de taper, je cours prendre l'avion. Oui, oui, vous voulez 
savoir pour Badger, Well, ce qui me fait le plus de peine, c'est 
que ees gars-là veulent nous faire passer pour des briseurs 
de grève. Imaginez, la RCMP dans un tel rôle! , . .

Mais votre ministre à Ottawa, M. Fulton, en a quand 
même parlé, lui aussi, un peu comme “ces gars là" . . .

11 s’arrête un instant, me dévisage. Avec l'air furibond
de celui qui vous en dirait des choses des choses! ... s'il
ne se retenait pas.

Depuis le début de la grève, reprend il en se remet 
tant A arpenter la nièce, we've been loaning backwards On 
leur a donné toutes les chances. Ils ont place leurs piquctcurs 
sur les chemins de la ( ompngnie. On a considéré que ce n e 
tait pas des voies publiques, et on a fait comme si ça ne nous 
regardait pas. On n'est pas plus gentil ! Ils dévalisaient les 
camps rie la Compagnie, volaient la nourriture. 11 a bien 
fallu arrêter ceux qui étaient accuses. Mais sans violence 
Not a bit of violence . . .

— Jusqu'au 10 mars, à Badger . . .
- Yes, le fameux 10 mars. Depuis la veille, on savait 

que l’IWA faisait venir ries renforts de l’ouest, pour cm 
pécher le nouveau syndicat de faire entrer ses hommes Tout 
ce monde était masse à Badger, entre deux et trois cents, 
dans de vieilles maisons descries. J ai envoyé des patrouil­
les, comme d’habitude. Et le 10. j'ai reçu un appel de mes 
gens: une foule agressive bloquait la route qui descend vers 
Buchan's. Ça, c'est une voie publique. Et notre contrat de 
police provinciale nous oblige a maintenir l'ordre partout. J'ai 
d'abord envoyé quatre voitures pleines d’agents Puis, vers 
cinq heures et demie, je suis parti avec quatre autres voi 
turcs . .

Vous étiez une soixantaine de policiers 7
That's right. RCMP et constables terre neuviens. J ai 

fait descendre mes gars en arrivant à Badger, on a parqué 
les voitures, et on s'est approché des manifestants en colonne 
de trois. Ils étaient très nombreux, beaucoup plus que nous. 
Et très provocants: criant des injures et attendant qu'on soit 
tout près d'eux pour s'effacer. Mais j’avais bien dit à mes 
hommes de garder leur sang-froid. Pas de violence

- - Il y en a eu quand même. Comment ça çommoncé"
— All of a sudden, on a vu un homme, tout près de

nous, aver un gros bâton à la main l’n offirier qui était là, 
je ne sais plus lequel, a dit: “Arrest that man!" Et alors, tout 
a coup, il y avait des bâtons dans toutes les mains. Et ç a été 
un frec-for-all pendant cinq minutes .

Mais, Inspector, qui a frappé d'abord, vous autre* nu 
eux autrcs7

I! s'arrête de nouveau, me regarde avec pitié Puis, bans 
sant les épaules:

CoHNfg
’enco*

TERRE-NEUVE: l ile incomprise . .

Who knows7 Dans un cas pareil, ça se fait tout seul 
Moi je n ai pas tout vu. Mais tout ce que j'ai ordonné à mes 
hommes r est: ' Defend yourselves, men! '

— Et, avec quoi vous vous êtes défrndus7 On a parlé de 
matraques, de cravaches . . .

Ij. il rit franchement. Le terrain est plus solide
Why, that's a joke! Ce sont nos "night stleks" règle 

menlaires, que nos agents ont sans cesse sur eux. ( est un 
bâton, juste long comme ça . . .

Il écarte les mains d'à tint près deux pieds et demi 
puis, du pouee et de l’index, il dessine un cercle respectable 

et gros comme ça My God, r est pas une arme
secrète!

Une mère avait six fils
Mrs Paul est à la cuisine, assise dans son roeking-Cbnir 

Mais elle ne se berce pa« K.lle est bien droite les épaules 
trapues loin du dossier Avec son nez mince, sa bourbe éner 
gique et ses cheveux giis ramenés sur la nuque en sévères 
bandeaux lisses, cette vieille Terre Neuvième ries concessions 
fait penser aux mères stoïques dp la tragédie grecque

Dehors, le village de Badger n’est plus qu’un semis de 
taches confuses sur la blancheur mate d’une campagne enrlnr 
mie. Dix heures seulement, et ceux qui ne ronflent (ms 
faibles traînées de lumière dans la neige, à l'arriote des 
maisons se recroquevillent près du poêle, écoutant la 
radio.

J'ai quatre de mes boys en prison. Ft je les approuve 
one hundred percent. Ils se battent pour une bonne union 
qui veut faire quelque rhnse pour eux Quand on tient mie 
bonne affaire, ça vaut la peine de se battre pour la défendre 

la voix è*! comme la tète nette, bien découpée. Je lui 
demande ou se trouve «ou autre fils. Pat, un des meneurs lo 
eaux de FIWA,

IJ e t parti ce matin. Il est allé a l'autre bout de l'i> 
sur la rôle ouest Pour rapporter a »a famille |r ca ion r|r 
1 homme qui est accuse de meurtre

Il s'agit d'un bûcheron qu on a tenu responsable de la 
mort d'un agent, dans ta bataille du 10 mars F.t justement, 
r eri la veisjnn des grévistes que J'a-ais espéré obtenir d» 
Pat Paul. Enfin, s'il n'y est pas

Wait a minute, Dit elle Demandez done à m n pin- 
jeune. Il était là, lui au'-i.

Son pin* jeune, r'e-t un garçon d’allure f êle, qui écoute 
tranquillement, l'oeil aux rguets On oeil vif dans un" fare 
étroite et triangulaire. On lui donnerait seize ans, Il en a 
vingt.

J’ét : en train de souper, dit il, quand le agents 
son' arrivé*. Il était >i\ heure1 La plupa : des g ir» o'a--< n' 
aui>i en t:aln de ioup( i i > • pu
deux, lins cents. Aus*i nombreux que le .vitrej p< it-être, 
mais pas plus

Et ce bâton de bouleau" La police dit qu'un de vov 
compagnons l'avait à la main.

Itial i » liai * aux qui y étalant le aavent. Moi je aui* 
arrive à la enurse. quand les femmes *ont venues erirr que ea 
se battait. Il était par terre, le bâton. Ft e est les Mminti s qui 
se sont mis à cogner parce que les g:rs les envojaient pro 
mener !

Pour Mrs. Paul, r, Miffit. la b.laill», c'est un simple 
incident 1 .'essentiel, ('est que finalement l'union triomphe.

On a beau vivre dans 1-s barlvoei-, on s . t qu le 
monde change. Lt pour nous, il serait pltu que temps que 
ça change un peu. On est tanne de sn faire traiter comme 
des outils Je veux que mes enfants aient une autre vie 
que leur père

(Suite rt Ia pngt 6)

...10e province

et à ces bûcherons d'occasion 
qui ne demandent pas la lune 
pourvu qu'on leur verso un 
salaire au bout do la semaine 
Dans cette conjoncture, la 
syndicat international des bû­
cherons réclamait une réduc­
tion de la semaine de travail 
et une hausse des salaires, les 
négociateurs soulignant qu'il 
serait préférable d’employer 
une mcln-d'oeuvre "d'élite", 
moins considérable, mais 
mieux payée.

On connaît la suite. Malgré 
le rapport unanime d'une 
commission d'arbitrage qui, 
pour l'essentiel arcueillait 
favorablement les revendica-

René Lévesque cbex "Joey"

! tiens du syndicat, l'Angl» 
Newfoundland Developmew 
refusa carrément de mettri 
en oeuvre les recommanda 
lions du tribunal, et une foil 
les délais légaux expirés, li 
greva éclata.

Les Interventions eontécu 
fives de M, Smallwood, dont 
tes gestes ont provoqué un 
tel étonnement à travers le 
pays, procèdent manifeste 
ment d'une creinte largement 
fondée: si le syndg^ri Inter 
national, disaitil, avec ses 
normes "continentales" qui 
sont inapplicables è Terre 
Neuve, se met è revendiquer 
et, pu ses grèves, è paralysai 
l’industrie des pâtes et papier 
les compagnies vont fermer 
leurs portes et la province en 
subira les tragiques censé 
quences. Déjè, affirmait M 
Smallwood, d’autres compa 
gnies de pâtes et papier ont 
renoncé au proie! de s'établir 
è Terre Neuve par suite de la 
récession,

L'industrie de la pèche 
n'est pas beaucoup plus pros 
père. Là aussi, le travail est 
dur et mal payé. Las pà 
cheurs ont donc abandonné 
tes barques et se sont portéi 
chômeurs, ce qui leur assure 
au moins un revenu fixe eu 
quel II faut ajouter les alloca 
lions familiales. Quand on a 
l'habitude de la pauvreté dans 
un pays aussi rude, on ne 
demande pas davantage. En 

j janvier dernier, on dénom 
breit 37,000 chômeurs à Terre 
Neuve.

Ainsi, le gouvernement fé 
déral, qui perçoit environ 
$32,000,000 sous forme d'im­
pôts à Terre-Neuve, en verse 
plus du triple sous divers»» 
formes a la même province 
C'est là que résident les 
grands aventeges de i'unlon à 
le Confédération.

Soucieux de tirer le meil­
leur parti de cette union, M 
Smallwood avait réclamé une 
subvention annuelle et fixe de 
$15,000,000 au titre de l'assis­
tance spéciale en vue de re 
lever le niveau de vie La 
Commission d'enquôte prési 
dée par le juge McNair, dans 

I un rapport déposé à Ottawa, 
M y a un an, proposait da 
verser comme suit les *ub- 
vantions:

$6,000,000 pour 1957 58- 
$6,950,000 pour 1958 5»: $7 
300,000 pour 1959 60 57,650, 
000 pour 1960-61; $8,000,000 
pour 1961-62. Le Commission 
e de plut recommandé de 
verser une subvention statu 
taire de 58,000,000 par année 
«prêt 1967.

Aux Communes, le semaine 
dern ère, M. Diefenbaker e 
annoncé que son gouverne­
ment, s'il acceptait de verser 
les montants recommandés 
par ta Commission jusqu'en 
1961 62, ne s'engagerait pas 
pour l'avenir et se réserverait 
le droit, après cette date, de 
fixer le mon'ant de la subven­
tion à la lumièie des besoins.

C est lé que les Terre-Neu- 
vient, M. Smallwood en tôle, 
ont vu la "trahison". Car cet­
te Interprète lion du rapport 
da la Comm ttion, a dit le 
premier ministre, n'est psi 
conforme aux conditions de 
l'accord régissant l'tnfré» d*
• a province dins I* Confédé­
ration.

Sur I* pUn industriel, l'ayt. 
nir da Terra Neuve autorise 
pourtant un certain optimis­
me. D'année en année, on dé 
couvre de nouveaux gite 
mm!», notamment du for, du 
lin', du plomb, du cuivre. Des 
*o::éîf', d4ja autoriiée» par 
If qouv'i noment à venir s'é­
tablir dans Hie ou dans la 
territoire terre neuvien du 
Labrador, vont vraisemblable 
ment Investir des capitaux 
considérables et stimuler l'es­
sor industriel c’a la province.

Mai-, c*tte ooération sera 
longue et n» deviendra vrai­
ment rentable qu* dans plu- 
sieurs rnnéer, se'on que les 
conditions de l'evploitatior 
'-front favorables et suivant 
les accords qui interviandront 
avec le gouvernement terre 
neuvien.

Pn dix ans, Terre-Neuve i 
effi' c*m*nf rombattu la pau- 
v f*é Ma il rt«ta À parcou­
rir • n lonn chemin aride 
ayant d tabür dans l'ile un 
niveiu de comparable à 
celui des autres provinces.

| Michel ftOY
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CHEZ LES INFIRMIERES

Le sens 4les affaires, le sens national 
el le sens des eonvenanecs

Les infirmières de langue française au nombre de 7,21 5 et les infirmières 
de langue anglaise au nombre de 3,11 5, les 34 écoles de langue française 
et les 7 écoles de langue anglaise, ne peuvent avoir et n'auront jamais 
les mêmes problèmes à envisager et à régler Une seule revue
soi-disant nationale ne peut convenir à tout le monde même si la 

matière anglaise en est traduite en français.

Au Mont 
Sainte-Marie

I os ane cnrips flu Mnnl Sain- 
fr Marir dp 1940 a 1944 sont 
priors clr rommuniquer avre 
Mtnr Jacqueline Doré 10M- 
field i WK 5 3177, Mme Thérè­
se Boutaric (Mongeaui DU. 9 
1189. Mme Madeleine Thihou- 
tôt (Gadbnisi OR 11349. Mme 

i Colette Doré (Allard) OR. 1- 
9450, Mme Pierrette Hamel (Ki- 
«eti Cl.. 5-4128 ou i rrire à Mm» 

; Thêrè.se Boutaric - Mongrau à 
7241, 18e Avenue, St-Michel.

Installation à la section Jean Brillant — Une imposante cérémonie s’est déroulée aux salons du mess des offi 
cors des Fusiliers Mont Rc, al à l’occasion de l'installation des nouveaux officiers de la section Jean Brillant 

fc ale 27 de la Légion canadienne et de l'Auxiliaire féminine La photo ci dessus a été prise durant la 
cérémonie On reconnaitra <de gauche à droite1 Mmes A Lapointe, conseillère, et | -R Brais, présidente 
sortant de charge et ancienne infirmière de la première guerre mondiale, en train d'allumer le Flambeau du 
souvenir 'es majors Georges Leroux, Adrien Bérubé, sergent d armes, et jean Miquelon, c r., président, et Mlle 
Jacques Galipcau, sergent d'armes

Voici des extraits du dernier nursing paraissant dans le Que r Louvain, par exemple, ou li 
article des Cahier» du nursing hoc, on avait suggéré, avec co-I cours sr donnent en frança 
canaditn, sur la question d'une tisation accrue, de renforcer ces 
revue nationale pour les infirmic revues ou d'en créer une autre, 
res et signe Charlotte Tasse, i I j consacrée aux activités et pro- 
Le titre et les sous-titres sont de hlèmes locaux, on aurait fait la 
nous. oeuvre utile, et qui aurait eer-

Kt d'abord des chiffres : en tainement convenu à tout le mon- 
1957, nous avions dans la provin- de.

I ce de Québec 10,330 infirmières 
qui payaient leur cotisation à UN EXEMPLE

Mauvaise note pour 
le Canada

Le bilan des incendies de 
maisons au Canada est 1res 
considerable pour un pays aussi 

Nous étions 10,330 en 1957. avance, en particulier parce que
la plupart sont causés par le 
manque de soins et la négligen­
ce l'n examen périodique rie 
la maison, de son réseau d'é- 
clairage et de son sys'ème de

-oOo—

Cette année nous sommes en 
pore plus nombreuses, surtout 
du côté français et les infir­
mières souscrivent S1600 cha 
cime, soit un montant de $165,

Association des infirmières dr 
la province de Québec 7,213 de Les médecins de la province de , sont payés par les infirmières

280 v sur ce montant $115,440 chautfage et de tous les appa-
eptriques et de leurs cor-

I.e spectacle axant 
tout !

Dolores Wilson, la blonde 
cantatrice du Metropolitan Ope 
ra, croit sûrement à la tradition 
qui veut que le spectacle soit 
présenté, coûte que coûte, et 
elle l'a prouvé lundi soir, de 
façon remarquable, à New-York, 
alors qu'elle a accepté de rem 
placer Lily Pons nans "Lucia 
di Lnmmermoor" au Metropoh 
tan Opera

Rn dépit du fait qu’elle por 
tait depuis quelque temps un 
support orthopédique au cou, 
Mlle Wilson, fidèle a la tradi­
tion du théâtre, consentit à in 
terpréter le rn'c de Mlle Pons, 
qui était souffrante. Mlle Wil 
son portait, ce support depuis 
sa sortir, cinq jours auparavant, 
de l'hôpital où elle avait fait 
un séjour à la suite d'un acci- i 
dent d’automobile, et devait 
continuer à le porter pour une 
période indéterminée

K!le avait l’intention de le | 
porter pour la représentation 
mais immédiatement avant de 
monter en scène décida de l’en 
lever

Aflie Wilson a déclaré avoir 
ressenti une douleur aigue dès 
le début du nremier aete Par 
la suite, l’auditoire ne crut p.as 
ou’elle pourrait résister jusqu'à 
la fin du spectacle, son rôle 
étant très lone et fatiguant et 
exigeant que l’héroïne demeure 
en scene presque continuelle 
ment, l'epemlant. la courageuse 
jeune femme parvint à interpre

C

I langue française et 3 115 de lan Qm'hoc r<*,m'*nt, *cl“?t1,era«5' canadienne • françaises) Repc j'ons pourrait''prévenir de nom 
L ' v-. aa unc revue medicah La Mé ton.s-:e, au lieu de combler les

H*, decin(’ moderne au Canada ", qui déficits de la revue ‘’Canadian
! 2= \ln*Z es. la traduction exacte de la Nurse traduite en français, ne
1 nmUafsB *11 r,*'’ue nationale du même nom ; croyez vous pas qu’il serait p us
mirntaf' Al!» ni. *w-nMr<ml,,0nr j "Modem Medicine of Canada ". conforme à la logique de garder

l?ir.nfLr:_ S!!° I Mais il est à remarquer que cette notre argent pour nous?

hrr.ux incendie»! qui occasion- 
sent fréquemment des perte* d§ 
vie.

Socialarnel oocia
A' ermes »<• p ri n t a n i r rr

Retraites à Béthanie

et sur la mentalité des infirmiè 
res du groupe français du Qué­
bec?

L'Association des infirmière.»

C'est vendredi 10 avril qu'au­
ra lieu au Collège Stanislas, 
boulevard Dollard, Outremont, 
la kermesse organisée par | 
Mme André Blouin, présiden 
te de l'Amicale et les mem 
bres du conseil. A cette oc 
casion, plusieurs kiosques et 
comptoirs seront installés 
dans les salles di college.

Mme R. Courtois, présiden 
te du kiosque de l’alimenta 
tion recevra le concours de 
Mmes Irene -Main. Mme Guy 
Panel-Raymond, Mme (î. Br 
noil, Mme B. Bastien. G 
Charbonneau, L Lapointe, Ko 
ger Martel et Odile Panel 
Raymond.

Mme C. l.abelle et Mme C 
Van Houttc qui présideront 
mi comité du Buffet rcce 
vrunt le concours de Mmes C 
Ouimet, Fernand Girard, An- j 
dré Lelarge, André Léman, 
Postuler O'Leary, de Massy, j 
Roger Brais. Marc Dhavernas | 
Pienc Gagnon, Mme Caoua, et : 
Mme Codec.

Bernard, Wilson.
Mme Jean Vallerand, prési 

dente du kiosque des Livres, 
sera assistée de Mmes Aurore 
Renaud, Jean Morin, Yves Jas­
min, Paul Charbonneau, Chc 
valier, Paul Robert, Gargant,
André Sutto, Guy Beaudet,
Yvon l/étotirneau, Marcelle ! "PP' Trepuriier. c^r 
Gagné, Rosaire Archambault.

Aime Oscar Guay, présiden 
te du comptoir des bonbons et 
pèche à la ligne, sera assistée 
de Mlle Brunclle et Ailles 
Blouin.

Aime Ttundel est présidente 
du comptoir des disques et des 
fleurs.

sont pas les mêmes CI. ..ut, rcvue n.est pas ]a rèvue -0fficiellc.
.ux yeux. d'aucune association profession Jusqu a 1 an dernier, mms

—oOo— nelle, qu'elle est rédigée par un payions $10.00 à 'AssiK’iation i
n v „„r. Donc, les infirmières canadien organisme indépendant, qu’elle : qui n'était pas en déficit Main ........... .....

reiiBieu.es fr»nd»c.in,” mis- j nes èe langue anglaise ont for tire ses revenus des annonces et tenant, la contribution monte C|P ia province de Québec, l'an 
•tonn.tr.. d. M&n, M Laurier, | mé le projet tout simple d'avoir surtout qu'elle est distribuée gra à $16.00!)!! à cause de la trs dernier, a prélevé deux dollar* 
CBesrent 3.57W. aux date, euiTar- unp seule revue soi-disant natio-1 tuitement. Il ne fait pas de doute i duction! -ur chaque cotisation provincia

de ‘MAWtâriï : n8.1.e » laquelle toutes les infir que les infirmières de la province , d le de dix < $10.00» dollars, et
le pérr Philippe Trépiinier. es miero.s canadiPiinos devront de Quebec ne s opposeraient pas . \''ly . -elle a verse ee montant a 1 A*
sur ii* thomé* 'Célibataires ou ma-< s’abonner. Elles daigneraient fai- à recevoir une revue nationale de no P°llr onsmous pas nous en socjaf-on nationale, c’est-à-dire 
S/^vrii' Dr?rhî# AnrJVi re l,no traduction française de ; nursing» dans ces conditions. Mais ?e!7\r.ai a*1 f,oux ^0;‘îJrs ira.ienl que ]c groupe français du Qti<*
ï>:,-o' V, c-, '.r é-'ir xeiUemeni d, j la dite revue, qui serait adressée comm- on voit, la situation est 8 notre Association provinciale j,pp a vprtP j "Association plu.

'i r." a lot-, pour dame, du ?» ! a u x infirmières canadiennes bien f érente. 5e <,u.1 n i rf cou?a d" quatorze mille dollars ‘$14.
tion n 5 2 00 h. Ii-s quatre • „„ N. -r.w., v«,„('c -es dames veulent sur- dollar' serviraient pour aidei ^ P 9

lout, - qu'elles l'admet 1 nos infirmières et nos écoles,tent ou .un servir leurs mie c est
rôt'. Sept mille deux cent quinze j n incombe à l'infirmière cana

»u 38 nvrtl, prerh., par 1, pèr. Phi- I françaises
i De prime abord, le plan semble

Jacques Hervey secrétaire. A
logique II sert l'unité nationale 

! et il sauve le bilinguisme. Mais

l’occasion de ectt "journée en y réfléchissant un tant soit 
peu, on voit tout de suite qu'il y 
a anguille sous roche. En pre-

Certes. apparemment, elles ne 1 7,215) infirmières de langue I dienne-française de comprendre 
se présentent pas en adversaires française a $4.00, ceci représen sont ses intérêts et de pren 
du groupe canadicn-français, îe un montan^de $28,860. Cinq !(!:•■ les decisions qui s'imposent

de charité" Mme André Blouin lu,„v
reunissait, ces jours derniers, rn-er lien il" x’Heii de remnlir les — — h - — „ e ^«,,«,,,^,1-,*, , „„„ ,
à l'heure du déjeuner, sous la | ,,nffr,2 ,j,, ia revue "Camdhn puisqu'elles se proposent de Ira-! bourses de $2,000, chacune pour- ; Autrement, elles seront engin

o»res o< la lesue i anaaian , r i t —t-.-'- -ais nous I raient être octroyées à cinq in-, b<>es dans une majorité qui veutprésidence de Monseigneur B \urM • f-'t

Mme A 
U comptn de

■t Sansouc 
rrière. D. T 

Alaurice Decarie 
Saine, Trahan,

•h. présidente , 
bibelots rcee- i 
d» Mmes Al- I 
Vallée. Max 

list. Guy Gra 
T’opovi- j 
îa gnon.

Exposition

1æ très bon. John Diefen­
baker, premier ministre du 
Canada, a accorde son patro 
nage à la troisième exposition 
qui sera tenue à l’auditorium 
de l'édifice Sun Life, les (>. ! 
et 11 avril. L’hon. sénateur 
Sarto Fournier, maire de Aient- 
péal, présidera l’ouverture de 
l'exposition qui aura lieu à 
huit heures

Parmi les autres invités 
d’honneur, on mentionne Aime

B. Pi pre rie

nnnr nous anvidniter ritliro leurs articles, mais .... , _. , .
Femique, directeur du collé nn“noii' seri un ol it de résistan-1 serions bien sottes — j’allais dire fmmieres licenciées. Dix hour- : avan' tout l’unité nationale, à
ge. les membres de son comi- |„ hilinruc ('(■’■s fait1 idiotes —, si nous ne voyions pas sp>' de cinq cents dollars ehaeu- condition que le Canada fran-
te. les présidentes des diffé- blen {fan; k, décor national! Kn Udée qui se cache sous ce plan. Atre^e reu/s dl trois'ans'aiS Cn faSSe ,CS f'8‘*'
mom'éaiaîse^Vta en? nrésen ^üml »IiOTi’ » ^ bipn évident ; de tfiSres '1^,0 ont besoin d'aide et le S, on veut publier une Ira-
muni, i uaise. r.Miem presen q„'unP traduction trahit toujours traauire ns ion- m - in irinier*-- j*. un i-uo ser-m ve- ,■ din-t;on de la revue “Canadiantes Mmes II. Courtois. C, I,:i i. t,,vtP ».•. m,iB ce-', ineffable canadiennes • anglaises • Oui, surplus cie slij.du. serait \e. si .un ui it soi s du.ui.o
belle. \.' i.ieblich, c. Van trarii\qio,i reflétera fataîernen* n'est-ce pas Alors au bout do P°"r le perfectionnement de Nurse qu on ne co^rnetre pas
Houtte. H Mandefield, Geor-! l anelo-sa\on pour la plus ! quelques années, on jugera à pro- nos collèges d infirmières, et ^’n.s ^
ges Simon, Jean Vallerand, Os- grande satisfaction de nos corn- t'ns <lc supprimer la traduction ailssi. po.ur ai.c,pr,nns ,p<‘nte'q,,l!1'1 ?.e,n!,^
car Guay, Zundel,1 ^ -ai satiMacnon oe uos_com |)frilnf,n|c(i ‘npi5nnp tolllK in. ! tre écoles de formation d’ex- ; françaises, a payer pour cette
C. Ouimet, André

Vnc traduction comme cell* 
qu’on nous propose et nous im 
pose, ne serait que le reflet des 

, idées anglo-saxonnes. Devons 
mus oublier que nous sommes 

i françaises et catholiques'*

line i^garé, Mlle Michelle 1 loyale de traiter l'infirmière ca- 
I.asmer. Aime Suzanne Picuze, na(j|pnne-française, un attentat à 
Mme Muguet te Proulx. Aille |a liberté personnelle, à la li- 
Pierrette i hampoux M V Hu bpr*P professionnelle à I* liberté

rompu
apres

s'effomi

Hu Met 
médiatei

entation 
sa loge

fit im

SE LEVER LANUIT
loo*, fait l’Rtlr vieoi avait votn
ITT'V YORK Orâ<*^ A un* r •

ru

W> nt

n ^fattc, Yvon I.o*
Nfmp H. Handfietd, prési 

rlontf* du comptoir <lc.<! jouets 
sera assistée fie Mmes A. I^*s 
oérance, P Beaudoin, .! Mauf 
fette. G. Jouven, M. Robitaille 
M Perrault.

Mme Georges Simon, prév' 
dente du comptoir des jeux 
d'adresse, recevra le conco,,T,s 
<le Mmes .1 1, Brunet. G. Mi 
L-’not, Mme Harold Lemieux, i 
Jean Tassin, Robert Paget,

cMÆSàMê:
NETTOYAGE 

ENTREPOSAGE 

Service de 3 heure,

VI. 4-1158 — VI. 4 3619

CARIES PROFESSIONNELLES ET D’AFFAIRES

l’exposition, Thon, juge Harry 
Batshaw, Aime Louis de G 
Beaubien. CBE, Mmes Arthur i 
Berthiaume, Paul Bienvenu, 1 
George Bourke. Winthrop 
Erainard, Samuel Bronfman, 
OBE, George S. Currie, Albert ; 
Dupuis. Philip S. Fisher, An­
drew Fleming, MBE. R G Cil- 
bride, Alton Goldhloom, Mlle 
E Meredith Hodgson, i'hon. 
Aime A.K Hugessen, Mme 
Alex Hutchison, I’hon. suna 
trice Mariana-B .lodoin, Mme 
Eustache l4?tellier de Saint ! 
Just, C M. le» Drs V A Krai, I 
G R. MacCall, Mme J.W. Me 
Connell, le Dr Jonathan C 
Meakins, B F . l’hon sénateur 
Hartlam! de M Molson, DBF,
AI Berthold Atongeau. Atmu 
Joseph-Edouard Perrault. OB 
K, Mmes Benjamin Rnhinson, 
Alfred Thibaudeau. M Gu- 
Y’anier, CR, et l'hon. senateu 
Thomas Vien

l\ rrmi ssr à Stanislas

Vendredi, le 10 avril, au ' 
Collège Stanislas, boulevard 
Dollard. Outremont, aura lieu 
une grande kermesse au pro­
fit des oeuvres du collège 
Aime André- Blouin, présiden­
te de l'amicale et organisatri 1 
ce de cette fête de bienfaisan 
ce, s'est assurée le concours 
de Aime A B. Archambault,, 
vice présidente, Mme Jean ; 
Brunclle publiciste et Aime i

guette Ohampoux, Mme Y’von 
Legris et autres

Orner f rtr In soupe

Ont promis leur concours à qu’il y aura une traduction fran- pas à la réalisation de ce pian 
la partir de cartes du prin çaise de la revue anglaise, cela Que les infirmières canadienne'

tout court de» infirmière» cana­
dien ne»-française».

INTERETS FINANCIERS

tion» anglaiie» ou américaines de 
ce» infirmière».

A ce moment-là, les "Cahiers 
du Nursing canadien" auront 
cessé d'être publiés depuis long 
temps 
qu'on

Responsabilité
Avons-nous à l’exécutif 

'association des infirmières de J- T t. . ‘ a irt i iv»n t m i u mi ■$-j v' urSt c est a ce job résultat ja p|-ovinPP de Québec des infir 
icut arrnei, qu on le (hse. j d'expression française

On au-., beau non» rétorquer mai-- nmi' o aiderons sûrement , e(|pab|tJ prendre leur» res­
ponsabilité»?

temps, de mardi le 14 ne changera rien au fait qu’une françaises se dressent contre un Avons nous des Infirmières ca 
prochain, à l'hôfel Windsor, traduction est toujours unc ira projet qui menace leur liberté nariiennes-françaises a l'executif 

prof’ dr- p;i!i -e> de ; en- dii,!,,- r! qu'en rnccurrence c leur existence Seninv-'-nous cnpnblet d» iauvenarder no» 
vre de la -oupe Mme» N système, sous prétexte de servir dans un pu> ' nn la liberté n ex droit» «t no» intérêts? 
Courtemanche, A Be!lero»e, les intérêts du "Nursing cana 
Roland Guillot, C.-E. Couture, dien '. servira avant tout et sur

'te pas ou dans un pays où les 
droits de l'homme sont en bon 
neur " Sommes-nous en Russie 
ou au Canada ?

Les infirmières de

—oO o—

TRADUCTION TROP 
CHERE

Nous avons parle plus haut de 
nos trente-quatre écoles françai : 
ses Nous devons les soutenir, 1 
mais alors pourquoi serion'-nous

française, qui nous représentent 
a ! Association, rendent-elles 
service aux infirmières cana- 
diennes-anglaise» en n» le» rem 
»eignant pas »ur na» problème»

AVIS

W Tond) P Chaput Y Y ri *oii ’ Us intérêts finnneief*» ou «u- 
Mfjuo’tf .1 V Hionnr, .tran tr*» •du group# canudien-finglftis
Massicotto. .?, Picard, R Ra Pourquoi accepterions - n o u s 
quepas. R. Tucker, <i Miletîe, sans protestor cette combine qui
A. Bertrand. Léon Bourgooiü, | ne nous convient pas ?
G Soucie, J. Simard. L. B«* qup |çs infirmières anglaises 
land. E.-L. Patenaude. livtne |ju Canada publient “The Cana- 
Charbonneau, A. I.elierre. Km* fcan Nurse” en anglais, soit, 
ma Bourbonnais. Paul H. Che-i^'^st jpyr privilège, mais qu’elles
nette, A me Lamontagne, .L aient l'idée saugrenue de nous en . .—w. w ........... . ..... . , nrnwa.n». h »,
B Brault Georges Jeannotte, imposer la traduction c\ pas a mais alors pourquoi serions-nous r0nformémrnt b rartn i» cr.ytîï) du
I nuranfl. Henri \rsonnauit, titr* qnrcivuv ? Non. non et ne. ob'igee de combler le*- déficits r«de rmi, qu< i.eBianr, frorman \
Real .lean, Carmen Lanthier, o serait une affaire injuste et do la revue “Canadian Nurse ' Co . ï td.. dont le principa1 <j»*' 
Ren*’ Champoux. .1-P. Marcil, qUj devrait susciter la desappro Car, ne l’oublions pas. nous sc t̂fa!,uÙédV^n1^^Tuir^d/Mo^tÎABT. 
Paul B Lafontaine. Henri A bation de tout le Canada français rons forcées de payer pour cette » transport* toute* cré*nre$ n 
Giicnettc. Paul DpsChàtclet», Ce n’est pus ains. qu'un travail ineffable traduction ) Kst-cc que | compta» an» iixr« artual» ,t futur»
Emile Quintal, Alarcelle P. ic,-a a l'avancement de l'unité | cela serait juste, sense, honnête ?

Que diraient, nos consoeur» 
anglaises si. les rôles étant ren 
versés, nous voulions leur im 
poser une tradurtion anglais» 
de» "('ah ers du Nursing ean» 
dion'"’

Vive le Nursing canadien, 
mai» à 'a corH-imn 'Tpres'c qu» 
la droiture, la loyauté et Thon 

ligue n^|P(p soient toujours eonsidé

Poier la question, c'est la resou-Couture, Marcel Langelier, I nationale dans notre pays Je 
Jacques Tremblay J -I Vault, suis de celles qui on! toujours dre.
Simonne Angers, William O' i souhaite l'avènement de l’unité Pourquoi ne 
Brien. Pierre Rocher. J. Tou. nationale, et nous l'avons prou 
gas. G. Plamondon. Victor Ro ! vé à plusieurs reprises dans 
billard, Achille Leroux, Henri | •Les Cahiers du Nursing Cana 
Aohim, Charles Rolland, E. ' dian". mais ce n'est pas en fai
Trickey. Guv Wilson, c Cam- ; sant des concessions humiliantes talent et qiri comptent sur nous ?
pagna Rone l.adouceur. R.-R que nous réussirons à consolide! Kt elles sont nombreuses. Nous
S.uinLJacqucv Mlle» S G Saw- l'union entre nos deux groupes avons chez nous des cours de

l'ont rien à 
se donnent

* l x Raruiu* Torontn-Momlnlon 
litre rte garantir par acte portant
i» date dn sixième Jour de mari 
19.V*. et enrr|fi$trè «n Bureau d Kn- 

» reRlstrement de la IMvivlon dTnr»*- Kardei lons-nous Kistrement de Montréal. \* tei/lème 
pas notre argent pour former des Jour de mars iavi, sous le numéro
infirmières camidiennes-françai. t < e Tinct-rinonlème Jour de marsses ? N avons-nous pas dans no 195n 
tre province dos jeunes filles de j I 4 BAtVQl F

tob nv to-nomis îon

rees av«*c !• ion* commun, corn 
m© lu bA^ti d§ tout prftjrt ««i- 
disAnt nAtionAl.

L’Oeuvre Pontificale

La Propagation 
de la Foi

175 Mt, ru« Sh^rbronlr» 
Montréal 
VI. 5 1347

L’Ofiiere acniri1'* 
rn #ot/f temps d« 
Vanvee les donj 
que Von vaut ht en 

lui envoyeril
t ■»• i ■ • t •’ '4 >• » .-i . . . ■ . . - . , - . . . | tut : I ». i i . g; iiv.-i vas >» -» JK* »»'• f» il » AM 13 VII $ t, 1 MZII *> »l» ,
ver. Théré.se Guertin. G. Che Kt d'ailleurs pourquoi serions perfectionnement qui n'o 
nette, Alice-Rose Chevrier, Si- j nous toujours, au Canada fran envier aux eours qui sc
monne Nicho's.

/>

ASSURANCES

^
i1”

> ' ià}/ JS!

Hor.icc Labrccquc 
et Fit» Lté» 

Courtitr» d'aisurance»

DACTYLOGRAPHES

DACTYLOGRAPHES 
"Tout pour le bureau"

çats, ceux et celles qui font les ailleurs ' A ce sujet, j’ai été 
frais de cette union ? Ne nous personnellement émerveillée de 
dit-on pas toujours : "Vous les fa bibliothèque de l'Institut Mar- 
Canadiens français, parlez l'an- guerite d'Youville.

Canada Dactylographe 
— Inc. —

Tel VI 4-3491 R T Armand
41 n ru» St-Jirqufv. Mnntml

MEDECINS

Dr M.iximc Britcbcm
Electricité méftlCAlt • Ravon» X 

LCi.MC F.RC.Sc.
ta K« ult# c!è Ktèdtctne d»i 

PtriA Maladies ^ncraiM #ntfo- 
crtnlAnncs urinalrga, dlgcAttreft,

HH me Cmrtnt 
Viflot »*25îl

!r$ Jouta dr tOh 
d 7 d fl h except* 
h h midi, de 2 * 4
ftl* Sherbrooke en

BREVETS D'INVENTION

MARQUES H. COMMERCI 
BREVETS D'INVENTION

MARION MARION 
ROBIC A BASTIEN

1110 ru» DRUVMONO
wontre.l. i»

Dr C. Melillo
cradne d'Europe

Clènltn * urtnairev peau nanj 
(lande* Détordre* seiuels, n^r- 
»eu\ Impoien»». infériorité, an. 
xléte, flmldlte. depreulnn he 
(aiemeni. alroommr. rlrronrl. 
lion, rtiumatiimei. ohe^lte dè$ 

ordrei de xielllene

1.14 ouest Sherhrooke VI

ger N'est-ce pas intéressant de 
' nir ce qui se passe aux Etats- 
Fnis, en Angleterre, en Suisse, 
en Belgique à (’Université de

. , a // »\ • // • nmons tiMnçcv- uv .vert!. <1 3 ouvi'teLes mots croises du Devoir .r a no
I le 'tais pourquoi les amrt s |rp a5;S,stance, ce.s jeunes infir 

. « . r - . 0 i a i i i i r. apprennent-ils pM •' f:''*nr',!s mière^ pourraient aller à rétran-
1 234567 89101112 1------------ -----------—'* ’

’ nnrTTiinFiirrr i ngnmej-
■ ]_______

I!

I pour sauver l'unité nationale 
Personnellement, je n'ai rien 

d'un nationalisme étroit, mais je 
I m'insurge contre certaines for 

mes d'un impérialisme surranné 
i qui se cache sous les oripeaux 
| d'un nationalisme semblable a 
! celui qui se cache derrière le 
‘ projet dr ces personnes du Nur 
’ sing canadien-anglais.
1 Si, dn moins, trouvant insuffi 

santés les revues actuelles de

Poêle à vendre
Poêle combine, marque FINDLAY, 2 rond» à gai», 4 
au charbon, chauffe-eau. gril à bois, gril à charbon. 

Parfait état.

DU. 8-8877

HAITI

HORIZONTALEMENT
-Perte de faveur Réel
pient

musique Frappe

ASSURANCES

Compagnie
({Assurance sw U Vie

■1?3
ipI

MONTREAL

g - Gram 
les narine

3 Conduit — Qui pardonne
4— Jaunisse ... Remarque —

Fin de participe
5— Sorte de crocodile Ainsi 

soit-il
fi II est souvent en scene —

Grecque
7—Attache Période — Don 

ncr des coups de pied
B—Pluriel verbal Note 

l artr
P Pronom inverse Salade 1 ED

10— Fin de participe Boisson NE!
fermentpe Petit aérodro
me

11— Porter en Pair Artèrer
12— Pousse un cri d'agonisant 

— Choisi Pour le rhien
VERTICALEMENT

1 Lieu ou Pou loge Per
sonne!

2 Plante médicinale 
plover

3 11 vient du coeur S
4 Accessoire d'un navu 

Agreahl» a regarder

5—Divinité — Vermine — 
Pour les parquets 

r. Mi cheval nu homme 
7—Pour la cravate Con 

dull à sa dernière demeure 
8 Paradis Sans amis 
P—il fait hésiter — Obtenu

10— Absorbée — Employons
11— Eaitr par les roues — Né­

gation
12— Chanteurs —- Verso

Solution de samedi
Hnrirontalem»nt:

VERSATILITE; EXACTITV 
DF. TIBETAIN RAS EGA 

CREME; HETF.LEPHO 
IR RA US; BA- 

GUETTE, AI TENU ME. 
U„S -- RESTER; REALITE 
AIR, GELER ANNE, I.F.SES 
— LUT
Varticalament: —

VETERINAIRE, EXIGER 
pPI ILE; RABAT SAGE: St'E

l ER \T LES; ATTELAGE 
Km II E; TIARE UN TES,

ITI PLEUREUR, LUNCH,
rd ID ROUTES VU; TER EN

UE TANT, AME MEIN;
I USER - TERRES

it vous avez room
pr»n»i r.nd.i voo» 

avac I» »M»II

CASTEL-
HAITI

I V» 7 4471 
Montréal

CANADA
Province de Quebec 
District de Montréal

COUR SUPERIEURE
No 470.221

LOUIS TUCKER. Executif, de 
la Cite et District de Mont­
réal,

Demandeur

FRANK SANDERSON, de la 
Cite et District de Montreal, 

Defendeur
PAR ORDRE DE LA COUR:
Il est ordonm au défendeur 

ERANK SANDERSON de rom 
paraître dans le mois 
Montreal, 2.5i’ jour de mars 

19.39
Raymond PILON 

Député Prnlnnotaire 
l'hait f. Aronovltrh.

rnis,
ne Université,

.Montréal

ALPHA-ROMEO — FIAT — MERCEDES SEN2 — PEUGEOT 
VESPA —TAUNUS —CITROEN — BORCWARD — PANHARD 
RENAULT — VOLKSWAGEN — DKW — COU ATH-HANSA 

NSU — SKODA — SIMCA — VOLVO

au

PALAIS DU COMMERCE
1650. RUE BERRI

TOUS LES JOURS: d. 10 h. 30 a.m. a 10 h, 30 p.m 

DIMANCHE d» 1 h. p.m « 10 h. 30 p.m

(hi 30 mars au 5 avril inclusivement 
ADMISSION: .25
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CAPITOL ET ALOUETTE
•i •»

COURRIER DE FRANCE

La nouvelle saison du 
théâtre des nations

Par Pierre DE GRANDPRE
Avec les premiers jours du 

printemps viennent de recom­
mencer les représentations du 
Théâtre des Nations. L'on sait 
que ces “rendezvous des théâ 
t.res du monde'1 sur la scène du 
théâtre Sarah-Bernhardt à Ta­
ris, en sont h leur troi- èmo sai 
son régulière après une série 
de festivals d'art dramatique 
international.

Les grands succès de public 
de la dernière saison ont été 
les représentations de l’Opéra 
de Pékin, celles du Théâtre 
d’art de Moscou, en particulier 
VOncle Vanin et La Cerisaie de 
Tchékhov, les ballets de t’ey- 
lan, et les deux spectacles sha­
kespeariens de TOW Vic Com­
pany, Hamlet et Henry VIH. 
Ces soirées ont fait salie com­
ble. Pour donner deux autres 
indications : jouant toutes deux 
‘Le Malade imaginaire", la 

•troupe du Théâtre du Nouveau- 
Monde a fait demi-salle, et la 
Troupe du théâtre marocain un 
tiers de salle. La capacité du 
théâtre est de 1,338 places- Les 
’rent représentations dramati­
ques, lyriques ou chorégraphi 
ques de l'an dernier i représen­
tant 33 spectacles différontsi 
ont réuni un public total rie 
prés de 100.000 spectateurs, c’ 
qui donne un nombre moyen de 
près de 1.000 spectateurs par 
représentation (exact e m e n t 
0041. Le coefficient moyen de 
remplissage de la salle a donc 
été de quelque 8()r'r, signe que, 
malgré l’obstacle des langues 
étrangères, le Théâtre des Na­
tions a maintenant recruté son 
public, comme le faisait remar- 
quer M, A.M. .lulien, le direc­
teur de l’entreprise, au cours 
d’une conférence devant les re­
présentants de la presse fran­
çaise et étrangère “Je peux 
vous affirmer, disait-il, que 
pour la même période, l’ensem­
ble des théâtres parisiens est 
loin d’avoir eu la même fré­
quentation.’'

La troisième saison du Théà- 
réc des Valions, relie oui vient 

.de débuter, placée sous 1e haut 
patronage de M. le général de 
Gaulle, doit échelonner ses 120 
représentations (au lieu de 
1001 du 20 mars au 14 juillet. 
D'année en année s’observent 
de sensibles progrès. La pré­
sente saison dépassera, par le 
nombre des participations, tou­
tes les précédentes rencontres 
dramatiques internationales or­
ganisées depuis 1954. Comme 

■Ta annoncé M. Julien au cours 
d'une conférence de presse fai­
te récemment sous la présiden- 

'ce de M. André Malraux, mi- 
'nistro ri'Ktat chargé des affai­

res culturelles, 19 nations et 
Pnut-étrc 20 (an lieu de 16 en 
1958), représentées par 24 
Troupes (au lieu de 19), pren­
dront part à eetle confrontation 
de l'art dramatique universel.

I! y aura 11 spectacles dra­
matiques, 10 spectacles lyri­
ques, 9 spectacles chorégranhi- 
ques et fi spectacles de marion­
nettes. Signalons que. pour la 
première fois. l’Amérique cen­
trale sera représentée : une

j troupe dramatique et une trou- 
! pe lyrique viendront, en effet,
| d'Haïti- Parmi les pays qui ne 
! sont jamais venus au Théâtre 
J des Nations citons, outre Haïti, 
i les Philippines et l'Inde.

LE PROGRAMME

La saison a débuté le 20 mars 
I dernier par un grand gala au 
| cours duquel l’Opéra de Berlin
- (Allemagne de l’Ouest) a pré- 
! senté “Ariane à Naxos" de Ri- 
; chard Strauss, sur uf) livret de
Hugo von Hofmannsthal, avec, 

j en tête d’une brillante distribu­
tion, la célèbre soprano Lisa 
della Casa: la mise en scène 

! était du Dr GUnther Rennert.
' Les spectateurs du Théâtre des 
; Nations connaissent ce dernier 
j par sa mise en scène du “lie- 
j vizor”, présenté en 1958 par 
j l'Opéra de Stuttgart.

Du 23 au 27 mars, une pièce 
de Dieggo Fabbri, “Kigli d'Ar- 
te” (“Les enfants de la balle”), 
comédie sur les coulisses du 
théâtre, avec les incidences mo 
raies et métaphysiques chères 
à l'auteur, sera présentée dans 
une mise en scène de Luchino 

1 Visconti.
Ce sera ensuite de nouveau, 

jusqu’au 2 avril, le tour de 
l'Allemagne de l’ouest, cette 

! fois dans un spectacle dramati­
que : le “Jules César” de Sha­
kespeare, par le “Schatisptel- 
haiif” de Bochum, dont Hans 

I Schalla sera le metteur en 
j scène. Tl y aura beaucoup de 
Shakespeare au cours de cette 

; saison. Il est à prévoir que les 
! représentations de cette troupe 
; se distingueront par l’ultra mo- 
| dernisme des costumes et des 
i décors.

La réputation du Theatre 
j Workshop de Londres n’est plus 
S à faire : c’est lui qui occupera 
i les soirées du 3 au fi avril en 
| présentant “The Hostage” de
- Brendan Behan, jeune auteur 
] irlandais c.atholioue et répuhli- 
! eain qui a passé huit années de

sa vie en prison, l’n humour 
! savoureux, une humanité bou­
leversante. telles sont, dit-on. 
les vertus litté •ré’ cs de son 

.théJt'-e one “The hostage”, sor- 
, te d’“Opéra de quat’ sous” irlan- 
! dais, truffé de chansons, rêvé- 
j lera au public parisien.

T.es Ballets de l'Opéra de 
Varsovie présenteront ensuit", 
iusou’au 11 avril, 'Alazepa” de 
Szeligowski, avec Olga Sawicka 

: et Bogdan Bolder, et “Les Pa- 
j rades” de Jan Potocki. Jusqu’au 

15 avril, le groupe de Danses 
populaires de Manille présen­
tera "Visages des Philippines", 
sous la direction d'Alfredo M. 
Reyes.

L’on ne sait pas encore ce 
t que sera la contribution de l'Ks- 
pagne du 17 au 21 mars, mais la 

I venue à Paris, du 23 au 25 de ce 
| mois, des interprètes des films 
! d'Ingmar Bergman et du célè­
bre cinéaste lui-même, chargé 
de la mise en scène de la ‘'Sa­
ga” de Hjalmar Bergman, inter- 
prétée par Bihi Anderson, Poke 
Sundquist et d'autres artistes 

' du Stadsteater de Malmoe, 
éveille, déjà les plus vives eu-

rK
-V

\

Le jeune RUSS TAMBLYN est l'interprète du conte 
des frères Grimm, “Tom Thumb'', actuellement à 

l'affiche du Princess.
l ——------------------------ «---------------------- -...n.    ■ --------------------------------------

TELEVISION ET RADIO

Dans les serres du 
Jardin botanique

Petites annonces du Devoir

AUTO A VENDRE

l'h^vrolft ‘59, rciuipp, 5400. comp- 
• tnt, balanr»» R ' pur moiv Infor­
mation». Maurice Auger, I \. fî-4171.

5-4-59 j
A VENDRE

t omptotr frlROriflqne et rnmptnlr- 
vifrtn». réfrigérateur t'oca-Cola, 
caisse enreglMmiM* et balance au­
tomatique rte { Ibv I V 2-4505 

.IM)
roumaine Findlay, réservoir a mê­
me avee 5 talions rt'hiille. Presque 
neuve. Faut vendre pour le 25 atrll.

. WP. 5-3085. 31 -3-59

COMMERCE A VENDRE

Restaurant. I nngtietiil, service de 
repas complets ri légers, équipe­
ment moderne, situé rue M-t harles 
prés rte régll'c. OR. 7-4613, ou fiü. 
tue I ongueull, l ongueuil. 3-4-59

■

I

DIVERS

ASSURANT]». - M TO
*2 versements, ans Intérêt. Têl. : 
IA 6 VVSR. soir HI T-’32î

JNO

INSTITUTRICES DIPLOMEES 
POUR NORANDA

salaire Initial variant entre S1600 
et S3K00, selon dcçre du cours a 
enseigner, degré du diplôme et an­
nées d’rvpénenee. Uln.-at ions pour 
dépense' de voyage, F.n vover de 
mande immédiatement a Raymond 
Pilon, Directeur généial des écoles 
Feole Sacré-Covur. Noranda. pur 
spécifiant date de naissante, bre- 
\et d'enseignement et evpérienre 

1-4-55 {

INSTITUTEURS DIPLOMES 
POUR NORANDA

Salaire Initial variant entre *2600 
et S4 1O0. selon le degré du cours b 
enseigner (classes supérieures à la 
7e année), deerc du diplôme et an­
nées d'expérience, Envoyer deman­
de immédiatement A Raymond PI 
Ion, Directeur général des écoles, 
K.coie saeré-t oeur. Noranda. 
spécifiant date de naissance, bre­
vet d'enseignement et experience 

1-4-59

LOGEMENTS A LOUER
l*o»nte-aux-Tremble*. 5 pièces rhaul- 
fêes. occupation 1er mai. M Nantel, 
Jour ; I A. 3-8585 . soir : Ml 5-1456.

4NO
Ahuntslr, 4 appartements chauffés, 
deuxieme, dan* un triplex. 1054.S 
I rancis DF. 9 7413. 31-3-59

Avenue 1 âCOmbe, 5 pièces chauf­
fées. eau chaude, bas duplex, rave, 
libre 1er Juin. 5140. par mois —
3 1 5-4618 JNO

OFFRES D'EMPLOI

MESDAMES
Sans aucune rxpérirnre. vous pon­
te/ augmenter xntre revenu r^i r* 
présentant le* cnsmetlques \3DN 
dans xotre localité linéique* terri­
toires disponible* Vous ions entraî­
nerons 3 1.2 788'». 14 1

OFFRES D'EMPLOI

AVIS. — Emplois, gages élevés. ■— 
F.-l .. étranger, Amérique du Sud. 
les Iles.. Boni*, bénéfices. Voyages. 
Tons métiers Ecrire: l)épt 38T Na­
tional Employment Info.. 1020 Broad 
Newark. N..Î. 31-3-59

POSTE DE MEDECIN

Poste de médecin A la campagne, 
(’entre prospère. ( onditlons failles. 
Ecrire * case 200. Le Deiolr.

3-4-59

PROPRIETES A VENDRE

LAC NAPOLEON
( halets 24 t 32 et t-rrains boisés 
< basse, pèche, canotage informa­
tions (R 4-3573. JNO

Bord de l'eau, site Idéal, à \hunt- 
*ic, rottâge semi-détaché, 7 pièces,
4 chambre* à roueher, sous-sol fini,

j 818.000 DI . 7-3522. 1-1-591
taché, 6 nièce*, garage, système 5 
I bulle, près église, écoles, magasin*.
5 minutes gare ( NR. taxe* S>O0, 
>18,000, comptant A discuter. Télé­
phoner le soir A: RI. 7-4062.

2-4-59

TERRAINS A VENDRE

Terrains boisé* sur domaine privé, 
A 15 ml. de Montréal. Informations: 
CR. 4-5578. JNO

TRANSPORT CAMIONNAGE

ROI SS M l E Transport, Déménage­
ment ville rampacne et longue dis. 
tance. Spécialité: pianos, poêle*, ré* 
frlrérateura m. 7 -3766 JNO 
T-3589 Montréal

T_A R J F

Annonces classées 
434 Notre-Dame est 

"Le Devoir" - VI. 4-3361
(Commande* pria.-* jua-ua 4 

hrea la veille oe .a publication )
annonces ordinaire* - 

Tarif minimum de 7ôc pool 3 
lignes 115 mot*)

Compter 5 mo;* A ta ligne One 
partie de litme compte pour une 
ligne entière La* ahrevationa, 
initiale* comptant pour un mot; 
les mota composes pour autant 
d« mota Chaque nombre pour 
un mot Pour .e« réponse* de­
vant être expédlee» par U poste 
ajoute. lOc.

GROS CARACTERES. - Une 
ligne en caractère gothique 12 
pointa i2ft le:très ou ©«pacest 
équivaut a 2 ligne*

services servicesNai«*«n< e.
*
mereiamcnts

and
ondoleanre*

2 cents i* mot minimum

L'équipe de " Reportages " 
transportera ce soir à 10H.30 
les téléspectateurs au Jardin 
botanique de Montréal, dont on 
visitera les serres et le centre 
de recherches. Andréanne La 
fond et Jean Ducharme dirige 
rent l'équipe de l'unité mobile 
de Radio-Canada.

Précédemment', à 6h,45, troi 
sième entretien de Wilfrid Le 
moine avec Juliette Béliveau, À 
9h.30 "Point de mire", avec 
René Lévesque.

riosités. Jusqu’aux derniers 
jours d avril, c’est encore la 
Suède qui tiendra l’affiche, les 
Ballets de l’Opéra de Stockholm 
annonçant les spectacles choir- 
graphiques suivants: “Mademoi­
selle Julie”, "Le Renne de 
lune”, "Rhapsodie suédoise”, 
"Le Minotaure” et "Medea”.

Les soirées du 4 au 9 mai ap­
partiendront à l’opéra. "Les 
Contes d’Hoffmann” et "Albert 
Herring” seront interprétés par 
350 solistes, comédiens, choris­
tes et musiciens du Komische 
(repéra comique) de Berlin 
(Allemagne de l’est

Cinq chanteurs, dix musi­
ciens, seize danseurs consti­
tuant la Compagnir Nationale 
d'Art Populaire de Port-au- 
Prince, présenteront ensuite, 
jusqu’au 13 mai, un spectacle 
varié comprenant des chants, de 
la musique instrumentale, des 
sketchs mimés, dansés, chantés, 
et des danses authentiques, 
dont un ballet vaudou. Du 13 
au 15 de ce mois, le Théâtre 
d’Haïti de Petionville jouera 
l”'AnUf?one créole”, adaptation 
libre, en langue créole, de la 
tragédie de Sophocle, due à la 
plume de F. Morrisseau-Leroy.

Siobhan McKenna (on pro­
nonce “Chivonne”) et Michael 
McLiammor seront les princi­
paux interprètes de la “Sainte 
Jeanne” de Bernard Shaw, dans 
la représenlalion qu'en donnera 
le Dublin Gate Theatre (Irlan 
de), du 19 au 23 mai.
lrn élément absolument neuf 

et fort important de la présente 
saison sera disions-nous, la ve­
nue de l'Inde. La troupe de 
Mme Vyjayanthimala, de Boni 
bay, présentera du 26 au 30 mai 
un “Spectacle de danses cia- i 
qu.es et folkloriques”, révélation 
que complétera, un mois plus 
tard, le spectacle do ballets du 
Théâtre National de l'Inde.

Contentons nous pour Tins 
tant, faute d'espace, d’une énu­
mération sans commentaire 
pour le reste du programme: du 
1er au 4 juin, t'ompasnie Gino 
Cervi (Italie): “Les Géants de 
la Montagne” de Pirandello, et 
les 6 et 7 juin, même troupe 
dans “Les joyeuses commères 
de Windsor" de Shakespeare; 
du 9 au 13 juin; Opéra du Théâ 
tro National de Belgrade (You 
goslavie) dans “Faust” de Goti 
nod, “Kalia Kabanova” de Jana 
cek et un oratorio. “La cou 
ronne de la montagne"; du 15 
au 18 juin: Opéra de Francfort 
(Allemagne de l’ouest', dans 
"Les Noces de Figaro” de Mo 
zart; 20 au 25 Juin: Théâtre 
Pouchkine de Leningrad (U.B. 
SS ), avec “La tragédie opti- 
itiistr” de Vlchiniewski; les 27 
et 28 juin: théâtre de Tempérée 
(Finlandel, avec “I,‘idéaliste" 
de Munk; du 30 juin au 5 juil- 
lel, les ballets indiens; du 7 au 
10 juillet: le Arts Theatre de 
Londres, avec "Ulysse in Nich- 
town" d'après James Joyce; les 
12 et 13 juillet, la troupe du 
Holland Festival dans "Troilus 
et Cressida” de Shakespeare; et 
enfin, du 15 au 19 juillet, un 
spectacle de ballets américains 
par ia troupe de Jerome Rob-

F.n même temps que les re­
présentations du Théâtre Sarah- 
Bernhardt se déroulera, du 10 
mai au 17 juin, un cycle inter­
national de spectacles de ma 
rionnetles au Petit Théâtre de 
Paris (15, rue Blanche), avec 
la partieipalion de la Grèce, de 
la France, de la Tchécoslova­
quie et de In Poiognc.

A llh.20, "Conférence" pré 
sentera une émission filmée à 
la Maison canadienne à Paris. 
On y entendra M. René Huy 
ghes, professeur au Collège de 
Prance dans une causerie sur 
Port contemporain.

O -
Demain à 3 heures, le long 

métrage â l'affiche sera “Le 
Chevalier de la nuit”, interpré 
té notamment par Jean-Claude 
Pascal, Renée St Cyr et Jean ' 
Servais.

- o-
A 7h.45, Nicole Germain se 

rendra "Par le trou de la ser- 1 
rurc" chez la comédienne Lise 
Lasalle. A 9 heures, télédiffu­
sion des éliminatoires du hoc j 
key, ce qui reportera "C'est : 
la vie" é 10h.30 alors que le 
Dr Conrad Lemay parlera des 
maux de tête.

A llh.50 mardi, nouveau té-! 
lépolicier: "L'Affaire du cour­
rier de Lyon".

• O •
Mercredi, i "Pays et mer­

veilles", l'invitée d'André Lau­
rendeau sera Pâquerette Ville 
neuve qui parlera d'Iblza, une 
des qrandes îles des Baléares. 
Vendredi, le vote de grève sera 
le sujet en discussion aux 
"Idées en marche" alors que le ; 
même soir, “Joindre les deux ! 
bouts" présentera une discus- ! 
sion sur le vêtement dens le 
budget,

-O •
Au réseau français d“ Radio- 

Canada, ce soir, nouvelle émis­
sion des Festivals européens, de 
8 heures à 10 heures. On y en-; 
tendra des enregistrements faits 
au dernier festival d'Aix en 
Provence. Au programme: "Le 
Sacre du printemps" et le 
"Concerto de violon", de Stra 
vinsky; la "Svmohonie" op. 21 
de Webern, "Troisième sonate 
de piano" et “Improvisation sur 
Mallarmé", de Pierre Boulez et 
enfin "Infensin Centrum Re 
missio" de Wildberger.

BIENTOT A MONTREALT”

I hr Trin])rst
(liuind rilalie

jour à de Mille
Par Jean HAMELIN

Trois classes de films nous viennent d’Italie:
ii) les productions de l’école néo-réaliste et scs dé­

rivés, qui ont rd bénéfiquement influencé le cinéma 
mondial ;

b) les mélodrames, réservés à tous les “Cinéfeuil- 
letons” de l’avenir;

c) les grandes productions spectaculaires sur un 
sujet historique, où les Italiens se révèlent les seuls 
concurrents sérieux de Hollywood.

Avec “The Tempest” (“La t empesta”), qui passe 
actuellement sur les écrans du Capitol et de l’Alouette, 
c’est de cette dernière catégorie de films qu’il s’apit et 
à vrai dire voici mis au défi les efforts les plus consi­
dérables de Cecil II. de Mille et de ses disciples, tant nu 
point de vue du spectaculaire de la réalisation que des 
grosses naïveté du récit.

“The Tempest” nous reporte en Russie, au temps 
de Catherine la Grande (Viveca I.indfors) et de la ré­
volte des cosaques du faux tsar Pierre 111 (Van Heflin), 
que l’on représente comme le lointain prélude des dé­
bordements qui allaient secouer, un siècle plus tard, 
le tsarisme et finalement le jeter bas.

On pense bien que ce fond historique, magnifique­
ment reconstitué, il faut l’admettre, ne passionnerait 
pas autrement le cinéphile d’aujourd’hui si l’Histoire 
ne s’était adjoint une... autre histoire, d’amour cel­
le-là, à la mesure de l’émotion de l’homme de tous les 
temps. Cet amour, c’est celui d’un jeune soldat de 
Catherine (Geoffrey Horne) et la fille d'un capitaine 
fidèle à l'impératrice (Silvana Mangano). J’oub'iais de 
dire que ‘The Tempest” est justement tiré de “l.a Fille 
du capitaine” de Pouchkine, dont le film d'AIFerto Fat 
tunda épouse fidèlement toutes les péripéties.

Il faut dire que tous ces récits pseudo-historiques, 
mais surtout romanesques, nous ont fait un peu l’oreille. 
He sorte que chacune des péripéties que l’on retrouve 
aussi bien dans les romans de Walter Scott que dans 
ceux de Dumas père, est resservie ici avec le même 
succès, mais n'en reste pas moins fâcheusement pré­
visible. Tue scène en entraîne une autre, comme dans 
une leçon bien apprise.

Il ressort néanmoins de tout cela que “The tempest” 
est un film au déroulement fastueux qui comporte à 
travers ses deux heures d'écran quelques morceaux do 
bravoure réussis, comme par exemple la charge de ca­
valerie, filmée sur le Danube avec toutes les astuces 
dont le cinéma spectaculaire est capable. Les décors et 
costumes sont d’un réalisme magnifique, le« couleurs 
superbes et on ne peut nier à cette production, malgré 
son côté conventionnel, un certain goût pour l'épique, 
cultivé à coups de millions.

MME LUDMILLA CHIRIAEFF. directrice des Grands 
Ballets canadiens, a accueilli à Dorval M. FRANK 
SHAWN, directeur du Festival de danse |acob 
Pillow I Massachussets), qui a invité la troupe 
montréalaise à participer à ce festival les 28 et 29 

août 1959.

Une tournée des 
Grands Ballets

Silvarn Mangano se contente d'être h andi'z nue
Gcoffrev Horne est un jeune Américain du Far-We-t 
perdu dans les steppes de Sibérie. C'est ailleurs qu'il 
faut rechercher les véritables vedettes du film. D'abord 
Van Heflin, qui se dépense avec un enthousiasme et une 
férocité de fauve en Fougachev, le faux tsar Pierre 111. 
puis Viveca I.indfors, Catherine très en autorité. Oscar 
Homolka, domestique dans la tradition qui veut que tous 
les valets soient l’ombre île leur maître, Helmut Dantine, 
félon très sérieux et plein de maléfices, Agnes Mnore- 
head, grande comédienne pomme à son ordinaire, et Ro­
bert Keith, commandant courageux autant que désuet, 
qui meurt bravement et un peu sottement.

lUIlRE SYMPMIOl
DI MONTMAL

....ai-U,:”>'**• H lilpl "

Huitièmt tonctrf hor* série ouvert 
au grand public

AU PLATEAU

MARDI PROCHAIN. 31 MARS 
à 8 h. 30 p.m.

Les Grands Ballets canadiens 
viennent d’être engagés pour 
une longue tournée canadienne 
nui se fera sons les auspices 
des “('oinnnmity Concerts of 
Canada", filiale des impresa­
rios américains Columbia Ar­
tists Management, de New- 
York. Columbia Arlists a dé 
jà présente en tournée plu­
sieurs artistes canadiens, entre 
autres Léopold Simoneau et 
Pierrette Atari e, Maureen For
rester, lois Marshall. James 
Milligan et le pianiste Ray Dud­
ley.

La tournée des Grands Bat- 
iets canadiens durera près d’un 
mois. File mènera la Iroupe à 
St-Jean de Terreneuve, à Char­
lottetown et Summerside (lie 
du Prince-Edouard), à Halifax, 
à St Jean et Fredericton (Non 
veau-Brunswick), dans plusieurs 
villes du Québec comme Baie- 
Comeau, Sept - lies, Rimouski, 
Chicoutimi et Shawinignn, ain­
si que dans l’Ontario.

Le Conseil des arts du Cans 
da. celui rie Montréal et le se 
crétariat rie la provlnee de 
Québec ont déjà accordé des 
octrois h la jeune troupe que 
dirige madame Ludmilla Chiri 
aeff.

T e programme de la tournée 
comprendra notamment ta "Sui 
te canadienne” dit compositeur 

1 montréalais Michel Perrault, 
"Roméo et Juliette", "Nonago 
ne", d’après Bach, et ’'Etude", 
d'après Schumann.

Cette tournée s'effectuera en 
octobre, mais précédemment

HH MAJESTY'S
LUBFN VtcHEY ......

BAIMIS

les Grands Ballets sr produiront 
I au festival de danse “Jacob Pil­
low", dans le Massachussets, 
les 28 et 29 aoflt.

D'abord fondée pour la té- 
’ !évi«:nn sous le nom de Ballets
Chiriacfl 
nom en

ia troupe a pris le 
vricr 1957 de Grands 

I Ballets canadiens et a décidé 
dès lors de consacrer son action 
autant à la scène qu'â la télévi­
sion.

Horaires des cinémas
ST-DENTS : l a Tour, prrnd» darirp:

12.20 - 3 43 - « 40 - 10.09.
I n soir de Joie : 1 44 - 5,07 -

nuor: I n soir de Joie: lî 10 I 33

la Tour, prends sarde: 149 •
5 12 » R 3.3.

TINEM \ HP PARIS Soldats Incon­
nus : 1 22 - 3 44 - S 58 • R 20 .
9 21.

PIGAME: Follfs ncriére • 11 xV) •

< ralnqiiehlile : 1 30 - 8 37. 
le désert de Pif aile : 3 07 • 8 24. 

i AMll'ET H : The Tempeftt : 10 00 - 
12.10 - 2.20 - 4.45 7 05 - 0 ?*>

( APlTol, The tempest : 10 00 • 
12 15 - 2.35 - 4 50 - 7.10 - 9 30. 

: PRIM ESS : Tom Thumb : 10.10 - 
i 12 30 - 2 55 - 5 15 - 7.35 - 9.55. 
(TIAMPI. MN et rREMAZIF: l a Hi* 

disparue : 12.00 - 3 2R • 6 56 •
10 '’4.
I ne histoire de Monte-Carlo t
1 45 - 3 13 - S 41.

t f)l M s The Inn of the Sixth
Happiness : 9 55 - 1? 40 - 3 25 -
6 15 - 9.00.

PAl 8CE: The .lomney 10 00 - 12 IS
r Awni! n rt Pi \Z.\ : ia Pamiils 

Trapp : 12 00 - 2 20 - 4 5d - 7.23 
10 00.

I IMPERIAL : hearep for Paradis* i
Hamedl: 2 00, 8 40; dimanche
2 00, 7.30 | semaine : S 40.

CE SOIR 8 h. 30
Vendredi à 6 15 et S pm 
Samedi à 2.30 et 8.30 p m.

«AlRiCAiNS
KjflA foDFBA

Au pupitre

IGOR
MARKEVIÎCH

Fillofs msinfcnAnt en vente
Lundi A jeudi

ORCII. 14 50, 11.94; 1er hal.
SI.50. fl.38; 2e ha! f?.2S.

Vendredi *4 samedi
ORCII A 1er hal. St 95, Il 25;

2e ha! $1 25, 12.50,

Matinée samedi
ORCII 8188. $.132; 1er hal 
S3.38, »?.7S, 2e hal S? II. $160

MAURFEN
FORREWR

I ! srn M 3V ICïNFR ’ Ouverture T VNNII \l'SKlt ; SIF <
I HIF I I ; Quatre rhant» de 4M SKMtONt K ;
Prelude et mort d ISO! DE de TRISTAN !i ISOI.DF . 
< hrvaurhée des MAI K3 RIES; Vnyafe de BIKOFRIH) 
au Rhin; Prélude de* M MTRES < IIANTFIRS.

Millets réserrés : *4. S3. *2, taxe Inrl . en vente 
au 1476 Sherbrooke ouest. — Renseiunemenfs 

M E. ? 7186

H la meilleure troupe^ 
comique de Fiance ViV

.y», n i m vi m m 
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DEUXIEME SEMAINE

(ezzniSo
GpanH pnix Hi I O.C.I.C* 

au fixtivxl dr RrnliN

DES DEMAIN SOIR
à 8h.45

n II

CIE
Piècr pii 4 actes Ho
MARCEL AYME

Mise en * t é n e If \ V r, \S(ON 
pérnr* ; R OHE R T PH F Vos | 
C'tMiinvs François liarheau

A l/ORPHEUM
SÎS o., rue Ste Cetherine

VI. 2 9181
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DEUXIEME SEMAINE 

, Spectacle pour toute U famille

\ Valeureux (omiiie
Robin des bois '

! x Aussi courageux >, , 
qu jvnnftoe /,

X/
Jrnn

!H lirai*

Pour toute la famille^!
" Ingrid Curl Robert

3 Bfrgman Jurgens Donat
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Un pclit peuple 
( Ln Finlande) 

de héros se dresse 
contre les 

puissnneefl géante».
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Egalement à l'affiche
UN SOIR DE JOIE '

[^COMÉDIE ^ l
& GA MALIENNE I REPRISE

du 5 au 14 avril

„ DEBORAH KFRR YULBRYNNER
: / r ''' sJfXiKiicy - ■

fîy «NfflSJRDS.JH “ corn
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Un triomphe

R rte Rf penllsnv, T \ PllF.9sr
lh*âtr* ’ Q iol plaisir 11 nnna fait

Jean Vallerand, I.K DFVOIK

If'ritndcut f#v*/cy ■ * nrQn «viTA# ( ot%»ihi. Tau»’* d^n'b iaV'

Y'

f — Vâlj IUNf •
10 AT TWO TMFATtES

fjrm

d'AUGUST STRINDBERG
evec JEAN COUTU — DYNE MOUSSO _ COLETTE COURTOIS 
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St-Lawrence Corporation Ltd a gagné $1.13
Ventes en baisse de 9.3

POTINS FINANCIERS
NOMINATION 
CHEZ LABATT

Les Bourses de N. Y., Mont­
réal et Toronto, fermées depuis 
le Jeudi saint après-midi, ou­
vriront leurs portes ce matin; 
car contrairement aux banques, 
ces marchés tiendront des séan­
ces aujourd'hui. Comme c'est le 
lundi de Pâques et comme bien 
des gens ont profite du congé 
du Vendredi saint et de celui 
de la fin de semaine pour faire 
un voyaqe, il se pourrait fort 
bien que les activités soient 
peu nombreuses sur ces mar­
chés, ce matin, d autant plus 
que celui de Londres «-era fer­
me.

* O
Il importe de bien surveiller 

la moyenne des chemins de fer, 
ce matin a Wall Street, car, 
(.our peu que leur lourdeur an­
térieure persiste — il y eut 
baisse de 0.43 point durant la 
derniere séance toute la
liste mobilier» pourrait bien 
s'en ressentir, vu leur rôle de 
leader a la bourse

O -
C'est demain que l'Imperial 

Oil rendra public son rapport 
annuel.

Sur 392 titres transiges la se 
mame dernière sur les Bourses 
Canadienne et de Montréal, 109 
accusèrent des gains, 163 des 
pertes et 120 demeurèrent ste 
tionnaires Le virement s'éleva 
a 3,658.633 actions, contre 
4.885,757 durant la semaine 
précédente, ce qui porte donc 
le total des transactions depuis 
le debut de l'année à ce jour 
a 53,044 482, comparativement a 
25,912,312 durant la même pé 
riode I an dernier.

*0.*

Royal Securities Corp. Ltd 
invite a une certaine prudence 
au tujat des actions ordinaires, 
dans son bulletin rendu public 
ces jours-ci et elle conseille les 
obligations comme placement 
"défensif" par la temps qui 
court.

• o-
Les obligations des entrepri­

ses corporatives étaient plut 
soutenues durant la dernière 
seance de la semaine écouléa 
sur la marché de N.-Y mais 
celles des chemins de fer 
éprouvaient un faible pour la 
baisse

$110,000,000.00 d assurances en 
vigueur pour La Solidarité

Ses nouvelles affaires, a $27,000,000. ont 
augmente de 10°o vs un gain moyen de 3.92°o 
pour l'ensemble des cies d assurance-vie

Solidarité, compagnie d'assurance sur ia vie, vient de 
faire parvenir a scs actionnaires son IVicmc rapport annuel On y 
lit noua la signature de M Albert Boulet. B A . M S C . C.A , 
president, que la recession qui a. sévi au cours de 1958 et 
l'abandon de maints protêts d'expansion n'ont pas été sans 
influer quelque peu sur l’assurance vie en général, particuliè­
rement au cours des premiers mois de l’an dernier. C’est ce fini 
expliquerait que. selon le rapport du departement fédéral des 
assurances, rendu public le 24 courant les nouvelles affaires 
d'assurance vie souscrites au pays en 1958 n’ont accusé qu’une 
augmentation de 3 92 pour rent, a $5 129,674.028. au regard du 
total pour 1957 incidemment dans notre province, il y a eu. 
au contraire, une legere contraction dans ce domaine Fn 
comparaison avec ces donnée*, défavorables, il nous est donc 

agrcable de faire ressortir le fait que les 
enregistrées par La Solidarité en 1958. ont 

à S27,000.000 00 — l’on notera ici que l assu- 
figure avec une augmentation de $2,000.000 
m de 10'V. l'emportant de beaucoup sur la 
le 3 92r/r précitée, mérité d’autant plus d’étre 

i public qu elle eut lieu en dépit de 
lomiques défavorables et de grève dans maintes 
nstitution fait des affaires - ces facteurs ont 
bandons de polices ainsi que maintes demandes

M ROY H. WOODMAN
M Roy H. Woodman a été 
nomme directeur général de lé 
division du Québec de John 
Labatt Limited et aura ses bu­
reaux â la brasserie de la 
compagnie située a Ville La 
Salle. M. Woodman est diplô 
me des universités de la Colom 
bie-Britannique et Harvard. Il 
est ent,‘é au service de Labatt 
en 1952 et était contrôleur 
avant sa récente nomination.

A noter

1’

particulié 
nouvelles 
augmenté
rance collective fig 
Otto augmentation 
hausse moyenne fie 
signalée à l’atîentir 
i-nmlitions pconom'q 
rf’Sions r 
rntrainé
<1. \ fMirs rtr r». hid

Son encours * augmente de plus de 4 fois 
durant la derniere decenmc vs une Hausse 
d a peine 1 1 2 fois par l’ensemble

En dépit de. facteurs défavorables prbeites, et, aussi compte 
tenu des polices annulée- a cause rie mort etc , Iji Solidarité 
. omptait, toutefois, a la fin rie 1958. pour SI 18.000 000 fK) d assu 
ranre- en viRueur, contre S92.150.00f) 00 a la fin rie 1957 et 
contre a peine 525,882.590 75 il y a une deeennie Au cours de 
cette période, l'encours rie l.a Solidarité a donc aucmente de 
plus de 4 fois, alors que le total des assurances en vigueur dans 
tout le Canada a augmente de moins de l1.- fois Kn marge de 
ces données, nous tenons a démontrer enmhien les Américains 
comme les Canadiens reconnaissenl la nécessite d'être proteges 
par de l'assurance vie par le fait qu'au cours des derniers 10 
ans. le total des assuraneos-vie en fn 
a passé de S200.000.000,000 à $500,0(1 
ration récente du président de la N. 
par ces chiffres que l'assurance vie 
des meilleurs modes de protection 
reconnue comme l'unique moyen poui 
economiser, il importe donc que les né 
plus en plus Ce n'est pas seulement un 
en primes nettes et annuités 
percevoir comme ce fut le cas 
plus considerable II en sera 
réalisait bien que la solidarité 
s'impose impérieusement, non

et

rhai iimsr ma

-ce en Amérique du Nord 
).000 000, selon une décla 
V. Life. Puisqu'il s'avère 

est reconnue comme l'un 
omme elle est aussi 
plusieurs de pouvoir 
■s v aient recours rie 
venu de $1.714.929 9.8 

que l'institution ci-dessus devrait 
en 1958, mais un chiffre beaucoup 

il ainsi m notre groupe ethnique 
économique aussi Bien que sociale 
pas par mépris des autres, nu par 

ur de mieux vivre collectivement

Son actif, qui atteint les $6,201,518.68, 
augmenterait de $1.200.000.00 cette année

.Si I on procédé maintenant, a une analyse c 
La Solidarité au 31 décembre 1958 on constate que 
global de $6.052.653 67. contre $5,244.278 (KJ anteriei
placements 
$2.813.915.5 
caisse et en han 
la direction ne ( 
n atteignait que ! 
pas a dire qu el 
que le rapport er 
avec plaisir que 
M .1 Albert Roui 
cette annee sera 
bonne voie et n 
sera d’au

bilan de 
r un actif 
ment, ses

lurent
P‘

1,843 6! 
es, à S
24 Tr

tin

nr

hypotheques, a 
040 17, ses espèces en 
en reconnaissant que 

lugrr.enter l'actif il ; 
94p — nous n'hésitons 

redoubler d’efforts sur ce point, afin 
:tif et l'encours s'améliore encore C’est 
constatons dans le message annuel de 

1 augmentation prevue dans l'actif pour 
de $1.200.000.00”. Voilà un pas dans la 

e qu'il sera suivi d'enjambees; ce qui 
plus facile qu'ils sont de plus en plus nombreux 

ceux des nôtres qui sont prêts à poser des gestes qui assureront 
le salut collectif ou. mieux, qui contribueront, petit à petit, a 
notre emancipation economique C e n est pas sans raison que 
M Boulet affirme dans son message aux actionnaires, que "les 
placements de la compagnie judicieusement contrôles par un 
comité preside par M Paul-H Plamondon, son dynamique vice 
président, sont employés pour le plus grand bien du progrès 
economique du ( anada français' Cette liberation économique, 
pronee par M Albert Boulet et bien d'autres, est une question 
rie fierté virile, rienuée de provocation et de vantardise

C est en I960 que I institution occupera un 
nouvel et imposant edifice qui abritera 
son siege social

en 1958. on 
de $912.343.1

chiftr ions dp

trais et axsuranc 
$80.213 85 soit 
1957. Ce n est 
que ce résulta 
considère que, 
l’institution a 
qu rn 1957. mi 
pour inciter

plus de 4Ô't sur ! a1 
donc pas sans raison 

t est des plus satisfai 
seulement au chapitr 

verse en 1958. a ses 
t un montant global ri- 
'S actionnaires et ses a

à avoir de plus en plus confiance en cette institution, /ort him 
dirigée et pour cause, son conseil d administration ne se compose 
ViwJ18.* n*’ ,flnan''1<’r\ ht d'hotnmps d'affaires avertis, soit MM 
Albert Boulet president, comptable agree de Quebec. Paul-H 
1 lamondon, vice-president, marchand de Québec. Bollard Ban 
sereau. ( avo™1 c,<’ Montreal; Alphonse Gagnon, marchand 
de ( hicoutimi, Wilfrid ( lieh» industriel de VallerJonction 
Arcadius Bénis avocat de Sherbrooke Félix A Sénéchal, indus 
trie) de Montreal rrançois I.etarte, courtier rie Quebec Albert 
IIionne. M.f’ P.. marchand rir Kimnusk I ndolin Simard. Indus 
tnel d A mus. Alphonse Protean, courtier en attirance 
bec. ( es derniers sont fort bien 
tion comprenant MM Ail

!et directeur general, Cha 
adjoint à l’administration, 
general adjoint à la vente. G 
Hrosseuu. B M (i.. actuaire
conseiller juridique et secretaire Armand Rioux. M B directeur 
medical Avant de clore notre chronique nous croyons a propos 
de formuler le souhait, vu que l'institution entend occupée en 
1960 son nouvel et imposant siège social do 
construction commenceront prochainement, r 
tants redoublent d efforts afin de porter 1 eneo 
et peut èîri> $200.000.000 en 19(91 et pnurqu»» 
le* affaires c axereraicnt vouloir être prospéré»

La défaut d'espace nous obli­
ge a remettre a un autre jour 
nos commentaires sur le rap­
port de B A. Oil laissant voir 
un gain de $1.00 par action en 
1958 vs $1.74 en 1957.

- O •
La maison Seagram vient 

d acheter Perrier et Jouet, 
d'Epernay, une firme de pro­
ducteurs de champagne.

-O -
La Sauvegarde publiera son 

rapport annuel ces jours-ci. 
Comme il s agit des activités de 
notre première cie d'assurance 
vie, ce rapport est attendu avec 
une vive impatience en bien 
des milieux.

O -
Labrador Acceptance Corp. 

lancerait prochainement une 
emission de $400.000 de billets 
garantis par l'intermediaire 
d'un syndicat financier, com­
prenant Morgan Ostiguy A Hu- 
don Limitée, Gaston Laurent 
Inc et Creighton & McKemie. 

-O -
Featherrock Inc. effectue ac 

i Kiellement une offre aux an­
ciens actionnaires inscrits dans 
ses livres le 21 mars 1959 Ces 
derniers ont droit de souscrire 
à 1 nouvelle action a $5.00 pour 
chaque 3 actions qu'ils détien­
nent et ils doivent exercer leur 
privilege de souscription d'ici 
le 21 avril 1959. Apres cette 
date il y aurait probablement 
une offre d'actions au public.

• o-
Les actions des entreprises 

suivantes se vendront ex-divi­
dende tant par action aujour­
d'hui:
Sheraton Corp. of America 15c 
Atlas Steels 25c
Dupont of Canada ord. 10c 
Dupont of Canada, priv. lTf°o 

O
Wood Gundy A Co Ltd offri­

rait, sous peu, en souscription 
au public une émission de $25,- 
000 000 d'actions privilégiées a 
$100 valeur au pair, 6®o, con­
vertibles en actions ordinaires 
a $18 au debut.

-O-
Winnipeg demandera des 

soumissions prochainement pour 
une émission de $3,500.000 a 
S’a0®, 20 ans.

• O -
Au cours d'une assemblée du 

conseil d'administration de Du 
Pont of Canada Limited, tenue

p. c.
I,a tendance de baisse des ventes et des profils nets qu a 

éprouvée St. Lawrence Corporation Limited dans l'exercice 
qui a pris fin le 31 décembre 1958 illustre bien la situation 
à laquelle a fait face l'industrie canadienne des pâtes et 
papiers Le total des vente- de la compagnie, en dollars 
canadiens, a diminue de 9 3 pour cent à $77.853,117 et le- 
profits nets à $5,741,550; deduction faite des dividendes 
privilégiées, ce montant équivaut à $1 13 l'action ordinaire, 
vs $1 SS en 1957.

Le rapport annuel de St Lawrence Corporation fait re 
marquer que le coût de la main d'oeuvre, ries matières pre 
mieres, du transport et des autres services a continué d'aug­
menter; la diminution de la demande et le fait que la compa 
gme n a pu obtenir des prix adéquats pour ses produits n ont 
pas permis de compenser cette augmentation.

i n facteur qui a contribué d'influer défavorablement sur 
les profits est la perte de revenus découlant de l’escompte 
du dollar américain; cette perte s'est elevèe à $1,331.535 
en 1958

PRODUCTION
production a totalise 511.170 tonnes, dont 348,735 

tonnes de papier-journal, 154,517 de produits kraft et 7.918 
rie pâte excédentaire. La production de pâte ex-eédentaire 
diminue à mesure que la demande continue de baisser

En 1958. la compagnie a dépense $4 5 millions pour un 
programme majeur d'expansion et ri'acrélération nans un 
effort constant pour ahai-ser le coût rie revient et améliorer 
davantage la qualité de tous ses produits. A la suite de ce 
programme de modernisation, la capacité de production 
annuelle de papier journal s'est accrue de 37.500 tonnes durant 
les deux dernières années pour totaliser 429.595 tonnes I a 
capacité de production de papiers kraft spécieux, matériel à 
cai-ses d emballage et carton à. boites est de 214.000 tonnes

PERSPECTIVES
1 n accord a etc conclu en 1958 avec Clupak Inc. pour 

l'installation, en 1959, rie ta machinerie nécessaire à la fabri­
cation de papier extensible â la fabrique de East Angus; ce 
nouveau procède permettra k St Lawrence Corporation de 
manufacturer un genre additionnel de papier A l'intention du 
marché national et de l'exportation.

Le rapport souligne que les perspectives de l’industrie 
des pâtes et papiers sont plus favorables qu’il y a un an 
Les ajustements économiques, qui «e sont accompagnés d'une 
utilisation moindre et de l'écoulement des stocks en main, 
tant aux Elat* l nis qu'au Canada, ont suivi leur cours et 
une reprise semble en voie dans l’économie des deux pays. 
En consequence, l’industrie s attend à une augmentation de 
la demande pour ses produits, non seulement sur ces deux 
marchés mais aussi dans ie monde entier pourvu que les 
fabricants canadiens soient en mesure de concurrencer sur 
les marchés d'exportation.

Glacier Explorers
La compagnie Glacier Explo­

rers a vendn à Atlantic Refin- 
inf Company 27 permis cou­
vrant une étendue ne 1.393.902 
acres dans le bassin du bas Mac 
Ken?ie; cette superficie est en 
tourée sur trois côtés par L* 
947,156 acres détenue* en en 
tier par Glacier. Le produit de 
!a vente servira à financer le 
propre programme d’explora 
non de developpeme.it de la 
compagnie.

récemment à Montréal, Us di­
videndes suivants ont été décla­
ré»: Actions privilégiées; 17b 
pour cent (9334 cent») en mon­
naie canadienne, payable le 15 
avril 1959 aux actionnaires ins­
crits au 2 avril 1959 Actions or 
dinaires: Un dividende de 10 
cents par action en monnaie 
canadienne, payable le 30 avril 
1959 aux actionnaires inscrits 
au 2 avril 1959.

• O •
The Exchange Clearing Hou 

se Co occupe un nouveau local 
depuis ce matin.

- O
Les chargements ferroviaires 

de marchandises payantes au 
Canada, au cours des sept jours 
terminés le 14 mars, ont aug 
menté de 0.7 p. 100 sur un an 
plus tôt (66,563 contre 66,108 
mais ont diminue de 0 9 p. 100, 
du 1er janvier au 14 mars 
(677 275 en 1958 contre 683,276 
en 1957). Les arrivages de l'é 
tranger ont diminué da 2.3 p 
100 au cours de la période de 
sept jours (29,357 contre 30. 
052) et de 6.7 p 100 au cours 
de la période de cumul (286 926 
contra 307,434).

-° :
Voici les principales mar- 

chandises transportées en un 
moins grand nombre de wa 
gons, au cours des sept jours: 
ble, 3,785 (3,323 un an plus 
tôt); minerai de fer, 1 485 (657); 
bois d'oeuvre, bois de dimen­
sion et contre-plaqué, 4 447 (3,- 
804 . et marchandises diverses, 
6,243 (5,043).

Le recul recenl des investissements de 
capitaux serai! enraye en 1959

Selon la revue des affaires de 
la Banque de Monfrcal

rare a 1 nmchoratinn continue 
des investissement* rie rapi- 

au Canada sera probablement enraye en 
croit la Revue des affaires de la Banque 
mars, qui vient de paraître, 

itimatinn officielle des perspectives d'inves-

solidarité
un excédent du revenu sur les dépensés 
te augmentation rie $122.708 49 sur 1957 
aux réserves mathématiques sur les ron 

de la compagnie s'est accru de 
lisemém du surplus de 
s son président affirme 
- principalement si on 
es contrats d'assurance, 
res $109 083 98 de plus 
85,667.33. C'en est assez 

actuels ou potentiels

yuc
ondes par une habile direr 
RA M SC , C.A , président j 

ter, < A . directeur général1 
ard Ciodhout. L.S C., directeur 
d I»ery, C C, A trésorier, Lucien 
briel V Pelletier R A LL L

t les travaux rie 
ie ses ropresen 
rs à $150.000.000. 
Pas puisque 
en 1959 et 1980 ?

Mercsl CLEMENT

MONTREAL, 
du climat des affa 
taux Lan dernier 
1959, si l'on en < 
de Montreal poi 

Citant une
Ossements rie capitaux privés et publics — estimation tirée 
d’une enquête auprès de quelque 16.000 entreprises et orga 
nismes d'Etat — la banque dit que l'on prévoit cette annee 
un programme d'investissements de plus rie $8,300 millions 

'C'est, continue la revue, un peu moins — environ $100 
millions ou 1% — que re qu'on e.siime avoir réalisé en 1958, 
mais le recul est moindre que relui de l'an dernier par 
rapport au niveau sans precedent de 1957, et selon les normes 
anterieures, c'est un programme très considerable'

De plus, dit la B de M. "il y a de bonnes raisons . . 
d'espérer que les investissements de cette année vont ! cm 
porlcr sur les prévisions établies au moment de l'enquête".

' En 1958 on envisageait relativement peu de nouveaux 
projets au début, et il > en eut peu qui prirent corp- durant 
Canner En fait, le niveau des investissements de l'an der 
nier s'est trouvé soutenu dans une grande mesure grâce aux 
dernières étapes d'execution rie» grands travaux entrepris 
plus tût", ("était le ras notamment de la Voie maritime du 
Saint-Laurent et rie la pipe line Transransria. "et l'on s inquié 
tait avec raison de savoir re qui allait les remplacer apres 
leur achèvement"

OPTIMISME DU MONDE DES AFFAIRES
rrc»entemcnt, toutefois, aver I optimisme rroissant du 

monde des affaires et la confirmation de la rrpri»f 
le tournant de l'année à la fois au Canada et aux Et 
la situation se modifie, pense la Revue, Plusieurs 
nouveaux ont etc mis en marche ou sont au stage des pians 
definitifs, "et ils tiennent une grande place dans les inves 
tissements prévus pour cette année par rnmparai»on avet 
les travaux reportés des années antérieures'

"Dans cette ambiance, ajoute la banque de nouveaux 
projets d'expansion vont tout probablement être conçus et 
mis en luaule au cours de Tanner d il r»t dune possible 
que . le taux des investissements de capitaux devienne
de nouveau un facteur dynamique dan» l'économie'

Néanmoins, toutes les industries ne vont pas sans doute 
se lancer dans de nouveaux projets ri expansion dans un 
avenir rapproché d'autre part la plupart de» matières pre 
mières de l'équipement et des nommes nécessaires sont 
disponibles en abondance

vue de la B de M en résumé "si 1959 
peut, comme 1955 sc révéler un point tournant vers la 
hausse dans la courbe des investissements rie capitaux, il ne 

rette fois, en perspective une reprise 
leur pour amener mjc pression excessive 

sur les rev-ources rie la nation en ntiliorês premieres et 
en hommes".

depuis 
ts-Vnis. 
proje

Ainsi, dit la re 
comme 19.55. 

hausse dans la rôtir 
semble pas y avoir 
d assez grande ampl

DIVIDENDES
James Robertson Co. 25 

rems par action, payable le 17 
avril aux actionna res inscrits 
le 3 avril.

Sangamo Co., 15 cenis par 
action payable le 31 mars aux 
actionnaires inscrits le 26 mars

Dominion Bridge Co , 20 cents 
par action, payable le 22 mai 
aux actionnaires inscrits le 30 
avril.

Banque Provinciale du Cana 
da. 20 cents par action. pa\a 
ble le 1er mai aux actionnaires 
inscrits le 15 avril.

Compagnie de Papier Rolland. 
25 cents par action "A" el 15 
cents par action "B ", tous deux 
payables le 1er juin aux action 
naires inscrits le 5 ma $1 06 
's par action privilégiée, paya 
b e le 15 juin aux actionnaire» 
inscrits le 1er juin

John Labatt Ltd. a un 
nouveau directeur

M Roy H Goodman a été 
nommé directeur gênera! de la 
division du Quebec de la bras 
sérié John I.ahatt Limited ; il 
occupait jusqu'ici le poste de 
controleur, auquel lui succède 
M John-A Mennie

M Goodman s'est joint à la 
compagnie en juin 1952 com­
me adjoint administratif du d; 
recteur general ; en 19.54, il j 
devenait directeur adjoint des 
relations industrielles et. en 
1956. contrAleur.

Faction vs $1.58 en 1957
Déficit pour le 

C. N. R. en février
Ain»! qu# pour le» 7 premier» 

moi» de 1959

Les recettes d'exploitation du 
Canadien National se sont éle 
vee.s a $.53 227,000 en février 
1939 Les frais d'exploitation, 
les taxes et le» loyers ayant a' 
teint $.59.229,000, il en est re 
suite un deficit rie $4,002,000 

En février 1958. les receltes 
avaient été de $52.242,000, les 
frais, taxe» et lovers s'étaient 
élevé, à $57,.982,000 entra, nnn» 
un déficit de $5,740,000 

Ces chiffres ne comprennent 
pas les charges fixes 

Voici le somma,re :
MOIS OC FSVSIF*

d AxplOi*«»;on SSV2Î7.0OO
r rAi$ rt>xpl
♦***$ et loyers S? 2?9 000 57 482 000

Recert* ne7t# \ 4.002.00C<fl> S 5,740,OOOid '

PIRIODi Di OBUX MOIS

G expioiiation «110,903.000 $104,583,000rr*;$ d> xpi
faites »r lo/#r» 119 45'.000 111 059 000

Recette ne’ $ 8 '«S.OOOfrt $ ' 476.000 fl
(d) d'VtflcM

Offre de $1 SO,000 d'obligalioni i 6'. el MX 
de les Industries Saguenay Liée
Par la maison Oscar Dubé & Ci« Inc.

0»i ar Dubé A cic Inc de Québec, offre présentement en 
souscription au public une émission de $150,000 des Industrie» 
Saguenay I imitée 11 s'agit d'obligations, sériées, 6' , pour le» 
échéance» de 198(1 a 1984 inclusivement et à 8‘.2 ' r pour celle», 
de 1985 à 1989 inclusivement Ces valeurs mt offertes en 
coupures de $,5(10 et de $1.000. et elle- constituent un place­
ment légal pour les fonds des compagnies d'assurances enre­
gistrées au pas- C'est le Trust Général du Canada qui agira 
comme fiduciaire dans celte finance, comportant une inter­
vention de la Corporation d'expansion financière cetle der­
nière effectue certaines garanties jusqu'en 1964 11 ressort 
du prospectus, émis à l'occasion du lancement de ces valeur», 
a $100. que le profit de cette émissirtn servira à rembourser 
un solde de $42,247 79 dû sur un emnnint obligataire, ainsi 
qu'à rembourser un autre emprunt de $24,758 95 et le reste 
servira aux besoins généraux de cette entreprise, incorpore* 
au début sous la raison sociale des Ateliers mécaniques du 
Saguenay Lice en 1944 el désignées sous la raison social* 
actuelle, depuis 1953 Les obligation- offertes sont garanties 
par 1ère hypothèque sur tous les biens de l'entreprise, figurant 
dans le bilan au 31 décembre 1958 à $452.261 12. L'acte de 
fiducie prévoit qu'il ne saurait être émis pour plus de $200.000 
d'obligations par celle compagnie, avant affiché de» profits 
avant frais de finance impôts et dépréciation de $40,934.41 
l'an dernier.

f.'i " . on rior toiflleo evt rendue, cei'e nnnonee esl A t/tre d inforninfior seulement.

l ENA\ IMM STRIES I.IHITKir 
I\DISTRIES SALIKYW 1111ITEP

'Incorpora* A*lrm 1a 1^1 <1*** c«nnp*«n.** d# QiAhfri

S 1 50,000.

Obligation» teriée» 6nè-6,}"e premier* hypotheque Seri» "A'* 

Echéant du 15 février 1960 au 15 février 1969 

Date d'emittion: 15 février 1959

Capital et intérêts -emestriels 15 août et 15 (évnei et prime de ra haC s il r a lieu, 
pavahles en monnaie canadienne aux succursale» principales a Montreal et a Québec 
des banquiers de la Compagnie Obligations munies de coupons en coupures de 

$500 et $1.000. Immatriculation facultative quant au capital seulement.
l,et obligation» sénees 6”, 61 lere hypothèque Série ‘ A" viennent à etheanr* 
par séries, le 15 février de chaque année du 15 février I960 au 15 février 1969 

inclusivement et portent intérêt aux taux de 6'V e’?". Tan

FIDUCIAIRE: Trust Général du Canada

Intervention de Corporation d'Expansion Financière 
L emission offerte par ce prospectus comporte une intervention de la Corporation 

d Expansion Financière garantis.»nt une partie de remission
De Tavn de nos conseillers juridiques, le» obligations sériées 6', fi't', lere hypothequ» 
Sérié "A seront des titres de placement de a catégorie de ceux que la loi federal* 
concernant les compagnie» d'assurance canadienne- el britanniques declare que le» 
compagnies d assurance cnreg strccs - ms sa troisième partie peuvent mettre en porte 
feuille sans avoir a se prévaloir des dispositions du paragraphe 4 de son artide 6.4 
Nous offrons, pour notre compte, les obligations sences 6'". fi's- 1ère hvpothéqu* 
Série "A" sous les reserve» d’usage quant à l'émission et a la livraison, ain»; qu'à 
1 attestation ri* la validité juridique par >» avocat» de ta Compagnie MM Fradett*, 

Bergeron, Cam et Clermont, de Chicoutimi, r Q

PRIX: 100. *t l'inheréf couru

OSCAR DLBÉ & CIE INC.
105, Côfe de la Monfa^ne — QUEBEC

Lr< rr* ■fQvrrurïilf, rotitftiH* rions c* pr<v\'p4»cfii.t oni ce puis?* n drt snvrr?* qui 
nous ettinOM; dignrx d? fo ynnts n'rngnpent pas votr? rifiponMbttitf

DIX-SEPT ANS
d'investissements chez les nôtres

"y##**** *

if; ;• üMl lin

LA SOLIDARITY
Siège tociol — Quebec

Ces investissements constituent
Notre actif: $6,201,518.68

Cet actif contribue 
al a la construction 

d'habitation
b1 au succès de nos insti­

tutions religieuses, eco­
nomiques, municipales 
et scolaires

c> a l'avancement de nos 
assurés

En 195~, le montant total de nos 
assurances en vigueur se chiffre 
à plus de

L excellence de nos services et a 
confiance du public à notre endrod 
ont tait augmenter nos affaires 
de plus de . .

$2,813,915.57

$2,641,843.61

$745,759.50

$110 millions 

$25 millions
Qui mnif (hr: so:, ircfiht pout so:, 

Kt tri çr/i srrr.r nilltuts. u a pas irnllrur

-d
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SOMMAIRE DES TRANSACTIONS EFFECTUEES AU COURS DE LA SEMAINE DERNIERE A LA BOURSE DE TORONTO (Court fourni j»«r 

la Pratto Canadianna)
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200 $10’i 10'ï
— 7i/4

52 
295

255 $44 42
2363S 425 400

38

37
22’%
*9 J
10’%

7 V4 — u
57 -f ’ 

340
43 4- ’

420
38
85’$

47 47
13'% 13'%
5’ 3 5 s

47 650 645 650
4317 $28'i 26 28

185 $20’i 70’% 20 i 
400 350 300 350

57’? 59'7 4 2 
72 73
49'/:
31 31 ' 4-1

B'%

1
20
95
12'
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1604 $18*
4010 $44 44

4 VI $14'i 14'i
220 $10'i 10>i
525 325 300
77Q $38 37
100 $7 7

200 $’8’$ 17'$
8.i1 $14 13'4

?'50 $7’% 7 7
815 $96 94$4 9ft
150 $101 101 101 -»
500 500 500 500

1930 $15»i 33Ji 34 
'* $27"» 27 ■» ?7’%

4425 $22 19’ • 19'1 -
575 $17 36’ » 36'1 -
2*0 $99 j 951» 953i 
115 $217 217 217 4

’4 -
75

—1

2
- %
- 1% 
-1

45
•0
16T«
U
38

10 V % 4- v, 
300 5
37', 4 7% 7
18''» + U
14

7'.4 4 $* 
4114

535 $74 » 
*0 525 

AM $54 
490 $53 
335 $65 

J ■
7?5 rsv/» 
-

490 
1570 420

54

65
*1

NOM
Parkar
Pbina naw
Panmana 250 $31
PC Jawai inn $2?
Photo fcng n 200 $'6
Powail R 178C $40 -
Pow Corp 325 $60
P Ppa Mfg 

.. . 1 Pranvum 
35’ » Pres Fleet 
197> ' Q N Ga«
68 Papid Grip 
10'% Rob I pr 

6 .Rot AN, C 
50', Roa A 

295 Rnyai Bènk 
Russell 
StL Corp 
St L Cp A 
St Maur ee 
Orange Cr 

13' 1 Page Herr 
t*» 485 Salade S 

650 450 Salada wtj
25'« Scarfe A 
183» Shaw.n 

225 Shawln A 
5?5i Shawln A 1 
657* Sicks 
473» Sicks pr 
26’ 1 SHverwtt A 

*5% Simpson»
77’» SKD Mfg 
40 » Slater 
99 Southern 
* Spartan 

4.3’» Spartan wt 
49 Si Pav 

6 > Sttdman 
21Ki Steel Can 
4? , Steinbg

50 3 7 * 4 Stovel pr
44 1 no- , s Propane 
4?'% 40’% 1S Prop Wt«

85 Suptest nrd 
45 Sup’est pr 
49 / Switson
12’% Tamblyn 
14 % Taylor PC 
35' i Texaco 
ic TT Tailor»
13'% Tor Dom Bk 2203 $57 

8 « Tor Ftev 
721 T Gen Tr 
37 j Tor Iro*»

S' % T or ron A 
U3» T Fin A 

14>4i 1?’, T Fin 5 pc 
8 6’j T Fin wt 56

78’ Tr Can PL 
100 Trans Mt 
455 Trant PPL 

12 Union Acc 
76 Un Acc 3 pr 
12' ,, Un Gas 

17 % 34'» Un Gas A p 
100'» «S»» U Corp B 
2’7 205 U Fuel B
’«’% 69 ,,Un Steel 3’4 $1?U
25 , 25 Un Telef 475410 250
57 st vanadium 5<yi 250
M 4* (Viceroy * 1150 $7
65'% 5| .Viceroy R 900 ?40
4?' * .19’% Walnwr

SEMAINF PASSEE ------
Vente» Haut Bat Fer. Nat

225 3’5 315 315 - 10
4 S’0

29
23

350

30
44 <

110

50’, 
4’ j 

3825
48

89

17'%

1474
10’,

325
39

7

*6
ICI
559

28’,
22

4010 460
1 750 S5M 

1220^ 235 
2'9* $70'. 
430 $ 1 ?7<i 
575 $17 - 

15*33 $10 
255 $96 

1718 $79
1910 $10 
4130 $18 

p. 30 $101 
19)70 9?
4960

25808 $15 
.1695 990

5
’44? $.1» i

*
r 40 $42

725 $?4 
43% $5

|
4238 $37’1 
2000 135 

200 $31
75 $’4
l’O $5 

1100 155
•

6*0 $43’' 
2602 $75

31 31 41
22 22 ?
16 16 7Hi
37’% 39', 4 ’»
67 67 »

440 440 ■ 20
5’e 55% - - »

215 230 4 5
20 20’i ’%.... ^

16
10

16’ , 
9' 7

95>» 95\
78'% 
10 
IS’ii 
98’» 
85 

5'’■%
1 32'»
1 141»

975

315% 331% 
37
42

-t 25 
41

37’, 41’% 
42
33 —1

5 »
11*4 11»% - '+ 
35’? 37'» 41V» 

135 115
30

33
S

30
74

5
145

49 ’ 1 
42
73»i

41

115
5

155
50 4 ' 1
43’1 41', 
74’
30'» 

5*»
5125 $30’, 27V 

400 S5*%
*85 $11’, 13’, 13'% 
--- *■’ 360 360

15’% 15»4 
100 100 
425 500
28'.

100 360 
1260 $16 

*5 $100 
3325 505 

2*5 $11
1040 $ip; 
9J5 $73 
300 $16'

295 $44’»
235 $46 

75 $28. 
175 $29 

2023 $39 » 
260 $.19 
255 700

395 $25»'» 
270 $12 
’80 $12*4 

3300 $’4’» 
8’5 $51*4 
455 $23’» 
490 $52

11’ 11

2’.

2C0
250

235
Î10

220
250

235
725

41(1 $ ’ 4 ’ « 
520 $20''

14
____ 20

’■■'0 $17’» 17'
2700 $11 

$7’%
8

20’', 
1 v4

1300 
2)25 

17000 350 
?r*o $’l 
215 $12

10H 10H 
é’A 7 

78 7$
310 345

13'% 13’% 
1? 12

4430 $*2'» 31 % 32

1181
18
11”
7’'

80
41A
13”
12
32’

ft” « 6*> 7’% 4- '•« 8
90 $33 33 33 + '» 33

100 275 275 275 -kl 5 280
?O0 r » 7 7’% + '% 7’%
65 $50 §0 50 52”.

lift $’»% 7’% 7", 8M,
4‘8ft $»8 1? 17’» - ’» ?0’»
210 $75 71’% 73’y -4'7 ’8'7
100 $’?' ? 12’ 7 lf’% ~1'î 14

7257 $?«'* 28’» 28*4 ’» 79,
20 $100”» 100' 7 100”» - ”7 10)

U Watt Groc 
il'» Weston a 
17’-7 Westnn B 
8 :, Wttn 4’ > pr 

45.5 , Wttn 6 pr
«5 West A wtt 

290 White l pr 
13'7 White Pêti 
10’. Wood J 
25*» W'ood J 
6T». Wdwrd 

25 ! Wdwrd
250 Y Knlt 

7 ■ Y Knit
4° Curb 

7V: Ang Cdn 
’ * Ang Nfld 
/ Asbestos 
Trv CD Sug 
27’7 C Bron/e

237? $49 
18 Si’ $42
14.5 $93 

70 $10’ 
3316 $22'

41

50
200

$27’, 27’> 9*
4’ 4?
40’% 4?
91 93

106 10* V%
20* , ?7H Al*» 
32 32 —2

7*» ’*% f '%
$’?
I k

3730 $11
8’62 $10’4

741 $12'7 
40 $37’, 

275 $’4(t
•9s $20
25 $27’} 
25 $?R

10 
30 
12’•

« WN Gas pr <9' $isn 
C Can Inv
Coch-0 
Cnckshutt

omb Fnt 
ronf 1 fe 
r Anduits
Cnn Ba»i

Cnn Cas A 
Con Gas B 
- opp C lark 
cprhy vt 
C mhv B 
c otmos 
( raig Bit 
Crown Trtitf 
( restbrv w*» 
1 -nwn 2el|
Di»t 4eao 
D B- dg»
D Dalr n 
n Oelr pr 
Dom E’act 
D P >ert wt» 
D riec rt»
D F ndry 
D Fn,.ry pr 
D Magnes 
Dosco
Dam Stores 
Pom Tar 
Dnm Tar pr 
Dom Te»* 
r ron Inv 
rodv 
Fidy A 
Fddy Match 
fcr» A 
ram Play 
Fanny F 
Fed Grain 
Fittings A 
Fleet Mfg 
Ford US
Fprd A 
F nd*n 
K raser 
Fr Pe*e pr 
F ruahauf 
Gatineau 
Gat SP­

SS $47%» 
150 $?? 

435(1 $16’» 
125 $13

18’% 
27’i
29
15
47'|
22
1.5

19
27 %

475»
22

42

4’*4
92

95
10
?s
11’» 
10 

126 
18 .
?»
23
14*;

4790
225

$ S’V» 157’'. 157*.
19’ SV

1*4
H'%

Cottons pr 
C Marconi 
C Paper
d oie»»

! Dupont 
1 *ni Pap 
Int Util 
Lob Inc 
MacLaren 
MO Paper 

*r OqMvle 
2» Ogilvie pt 
U3» Price br 
11’% Thd CG Inv 1735 

157

70S $44
4095 $>
1660 $31'% 
970 $24' 7 
145 $24’,

A3’% 43’% 4 
6’» 6*» — 

30’ , 30V» — 
24ti 24”. —
74' 7 24’ 7 -

$8
$4»
$8’

1930 $26'.

11
4 ' • 41”

$114 , 11» 114"? • ».
1315 $29’. 75’ 1 29 « 4 ».
701 *160 149 ? 159’ 7 411’

70 $81’ , 81' ? 81' j 41’ , 
’ Vt $11 31 33 9
10O $4’ - 41 ' 2 41’% t ’ ,
500 $11? 13? 132 1
4'-6 $45'» 4 ' 45”« ♦ ’»

$7’7 7', V < H

•6 $'05 
173S $'0? 

4CÛ $?'. 
**5 $?' 

$?(
20'% 
20

4A5 $13’% 13, 1.1 .

10*7
»•»

1»

1r.1v.
6*»

19

Acme 
Ajax
AP Cons

Gai

2V 
W
13'% HH

500 2*0 260 260 4 5 265 ?5ft i
?ft $2* ?• ?6 ? 30 26

350 • ?3 23 5 35 21
• $ft3 S3 •• «8 51

5670 $1?’% 31'% 117% 4 '% 14*» 31’%
14’5 $?' 2? H 23 24' , ?l’%|
m t» 8%» 8*4 4 «k 9 •5’%
575 t?ft 24 24 1 ?J 20’% 1
970 $46' i 4'. 4ftH 3'| SI 25
*«0 $la 

3*35 51?
2946 S 4»

.50 $100 
1149 $1C»«

»ao $2”.
9779 $90'«

91936 $l?S
?S5 570»» 708»

218' $11’% U’» 
SA $»8'»

100 100 
10'% ’0 
21

17’1

65'

Il % 13’% 
965 19S

49 41%
101’% 100 

1? 10’%
?:»» 19*»
9? » 83 ,

53
115 $68
126 $?«'i

■
19*0 r*'»

’73 $66 
255? $175' 
1595 S’6’1

51
10’%

31

57 60 
176’, 108’ 

17 14'

• at y 'pr -•

1*00 785 
1175 $7’ % 7
1005 $4*'. 41”

15 V 11 M» 
r $105 105

1810 $8 ' 8 
U016 $$ 66 

7?* $6? , 67
17*1 «44'. 4?’;

Gen Bake
G Dev
Gen Dyn 
OMC
G6 Wire* U*6 $’*’« l*
GS Wares pr 105 $9-t on
Goodyear 46 $'97 185
G Markav A lio $7 t
Graftnn a 151 $,5’« 15
Gr Toy '0 $46 45
GL Ppprr 185*- $41 38

ft-ver 161 $?9 7e
4.50

90 89
194'» 185

Amurex 
Ancho* 
Asamera 
Be lev $ A 
Ba-ley S pr 
Banff 
B a sc o 
Ba’a 
Braisa 
Br.telta 
Cala’a 
Cal Fd 
C O-i Ldi 
C OU L wt» 
CS OU wt» 
CS Pe’e 
C Chlef'n 
Cdn Dev 
C F x Gas 
C High Ct 

-i • C Homes'd 
îs„ C Husky 

* C Husky Wt- 
3’»% Cdn W O 

C W'illston 
Cent Del 
Charter OU 
Corn Pet#
C Aiipnbee 

CDragon 
C Fast Cr 
C Vif Mac 
Con Peak 
C West Pet 
Crée wt» 58 
Dev Pal 

31 Dome Pete 
50 Ouve*

A Fargo 
371. oen Pet*
00 Gen Pet A 
05 Gr Plains 

7 ’ Gridoil 
?9'» Hcrnp QU A 

? Home Oil B 
41'» H B on G 
10*« Hum ht f

Jump Pnd 
lupiter 
Kroy

16450 
8600 81 

10689 *1
48'n 44

42400 9
100 335

10900 19
’908 177
3305 900

PETROLE9
21 19 19

175
4/ •

175
170

2*5 $??’% 2?’% 99 % 
1*0152S 

94100 
13100
1000

19400 306 
28T50

176 180
4 60 67
7’% 6', 7

•1 90 90
981 300
80 91

8*4 $30 % ?9 % ?9 %
6396 ion t’i 182
MB
soo 60

*870 164
10700 130 
13355 510 
77'> 2*4
900 38

7467 157
499? $17

77
*0

140
121
404
247

8
150

11»%

80
40

3AO
126
510
247

+ 13 
1"« 

-fl

' •

Pu

GL Pow *1* 
G N Gê»
<*N Ga* wt» 
GW Cna' A 
Great West 
G Wpg G 
G Wpg vt 
Greyhnd 
Guar Tr 
G umey
Gyptum 
h C o*ton 
Hard Carpet 
Hardee Frm
Hardee A
Meet
h Dauch 
HI To war 
M Smith 
H Smith f 
Hur Erie 
Imp Bank 
imp F'e 
Imp Inv A 
imp Inv *’ 
Imp OH 
imp Tnb 
imp Tnb pr 
tnd Accen 
I Ac 275 
I Ar wt» 
Ingllt 
inland C pr 
inland Gas

Inter PL
Inv Svn A 
Irow Gat 
Jefferson 
kelly D A 
kelly w*« 
ke'vinator 
1 aha’t 
l a#nrQe A 
L akelisnfl 
1 akeld drbt 
Laura Sec 
Lcb G I pr 
I nh G pt 
! ftp A wfs 
1 on O A 
Lnb Cn B 
leb Ce pr
MecMIll B
Mages

2*'» 
8 «

S6'» 5
2*86 994 270

no $6. 4
1365 $86 
20*7 $’0'%
?’40 $10’%
1*05 $1?'»

34 $26»»
400 495

290 
*'%

7334 84

+ 15 

+ 11’%

1?»» 12*» - 
26'* ?*'» 

476 40«
140 4« 46

TOO S’8 17V» 18
10 • 
'6*4 

104' ,

5*0
49>n tir'» 14 

pr 370 $’04 304
3.19* $9’« 9

23’
8’.

270
1 A

26 
350

49’« 38
20 15
1?' , 8
178a 

105

650

«i»

é»
r 75

$4S » 
$4’

44 44
41 41

—n%

6*0 $ft3 7 S3 53 +i
1793 $71’ y 70'% 71’% 4-1’%

146ft
$33’i 
$’?

33"? 33'>
11'î 1’»»

42 «

IRC 100 $?0 20 20 — i%
8001» $45’. 435% 44». 4
2240 

» 200
$13 »ii

$5’« ft*» 57%
+ ’«

1750 
V 100

$'3 .
$53

37’• 36
53 33

+ *%

1560 $13’» 12'k 13"? — ' »
46’«9 $' 7 5'« 7’» +1'»

■ 427 $’9». 19’. 19’» — '»
2560 $6» 5’» 6 + i

Vts 8ft0 26ft 270 270 -20
pr 58ft $16» 16 16 4- ’%

5701 $ft4 7 5'*» 54’» 42’ ?
7140 $29 i ?9 ?91» + »»

>r 69ft 
4S70

$13'»
fil’»

12'» U
i0'% ion

+ '»

1(1663 $10 9 «I* 4 ’%
sise 580 SOO 560 -* 10

19».
20' ?

310 
16’% 
35’» 
30'« 
13»» 
1?H

446 I'"» ’!
8>0 $78 ?»
900 «9T. «

3564 ?80 265
94 $»”% 80 
♦4 $7* 25

444 $?9i« ?9
1100 $11 3033’Ô $'4 14
18’» $19 • 37 
490 $19'»
,na s 4 a ..

2*45 $«1 
44100 '05

100 $?4' .

275
I
75

M leaf Gard iyvi $j?*»
Leaf 

M Leaf M 
Mass f 
Mass F pr

Mid We«t 
M West wts 
MUt Brick 
Mol son A 
Molson B 
Mniton pr 
Mon KBit pr 
Mon’ Loco 
Moore 
Nat Drug
Nat Groc 
N»t Groc pr 
N Hot B 
N St Car 
Neon
North Star 
'.or Star A 
N St wt 56 
N S’ wt 57 
NO NGa*
Nr>r Phone

11Î3 t’S»< 
pr 100 $94 

5?79? $’4 
4* $”7 

541 $’5
355 

200 ?9
1J24 »40
”4 $74
6i7 $75
188 $41
33 $85

810 $’8'. 
33W $109 

685 $'5»« 
2’0 $20 

*5 $27i% 
230 550 
8*0 *17’

A4
4?

100
24'%
72».
14%
♦3

315
25
?4’»

38 ' t ’• 
;*»» fi'*
46 d- ' , 
<2 --1’%

10S -rS 
74,

no
27’1
7?*.

Maltrans
Marigold
Mavfa.f 
Medal 
Mldcon 
MiW City
Nat Pe'e
N Bristol 
N Concord 
N Cent 
N Davies 
N Superior 
Northral 
NC Oils 
NCO wit 
North Id 

1*'» Okalta 
lfl4’ 1 Ppc p*.*»

6 » P.k Pet wti 
4* Paiiiser 
*'« Permo pr 

40 Peruv Oils
Pe'rol 
Phillip»
Place Gas
Ponder 
Prairie OH 
Provo Gas 
Quonto 
Ranger 
Reef Expi 
Rnckv Pete 
Royailte 
RoyaiH# pr 

4». Sapphire 
17'» s.Tpph debs 

‘■'e Sarcee Pf’e 
?60 Secur Free 
15 Sourla 
48’» Spooner 
21». Stanwell 
12 Tex Fe|
10 Tidal 
* » Tran» Csn 

460 Triad OH 
t 8', 0 Cans© vt 

?* • Un Oils 
i $ » Wayne 

264 Westburn
80 W'espac

1 24’. ,v Cdn OG

Curb
Dalhouse

Advc*' a’» 
Agn co 
Akaitcho 
Alba Ext 
Algom

401 i
49

3 V

1.3’ «
5'

36'.

its

10
106

U4
31

2*5

15’1 
r
27’.

550
17’4

20 — 
?»'. -f 

550 t2

16s $15', 15 1 14 »
415 $13 11 13

1446 $14 , 14 ? 14 ,
1075 4$ 40 44

15%
13’»

Ph rt
pr

O JorVev 
O Jock pr 
O Jlork B P 
6 Jock wt» 
Ont t oan 
On’ J’eel

104001 ?')
155 $»7 
784 $ 17 
S?s $ a 

20if5 7*'»

85 $'• 
160 $71 .

mai Pa»#
m Nephe
nâCOn 

T?*» Anglo Mur 
Ang Rouyn 
Ansll
Ape« Res 
Arcadia 
Area 
Ar|on 
Atlas Yk 
Afin Rut 
Aube Me
Aumarho 
Aumaque 
Aurmr 
Avifa 
Bankeno 
Pnkfleld 
Barnat 
Bary Expl 
Ba*e Me’al 
b ■’ sk a

Beicner
Bflleterr
BetNm
Bevcon
RibtS

! Bicroft

14».
20
2»

494
16
14»4
1?

1 1440 660 630 640 20
5240 220 200 215 19

500 140 ’40 ’40 76
1453 775 760 760 ft
1400 161 150 160 11

100 210 210 210 -1$
4800 6 8 8

30 24 28
1360 46 46 46
SOIS 430 410 430 10
5050 6 S"7 $'%
6ft70 540 526 535 10

10493 195 185 190
26250 150 135 !4ft 4 6
2320 $H'. 11’ » H' » »
91?ft '4’ j 14
5610 610 586 •

600 410 400 410 20
sois 400 380 390
1500 $’53, 15’» 15’% _ i%
200 350 350 350 —100

39«o $18'« 18 ’P'« • 1»
1 .'?08 $18’« 17”, 18

1896 $18' ? i7n l”k 1
’00 '50 150 l'O 10

4100 24 21 22 1
1770 259 ?40 î 59 +14

24310 65 60 6?
fOÏ160 0 20 18' ? 20

11786 S ■ 4' 7 ’%
28200 1 16 1
2306. 160 155 155 5
900$ 295 *7$ 265

27620 75 73 75
15934 28' j 26 ?7 — ' %
6?7S 450 410 470

11300 17 1111 11' %
61S0 20’ j 20 20

?'600 54 60 50 3
39500 32 37 37 4 1

2540 120 110 11? ♦?
81775 25 D ?4 +1’%

393(, 400 365 375
?6<'0 148 137 140

•'000 41 35 40 4 2V%
8.100 116 1)0 115 ♦?
6646 $15’. 15'» 15’» *»

» 1490 ! 10 1(5 «i
1000 .35 33 33 17

13550 140 136 140 *4
700 1«A 144 144 A

34'600 202 150 170 28
147’? 123 110 11$ -9

139450 179 117 127 a 8
19200 23 70 23 4 ?
rm .140 310 336 4 10

26S40 295 285 295 4-1
6?8?5 1? 17 1?
8150 210 191 200 —IJ
1000 8 8 8

6 3 MO 10’%i 10 10' , ’ ,
1095 '050 ♦FS 935 +5

100 $21 71 ?> ?
123100 141 121 1'5 410

270 $57 55 57 47
9??5 130 113 130 4 8
1820 580 555 560 20
26 Ou 8 8 8 1

30325 19 16 , 18 41
11550 70 60 68 43
79’00 110 «8 98 6
37408 140 113 130 ft
33355 118 103 108 4-11
(4371 520 49Q 505 —20
1114 180 160 130 410

2?335 725 210 220 -2
33100 17 13’% 15’, 4!
10890 60 75 80
7400 27 26 25 1

205 175 203 423
a 6C<.*9 • ,

21120 18' 175 S
100 375 376 37$

'264 8? 80 80 1
?e«ft > 16

I4'00 1? 10' :

3410 '9 '9 ’9 * J
MINES

7050 35$ 340 360 410
jnpçi <1 60 50

4(V^0 48 46 46
24*82 ] j n
3365? $1’ H 17 i ? î
50125 41 •? 43 4 >?
6720 16' ;t 15 16 % w i,
4100 •0 7? H ft

11123* 106 95 106
400 $11 13 11 4

10500 44 40 41 -f 1
40348 48 41 46 3
12000 6 4' , $ 4- ’%

7500 20 M 19 W 1
? S 500 135 128 113 43
15100 14 13 13 - '%
23000 $1 10 — ’ i

19 18 16 —1
6100 7 6 7 41

i7933 16 , 14 15'%
27000 13’ ? 1? 13

iftOO 3fo 29? 297 —1
9750 7 é' ] 6’%

2? 20 21 + ’%
8 8 8

4650' V9 161 164 6

ANNEE -
Haut Bat NOM

400 285 i Bicroft wts
11*i 9 , Bidcnp

30 Black Bay 
l?1» Bonville 

Bordulac

32 
2.4
18H 16 
41'. 3* 
70 

500
/»» 4

245 155
! ,

13 10
17H 1*

3
17
14

13', « Buff Ann
140 95». Buff RI

79' - 75’. Bunk Mill 
lUt 9 cable 
!•*» 16' Cadamet 

101 97
125 85 Camp Ri

4»% 335 C As*oria
Sô*» 31 C Dyho 
16^ 13’x C Malart 

1175 8*5 C N Inca
9 8 C Nwest

35 31 ' , , Cdr Thor
37'% 35 Candore 
43 40 Can Erin
36’ 32”, I Can Aft

5' • 490 C Met wt» 
1? 11'? Captain
?8', 3? Car boo 

1*5 110 Casslar
32 % 26' , Castle 
74 63': Cent Pa»

7*% 5 Cent Pore
2*0 130 Chesklrk

5? 47' ? Chester
43'J 36'. Chib Jar 
'9 *$' Chib Kay
30”, 231% I Chib M 

6", 5 j Chlmo
14’, 11’ « Chrom

4‘V’ 315 1 Coch Will
17»k 15’ , Codv Reco 

100 9R Coin Lake 
504 380 Colda’rm

26380
4940 
8400 
2000

21000 9
62*00 *6 
47333 12

925 7$0 
15503 55
8000 8 

27200 7’ ■
2125 350 

6*500 '5
9750 205

18Î20 8
6860 9
6413 18
5237

Camp Ch-b 40890 96?

SEMAINE PASSEE 
Vent», Htut ta» Per. Net

1 1'% '% 
16 16 3
10 13-2

1 Bouzan 
6 |i Bbymar 
140 Bralorne

Broul Reef 
Brnhrsf 
Brunsman 
Brunswick 
Buffad

7
7 9

60 63
10'% 11

HI *"

H

1
20

H

195
7

755
53 
7”,
6' 2 1

325 - 10
’J *7, 

200 -4 1
7i%
9

Il f 1

ANNIE- 
Haut B»s

22 1Î 
24 1(

8 t (

15’%
840

370
22

215

315
’2

130

40000 
5’90 

37300 
' 7»0 

139333 
14100 
28240 

II
65750 

4100 
14-vyi

4500

?l V 27 2 , 36 21
960 •so • 60 30 1050 695
non 10Vii ion »» 12 10’

tO'a 10 10 13 7
35 51 52 4 4 i* 41
55 51 54 ? 84 51
72 i 21 22 41 40 21
»< 71 a: 6 117 65
I , 7',
II’, 17

102 
6.1

35 23
13 11
40 130

*370 SU'» 10’» 10’« 
400 510 300 51)

4700 148 140

I', +1', 
Il 1

160
69
32
17

136

32
12”%

71 71 ? 74
’6 16 4-3’% 16 ,
57 5*n 4 ' ■ 5'*»
42’% 47', 1>4 44*.
46 46 1 47
27 27 — 3 3)
2dH 26'% 1*» 31
36 '9 41 44'«
38’% 39 43

700 700 150
27 28'. +r% 3o*%
11 11”4 14
25 25n 4 2’4 29
11'% ii'% 4 ’% 12
12”, 12”. - ”» 13
16’ * 16'? 4- '4. 17'%
51”, 51”, 4 '4 52
27’, 23'» n ?5
50 52 41’% S3
12’i i?n 4 '* 1 ?’4

; Colomar 
C omb Me* 
Conlagas

51 Con Kay
37 C Bikeno
4” ? C Beta G 
26' >,Ç Calllnan 
26 . Con C Cad

3200 
6000 

567751 
?3I35 
40600 
7450 146 

19*00 75
1305 265 

1848 M 
26000 ’9

1750 16
283750 72

3000 7
9997 39

13940 
3800 
3*7*

25100
;ioo 

37)00 
1000

17 16
7 7

44 « 33 
70

23

39 37

142
14

7
42’,
>0
»3

146
/!

254
355
'I
14
<1

7’%
3*
64
39

’ '% 
♦ 35

3

f 4 
f 8

II»

43 

+ 11

f J

30”, 78 % 78 ,
IT, 13 
11 11 
13 

7
15

7

450
,,'C Den wts 85735 314 

Discovery 8240 390 
C Fen 7014 54

10». CG Arrow 95567 36
23 C Haliwell 133050 84
r» Con Howey *720 405 

10’ ? C Marben 8900 43
17»% 13’» C Marcus 2700 68

13»i 14»% 
250 305
365 384

4| 49
24 
74

34
j

38
67

50’. Con M end S 6»3? S?i’% 19»» 20

250
370

2? ? C Mogu: 
46*'« I C Mornaon 
10’. (C Mosher 
80 Con Nequl

250 Con Hlchol
6*. C Nrthlnd

U 4 1ft’% 41 15’.> ’4 'Aalk GW 579? IM’» 33 ”« 33'4 1 56'»
59 59

41'%
60 54 Wehb Knp soc 360 350 350 390

38”» 39 % 39’ ; 'Sï,i \V«s»(*el 745 S’3”« 13*% 1 ■ ’A 15’%
38'. '9'» 4 J1 » 39' ■t 35 , West C Br 279 S.'?' 32’? 3?' j 33
1? 12 • V , 15 1? W topper 200 $9 8'. 8i. ’% n

480 490 4 10 ftftfl 425 W Cop wt» «oc '80 310 380 5 410
345 350 - 70 ft 70 345 i w«»t Groc A 135 $3’ » 37", 37”, 41 39',

17115 224 
16500 21
35740 104 

'6684 32
.3156 /
*U6 33...
9953

14

?2B10 V 
4.» Ou 480 

88100 44
I?138 15
40839 ??7 
144O0 <7
’88C0 1)5 
3*00 48*

6 315 $27 26»% ?ft’i 27’
Pt 6C $80 80 80 + ”t #0

A 930 f?l 20’« 2) 4- ' % 21
A wl 490 sien 10 ion 4 N 11
A 100 185 185 185 415 lift
B TOO 16 15 15 - 1$ 30

240 ?oo C Pkrsn
250 2’0 C Red Pop

33’; C Regcourt ’5/00
335 C Sannorm 31000

13’: Con Sud 
37' Conwest
8». Cop C<yn 

37C* Cop Man 
36’ » C opr and

78 27 Coulee
4? 34’« Cowleh
4? 34 Craigmt
93 87 Crestaur 400

107”» 105’, Crolnor 
??»« 14’.vCrowpat 
.»4 29 Cutco

8 ? ’?% Daermg
- 2.5' ? Daragon 

79' j. De Cour 
18'? Peer Hoi 

910 D'Fldona 
170 Delnit#

5 i Dome 
Donalda 

17", Duven
E Amphl

205
20
13

2»
6' % 

30

213 
20’ ? 
105 
31 

7 
33

16’, 16 % tit

V
480

4*
13' 

2? 5
44 

' ^
484

7
* ?
a 34 

1

36' 1 30’ East Mai
?/'• ?4 • E Sull
26
11’k

8

26 
121 

31 
160 

8» 
36 VI

138
80 
33

45 40
134 1.1?
50 44
7H

Fa4t Met
9' ; E'der 
5 Eldrlch 

4’1 « El Sri 
86 Fxpl All 
’9’. Fureka 

113': Falcon 
27*. parad«y 

Fera wt8

10597 144
.» ,

91*00 15
??979/ 13|

47000 44
24570 17
58900 1?
11046

F west Tung 9*80
F atlma 
f rancoeur 
F roblsher 
Geeo Mines 7350 $73'% 22-

3225 $?9 
550 113 

20 
17 
75 
9”!

’4/ 
210 
12', 

111 
40
10”!
10
30

70700
<*nn

10300 710 19»

27 
1 *2
61

610

20»

1»
61

31
14

335
il

16?

6rt Gene*
Geo Srlen 
Gnt Masrt 
Giant YK 
Glacier 
G'enn Ur 
Goldale 

i Etait 
GF Uran 
Grandroy 
Granduc

2600 16”, 16 
21700 130 120
2500 11
1840 683

40’24
12500 
1705’* 20' .

76

14
10*» 860 . . ?V. 7?', ”0evhk * ‘‘ * Cl.iIrK

200
n
f 1 

90 
llO 
127 

35 
73* 
104 
I' 

365 
15? 
635 
?40 

6? 
165 

14U 
840 
300 
7Y1 
970 
190 
4)0

5?
575

Gulch
71 (Gulf lead 
*V Gunner

40900
?’1O0 
15850 173 

i'35*9 11
*000 11
8500

11 
- /

13 
’2 
20 
18 : 
31

142
740

13
136

4?
11
11
31
?9
92
1?
16
73
•

200
2?'.
'6

no
11

8*0
39
’4

39
31

164

+ 73
+ 1

If» 11
10’% 11 
• - l’%

1
f 4

760
16?

18? 
128

13", 10' 
16 1? 

8?4 475
474 370
4’0 340

.
480

200
78

2«6
•s
2*

5
20

178
335

83

4*0
12
21
73
3S
40
16

460
180

42
135

Gunnar wt 
Gwllllm 
Hard Rock 

?•%» 1 Hnr Min

H of Lakes 
Headway 
Heath 
Neva
High Belt 
Holllnger

■
Hud Bay 
Hugh Pam 
ind Lake 
Insprtn 
Inf Nickel 
In* Ran 
Irish Cob 
Iron Bay 
Iso Iran 
J Waite 
Jacobus 
Jave Expl
Jelllrne 
Joburke 
Jolie*
Jowsey 
Jonsmith 
KenvMIe 
Kerr Add
Kilembe 
KHem wt* 

14»^ Kirk Min
300 Kirk Town

17*i Labrador 
17 Lake Cin
16*% L Dufaul*

74
I’O

72

75
51

284
121
490
231

18
150
in»

630
701
’40
725 I 
150 
200

77513 $16»* 16’k *6»» 
11740 !E5 5156 5»0

8?400 
I50ng « 

100 180

7't

180 180 
5319 S’5* > 13 » 14 '» »1*%
»86S S?s 500 514 1%
»1?8 63 60 60 3

19’, 19”

«
38

032 20
3*200 8
14440 64

\
6?2JO J3 

32*175 3?0 
3900 24$ 

73725 71
13000 12':
93080 230 
• '700 41
1076126 18 
37100 21

7010
IM4?

135700

J?

44 6?
89*» 90 
30

295
219
61
H

195
40
17
TO
29

296
Î40

I 2 ,

4 T

12' > 9?o 
12 . 920
60

180

129
31

355

778
10

i
58

149

?;
87

91
29

237

73
8

20

Lake t -ng 
L Osu 
L Shore 
L Wssa 
La Lu, 
Lamaque 
Leltch 
Lencourt 
Lexlndin 
LL Lac 
Lora .0 
lorado wtt 

I » LOUVkt
IS’ > Lyndhst 
38 Lynx 

Macatsa 
Macdon 
Marfie 
MacLeod 
Madsen 
Magnet
Malartic 
Vaneast U 
Man Bar 
Maretoo 
Marcon 
Mrtlma 
Martin
Ma’atch 
FVa.brun 
McIntyre 
Me Ken 
McMer 

8' : McW’af 
191 , Mentor

Merrll 
Me’a U^an 
Midrlm 
Mllliken 
Mlnda 
Min Corp 
Min Ore 
Mone’a 
Wt Wright 
Mul’l M 
Nama Cr 
Na» Expl 
Neabr 
Nello 
Nes _ah 
New A’ger 
New Ath 
New Bid 
New Cal 
New Delhi 
N Dlcken 

’» N Gold vue
8 N Har'
4 Ne.v Hcsn
s New lasnr
4 N Kelore 
*■ ; New’und

n Man
5 N Myiama 

N Senator
4 New Taku
1 Nickel MS
4 Nirk Ms f”
8 Nick Rim
4 Nlpi’.lng
4 NiS’O
4 Nor Acme
7 Noraoda
7 Norgold
? » Noriartlf
6 Normetel
4 Norpa*
4 Norsvnc
5 N Gldrst 

N Rank 
Nor’htp

9 ; ; Nor*’ qa’a
If NOrSO A

30
135
133
150
1)0
no
20

284
255

6
10

980
21
94
4?

107
555

8
16
60
36

113
89

4*5
160
205

11
74
’»

175

74
11’ »

41 '9 $'0
6100 299 

43774 7?
46463 68

2500 9’;
7635 $10'. 

497.14 147
14500 130
6740 9’,
6S00 23
46?7 540
8000 30
1010 .455 

320 334 
1 4M 154 
17700 11
’200 S
»650 215
. 1
2950 18
4100 9-,

33450 27
2-MOO 16",

7344 775
171700 SO 

47500 10
20850 175 
10400 315

164050 14
«860 115

I
7007 140

71825 33
8500 1?

215175 1*2
»<7ftn 10

•8
7?

60 61 
9 •

?«*» 79*%
117 145
115 125

9 , 9 ,
2? 21

500
79

440
335

•
12

36700 
’8000 
’8400 

8?I S»« 
94380 4?

3000 
11000 
36700 
. 97J 150 
6500 10

|j
24474 225
7000 7' ,
2330 $’5’» 

57000 20
41555 16) 
34’00 64
1.1410 47
6 0400 
13700 
22200 

1000 
’*•1 '0 
52400 
4266?
*?150 
79500 
25500

524
10

555
334
153

1?

271 271
36 4 3

9 m
118 125
7«0 310

10 
106

8
IDS 

76
10

1.40 177
25»% ?V 
16’, 16' 
70 70
86’ ; 86' 
3? 4*

*
T
7
•«

• 78
4

?
* 30
♦-1

11
117

31

31

V9

1$
27

IN
10

86
75
10’,

140

8?
22?

i 6 , 
1 14',

20 
97 
6?

9 ,
26
’80
107
54
15

155

16%
35
60
10
10
78

!?’» 940 
510 475
163 105
23’, 15

•
50

-1

41 
J 67
4 15 
4 1 
4 10 

'0 
+ 1 
4 1 
4 1
- M%
- 7
- '% 

1 TO
J 3 
4-1

•
28

165
|9

281

34 ,
14 , 
17 
17

8
15 

395 
390

63
36

105
450
57
75

64
’6' , 

121 
6? 

250 
3»0 
ij 
14

27 
22 
11 
11 
13 
4 

11 
155 
363

19
6)

350
38
57

NOM
Pet-ng wt»

Paymast 
PC» kxpl 
Peer'ets 
Perron
Pick Crow 
Pitch Or» 
Placer 
Pow P<*u 
Pr ord 
Preston 
Pronto 
Pros Air 
Qu*. A sc of 
Que Chib 
Que r ap 
Que lab 
Que Llth 
Que Man 
Q Metal 
Qunstrn 
Que mont 
Radiera
Rain
Rayrock
Rename
Rexsoa*
Rio Rup 
Rix Ath»b 
Roche 
Pock win 
Rowan Con 
Ryanor 
San An*
Sand »iv 
Satellite

22',
101

----- SEMAINE PASSE F
Ventes Haut Ba, Far. f

1570 195 180 180
11797 4.40 380 450 4

460 /0 If 18 ;
11000 21 20 03

4*400 3? 24 3? .
23500 73
'1912 105 
45600 » 1

2175 $1?
4 0O 35 

109 00 II 
36785 ’90 

T484 4’0 
4500 100 

2’5161 69
23900 6ft 

127075 
57100 8
24525 725
mo ??

1 •’04? 89
13758 ’8
7025 $'4 

696294 148 
6500 SO 

2’275 /0

ANNE F 
Haut Ba,

37

luu 120
1300P
5000

39540
423CO

13?’8S
7000
4200
8’00

19000
11425

60
120

27
10
51

||
54
13
4?

440 
• S

89
18 7
13'»

141
44

1 100 
15

22 17
•1 21
79 ??

1? 6
1? 10’
44 36
'? 7

790 600
500 4JO

NOM
Sheep Cr 
Sherrift 
Sil Miller 
SU S*end 
Siscoe 
Slocan VR 

' Stdcona
Stanielgh 
Stanlgh Wtt 
Stanrrk 
S’eeloy
S*eap »
Sturgeon 
S ud C nr* t 
Sullivan 
Sunburst 
Sur» In'ef 
Sylvanite 
T aurcani, 
Tni'rcan vt 
Teck H 
Thom L 

' Tiar.'*
Tomblll 
Ult Shaw

SEMAINE BASSE f 
V en'ei Mau» B.»» r »<

4625 18: 
34318 40' 

4520 
9000

56
24
7J

24166 ’9
11620 »! 
5411.4 •?
14*80 <4
7030 156 
2750 6

143’*» $14

250U 9
3350 ?70 
3300 74

1*04? 5
17225

148
400

55
75

Net
13

ANNEF 
Han» Bas 

114 «5
460 39S

8?
80

/870 215 
8900 ’0

150
AOOO

33000
29100
39850

209
44

f .1

f 5

65

fté
100

43

] 1
81
13

130
4

1 I?*1» 
1?
6' , 

200

Wlllroy 
Aif wt»
Wilttay
Winch
Wr Harg 
Yale 1 eed 
Yk Bear 
Young Ha 
Yukenn 
Zenmac 
Zulapa 

Curb
Buloln

69 411 75 69 U Mining f>99 74 22 73
120 « 6 126 107 U Ashesto» 13835 575 ft?S 535

30 ? 50 27 Un Keno 387Q 4)5 400 4’0
10 ’% ;6 9 Un Fort 121800 60 4 f U
SI _7 51 Upp (an 36200 104 97 104
17 — 1 ’ 1 74 16 Vandoo jOOO 999
46 4 3 53 35 Ventyr**» 442? $33 à '? . 3?-

9 , 4 * % 14’ j 9 Vioiam 16600 246 218 24
11 4 ’, 1H ? 10 Walt» Am 1985 745 7W> 730
60 • 4 6’ 56 Weedon 39300 ?8 25 2*
13'%
70 f 6 1' 55

’ Werner
fW Malar

7600 1» 14 16
4700 7 ft 7

?4
78

6»0

?4ft
140

SaTada s*- 
Salada ? 
Tr Can

400
39

U
Pefro! 
South 
Place 
Sapphir, 
1.1 Pete

Radore
D Aragon 
Chester

SEMAINE PASSEE ANNEE
Vent*» Mau? Ba» Fer. Nef Haul B a»
54500 190 16$ 187 il 260 16$
4400 130 120 12$ 15 lift

■ 18 14 1 / -4 1 22 14
30*9 8 .i 8 8 »V t 7

. • t 117 147 151 4 1 léft 135
89960 40 39 16 • 4 40 14
ft 1490 1 17 140 140 S 164 e»
’•000 9? /I 9? -f 14 ?2 6$
106 *0 7 % 7 $Vt
42100 30 ?» 30 J? ’ 28

1500 29 29 29 1 36

690 415 40$ 45 45 425 $3«TOO 400 4O0 400 i 60 400 >4
??0 $3 J U 33 J 34 ? 1%

2045 i/o >05 720 7*5 I
1700 74 70 71 1 76 60

VALEURS LES PLUS ACTIVES 
INDUSTRIE! 6

ft?M2 S 4’ i 13'» 1.1'» ’% 154 10'»
26189 $7’ , $*■ 7’« 41'I 7’j 4Vl
2580$ $16 14' 4 14 ‘4 » 1656 \ri?î808 15 14 4 14’» ’» un

1735:' $?9 27 21’» 41' i JON
PETROLE

2$

341600 202 150 170 ?• 1»» 150
?)8800 If 32 18 ♦ 4 49 24
118410 129 127 ‘8 129 » 10
’23100 143 121 116 419 143 94
116000 20 18' ,

MINES
29 26 •'6

191241 140 102 140 1 1|0 7$
833050 15 74 74 10 'Oft AI
A94a9* 148 •s 141 flî J75 44
6*40.0 70 49 56 13 74 1}
567751 44 33 47' % .7’ , 50 >♦

Obligations
canadiennes

Ceur« ear I Invettmenf Dr tiers 
Attociation of Canada

BOURSE DE NEW YORK
Cour» fourni.

Per LA BRESSE ASSOCIE»

GOUVERNEMENT DU CANADA 
Offre Dem

??H 19'.
255 150
25', 18
105

Emprunt de conversion
3 I 12-1961 94 75
3 >. 1 9i»64 »4 00
4.19 ’»7j «4 no
4 , 1 9 1983 »4 00

Ob Oblgetlons.
(E R I Emprunt de remboursement

38
61
25

Ob 
E o
Ob
E.R

?', 1 7 1959 
1-10-1959 

15-1? 1949 
1 41960 

15 12 1960 
1 5 19*1

99 60
99 JO
o» on 
98 00 
96 75

5 ’ n 
>

29 :
1 12

19?
45

3 no
8

15
1.1

95.25 ! 
95.00 I 
95 00 
95.00

9970
99 50 
99 25 , 
98 50 
9/25
9ft 25

963
6 196' 68 

1- 5 1970
1 9 1»74 
1 6 '97474 
1 10-1979 
1 in 197»

15 9 1966 Perp 72.00
OBLIGATIONS GARANTIES PAR 

LE OOUVFRNFMFNT DU CANADA

Perp

84 50
88.00

80.50

8' 50
80.00 
81 50

7 <00 H 9', 11 t 1 11
24625 14’, 14 14 ,7 1)
20103 13 U 1? 1 18 1?
ft?364 31 30 33 4% '0

6 F 40)0 79 49 56 13 74 33
3 50C 27 25 26 — 1 ’4 ?<

25800 72 20 71 41 75 14
999 T 15 13 13’ i 4 •% 17 17
1200 6ft 6? 66 41 74 é?
775 S17 '6'» 16 % 19 16' a

32500 13 11”? 11’ , — ’ 3 14 11
100616 4? 33 40 4 $ 46 17
32500 11 10 10 -1 16 10

158
265

135
200

7’%
80
?«
10

l’7 «5
35 11
’9 , 13

112 53
11”. 8 

220 180 
24 ,

G T P p . 
G t r p. 
C.N P 
C N R
C.N P 
C N R.
C N.P
C N R . 
C.N R

1-196?
1 196?
? 1961 61
1 ’944 67
9 1964 69
1 196671 

3- 1 19*1 66
3'» 12 19*2 74
4 1 2 1981

1

?*« 15 
?'a 16-

95.00 
9’ 50 
9175
85 74 
82 50 
81 50 
88 50
86 25
87 00

96.50 1
99.00 
«2 75 
86 75 
84 00 1
83.00 
90 00 i 
87.25 ;
88.00 !

OBLIGATIONS 
Alla GTC 
Alta GTC 
Brit Col 
Brit Col 
BC Pnw C 
I 1 I 
BC Pow C 
B' Pov C 
Manitoba 
Manitoba 
Manitoba 
Man Hyd 
Man Hyd 
N Bruntw 
N Brunsw 
N Brunsw 
N Brunsw 
Nawfnld

PROVINCIALES

20
140

12

18
224

70

34'00 10 1 10 ■t n% 10
60'8 11'% 10'% 19’% ’4

25600 ir% 16 '4' i — ’% 75
15588 21 21 21 75
ft4200 >0 17 20 6» 23
47860 49 4 4 46 4 1 to

15
528

-
255

?!
U

H
I

6?1
30

32
?0

14A4
460

»
16’%
11
18' 7 
8' %

45
7'%
$

161 
30«» 

4 '5 
57’* 
17

I '% 
*16 
- ’%
H

?
?

304
55

325
15

'W

2?
230
704

53
10

18’
40

234
r»
56

9
1 75'

m?

72
44ft

26
350
300
118

1?
4

J11
10
15

266

lié
255

7’%
104

7’ ,
105 

?ft 
•n

107
24”,
16' i

86 1
27 ,

Nawfnld 
Nov Scot 
Nov Scot 
Nov Srot 
Nov Scot 
Nov Scot 
Ontario 
Ontario 
Ontario 
Ontario 
Ontario 
Ontario 
Ontario 
Ontario 
Ont Hyd 
On* Hyd 
Ont Hyd 
On* Hyd 
On* Hyd 
On* Hyd 
Ont Hyd 
Onl Hyd 

nf Hyd 
On* Hyd 
On* Hyd 
Pr Ed I» 
Qwehe^ 
Queber 
Qucber 
Quebec 
Que Hyd 
Que Hyd 
Que Myd 
Que H,g 
Saskat 
Satkat 
Saska* 
Saskat 
Saskat

3’» ? 7 1963
4 . 2 7 197§
3 14 4 ’964
3 15 12 1969
3 1 19 1967
3"« 4 r-19*4
5 14 9 1 »6? 44
5 15 9 1987
3 1 10 1965
4 1 10 79 6 7 69
*4 1 10 1966 68 
J . 15 3497? 74
5 1 7 1974 77
2*% 14 6 1966
3 15-11 1968 
3'% 14 9 1964
4 I ? 1977 79 
4*. 14 7 196? A4 
5’» I 2197»

1 9 1964 
15- 12 1967 

3”« 14 4 1»6) 44
3- <« 14 3 1948 64
4 14 ? 1977 79
2’» 1411 1945 49

» I
14 1? 1968 70

4 3? 6 1969 ’?
4 « 15 4 1975 78
4- a 1-1 1944
4 15 / i»4J 44

1 M97* 79
1 10 1964 48 
1 3 1941 A) 
1 11 1967 69 

14 4 1971 71 
1- 5 1964 64 
1 J 1974 77 
1 3 '964 46

14 1 1974 76 
15-10 1964

1 3197678
15 10-1977 78 
M? 1972 74

15. 3 1941 44 
1 7 1967 69 

IS 12 I960 62
15 1 19740 77 

1- 3 1972 75 
1 3 1961 6? 
MO 197J-74

15 11 1977 7»
1- 3 1963

14 4 '9^0 72 
MO-196? 64 
1 11 1976

15 10-1975 77

94 50
89 25
90 50
83 25 
85 50 
10 00 
98 50
95 50 
8? 24 
9? 00
94 00 
85 00 
97,50
84 75 
82 50 
89 50
95 25
96 50 
94 00 
84 2.4 
«4 75 
89 50 
93 25 
96 00 
81 ?4

95 50 ! 
90 /5 
9? 00 
84 75 1
87.00 ! 
81.54 i

100 00
97.00 ! 
89 75 
93 50 
9j 50
*7 00
96 40 !

Valeur,
ACF Ind 
Allegany 
Allis Ch 
Amerada 
Am Can 
Am Cyan 
Am Mtr»
Am Smelt 
Am Std 
Am Tel 
Am Tob 
Armco fiM 
Armstg Ck 
Babcok 
Balt Ohio 
Beth Steel 
Boeing Air 
Borden Co 
Borg \ar 
Rudd Mfq 

• Burl Mills 
Burroups 

1 Calumet 
i Can Dry 

CPR
' Case J 1 

Ca’ei Trar 
Celanese 
Ches Ohio 

! Chrysler 
Chits Svc 

j Coml Solv 
j Cons Fd 

Contain 
! Con* can 

Con OH 
Crane Co 
Crown Zell 
Curtiss Wr 
Deere 
Dlst 4eaq 
Dome 
Douglas 
Dow Chem 
Du Pont 
East Knd 
Faton Mfq 
El Auto t.
El Paso NG
Flres’ene
Ford

4800
4100 

13700 
13400

6800
3800 

27400 
7400 

2*400 
’966 
1500 
?900 
900 

4 100 
1700

tno

5700
2300
4800
2600
1300

400
'400
5400

C «m Gen Dyn
Haut Ba, F ff N#' Gen Lier
51’» 51 SI Gan Foorfi

29 i ?9 ?9 Gen Tir»
99' p 98 4 98» -1 1 Gliddrn
49'» 48 ; 46'. — ' 4 Goodrich
55’4 64*» 54’» ’» Goodyear
35’• 33*» 35 4 ** Gr Paiye
50’4 48'. 50 4 >4 , Grand Un
1.6T» 15’ ? 15”, ' • G* A and

?4i ’ ? 240’ » 240’» i Gt Nor R'
99 » 93’, ♦ 3' ■ -1 Gulf OU
68' ; 67 67’» — n 1 Hormtk
39’» 39 39’« •r • ; Hud Bay
35’» 34' ? 34'» , Intartake
45' k 44 ' « 46'■ 4 T, 11 Int Bu»51'4 59’» 50’• — '4 ii Int Harv
4.3’a 4? j 42'» X, Int Nick
78 76’» 78 41’, inf Pap
40’» 401» 40 n + ' « Int Tal

f i"
V e n * # » Haut Far *U«

85’»
127',

54’
44', 44’.

52’
114’.
4?'»

4300
1000
1600

116
43 
61
26'» ?V 

532 525
f 4 44
94 9.)

11?’» 118',

44’»
S3’ ,

26’» 
524

44 »

831» 83 83’»
227 , 22.1 2?7’ ,
143’» 151’a 15' » 
67’, 66’» 66’» 
39 , 39 39
35'. 34’e 35s%

144 14)’» 14’ »
57% 5tM 57

96 0C
86 24 
8* 7Î

5
?*4
3
3
)
3%
3’%

99 T5 
100 00 
97 50
84 24
93 00 
84 50 
81 00 
90 75 
8? 50
94 00 
88 25 
97 ?5 
92 75 
97 75 
96 00 
90 00 
84 ?5
96.50
96 ?4
83 00
96 50 
90 00
97 so 
«? 00 
81 00 
92 24 
90 50
98 50

«) 50 
100 00
10O SI 
98 SO 
6S 15 
91 75 
85 SOa? 00
91 75 
84 00 
95 00 
89 25 
98 25 
93 75 
9* 75 
98 00 
91 no 
95 ?5 
97 50
97 ?4
«4 00
97 50 
9? 00
98 50 
93 50
14 *0
91 75 
9? SO 

10O 00
OBLIGATIONS CORPORATIVES

Abitbi P 
Alumln 
Alum Co 
Ml SI I 
Bell Tel 
Bell Tel 

i Bel Tel 
; Bell Tel 
, Bra/ Tr 
I BC E 
1 BCE 
I Con Cem 
I C Brew 

C Chem 
CIL 
CIL 
C OU ex V 
C _
\i P R

on, Ges 4
Cans Gf» 5
Credit Fnc 4 
D Fndr 4 
D Stores 5 
T Fat Acc 4 
Gat Pw ID 3 
GMAC 4 
Gunnar S 
H Bay OU 
Imp OH 
Imp Oil 
Imp Tob 
inc Arr 
In id NG 
I Bk Rec 
Intp Pi L 
Ont N G 
Ont Steel 
Page Hers 

• Que Pow 
; Russ ind 

Shawg
' Simpson»

S»ee| Co 
St Law Cp 

! St Mr Pw 
TCPL Ix»t 1

6» 15-11 1977 
3’ . ? 11971 
4 , 13 1973
4'» M? 1964 
3»* 15 4 1979
i 1-12-1920
4 7 15 12 1967
5 IS- 3 197?
4’» 1 11 1970
5 1 2 198?
5'» 14 1977
5 « Ml ’976 
i 4 15 M9 9 
V 4 1 9 ’971
J’» 15-11 1974 
ST» 1 1? 1977 
4 1 M976
J*» 15 11197?
4 PBrpBtueiie*
4'» 1 6 '976
5V4 t 21977 
4' , 15- 4 1970 
4’ ; 14 3 1969 

1 12 ’,976 
1 3 ’974 

II- 6 1970 *
4'» 15 11 1977
5 I 10 1960
5 1 51975
3 151? 1969
.)»% 1 2 1975
3 1 3 1970
4 , M0 19 ’4 

1 6 ’98?
1 6 ’9*9 
H M970

1 p
1 81948
1 4 ’ 97*
I- 9 19ft?
1 1? 1946 
1 IP 19*4
1 4 '97»

S-19A? 
4-197?
4 ,9?0 

987

105.25
89 00 
9? 25 
98 CO 
84 00
90 50 
95 25 
98 00 
60 00 
9J 00
98 O'*)
99 OO 
98 ?5 
69 00 
66 00

104 75 
9l 03
93 75

100.oc
•7.00 
9? 50 
9ft 25
99 00
• 3 00
94 00
9, 50 

100 50 
•9 ?5 
91 00 
88 00 

104 *
8ft ?5
84.50
89 51)
93 50 

10? 50 104
90 50 93
93.50 95. 

100 50 1 0?
95 00 97
«5 00 87

106 no 107, 
100 25 101 
85 00 87
84 75 67
8ft 00 87
65

87 25 
•7.00 
90 50

3%

1-

85 1

96 50 
«0 00 
9f) OO 
9’ 50 
98 50 1
9? no 
9) 75 
95 00 
«4 00 
91 00 
8* V)
9ft, 50 
84 50 
«4 00

93 00
98 25

9? nr 
99.00 '

97 50 
9ft 00
95 no
89 ÔC
9’ 40 
64 40

Un record ddns 
les ventes de 

gazoline en 1958
3,528,93A.OOO d* gtlloni vtndui, 
»oit 5 4 p.c. dê plu* qu'ên 1957

!,(> BFK publia dp.. «Istis 
tiqnp.s provisoire* nui r4vftl»nt 
(|up 1rs vente* d'essence (Uni
brute une neltcs» uni ntleint 
dp* rhiffrp* *an* prAcédpnt* au 
Canada pu lObR 1rs vpnlp» bru 
(p* ont d^passT- 1p rpeord pr^ 
cfdont (3 34H.0fl.000 gallon* rn 
1357) do 5 4 p 100 pour attain 
drp 1,53,935,000 Kalton*. pt |o* 
vpnto.* nptlp.* f,*ur le«qiiPllp* la 
taxe* a Pt^ arquitt^Pl ont aug 
mant»4 dp 5 2 p lOO. pour pa« 
*rr dp 2,3fl2,222fi,0OO a 2.72R. 
155,000 callon*

Kn 1353, toute* 1p» régions 
ont accusé une avance des vpn 
les brute* par rapport à 1357, 
sauf la Colombie-Britannique et 
Ip Yukon. Voici le* chiffres (en 
milliers do gallons) : Terre N'eu 
\e, 3,027 f25,527 en 1357); Ile- 
du l’rinrp Kdouard. 16,153 M4 
234 i; Nouvelle Koos.sr, 99.662 
(34,353); Nouveau - Brunswick. 
35.159 183.718 ) ; Québec. 721, 
:!48 ( 660.881); Ontario 1,295.- 
797 (1.237.7231; Manitoba. 225. 
701 (219,5591; Saskatchclvan.
286,603 (280.458); Alberta 442. 
192 (402.561 ); ( olombie Britan­
nique. 313,998 (324.972); et Yu­
kon, 4,291 (4,735).

Le* ventes nettes ont dépas 
sé colles de l'année précéden­
te dans toutes les régions. *auf 
au Yukon. Voici les ventes (en 
milliers de gallons) : Terre-Neu 
ve. 25,904 (24.131 en 1957); llo 
du-Prince Kdouard, 11,418 '9
785); Nouvelle Kcosse, R4.076 
( 80 495 ) : Nouveau Bnuswick, 
81,828 170.341 ): Québec, «31 
480 (592,765) Ontario, 1.104 
515 (1,057.255); Manitoba. 121, 
451 (117.441': Saskatchewan.
166.901 (157.726): Alberta. 246.- 
526 (236.996); ("olombie Britan­
nique. 251.119 (242,297), ri Yu­
kon, 2.936 (2,993)

Johns M*n 
Kennecot 
K rnsot 
kro6ht»r
Lowc ' Inc

ft*ens»n Ch 
Montqmr 
Nx* Av 

. Nat Cafth 
, *ta* Dis*

Na* Gvp
I N Y C pnt 

NY N H 
Nor Ra< 
Ohio Oïl 

, Ou*b Mar 
hark» Da 
P*nn P R 

j PhHpt D 
, Phillip Mor 
1 Pitt Plata 

Proc Gam 
i Pullman
; rca

Rapub Stf 
Ptv Tob B
Royal Dut
^aars Roa

! Sinclair
I Socony

Sparry R 
I S*d Brand»

64'V‘l
890

3600
«A

K’OO

1490
2f90

lion
1600

800
1C+0C
3700
1700
•900
39'0
J+>0

61*»
8ft

Tax Sulph 
Tida Wat»r 
T imkan 
r want C 
Un Carb 
U*d Aire 
U*d Corp 
US Gyp 
U ft Ri-bhar 
lift Staal 
Vanadium

W Un Tal 4?r>o
,Vasth»«
Woolwlh l’OO

2000 
1/00 
1 soo 
.'600 
??0O 
•<00 
■'900 

’ 1100

17$’ 3ft/'.

'6'» 3ft 
*8U 77»»
Jft'. U'»

Clupak, Inc el la 
Canada Paper Co

On) conclu un* entent* 
commerciale

Une entente vj . être con 
i clue entre Clupak, Inc., et la 
I Canada Paper Company permet 
; tant à cette dernière de fahri 
quer un papier extensible et 
d’utiliser la marque de commer 

i ce “Clupak".
C'est ce qui vient d'annoncer 

: aujourd'hui le président de la 
i compagnie Clupak. M (iérald K 
Amerman. ( e procédé sera uti 

j Usé pour la première fois au 
' Canada à l'usine de la Canada 
Paper a Windsor Mills. P Q.

Canada Paper sera la premiè 
j re compagnie canadienne 4 oh 
lenir un permis pour utiliser ce 
procédé qui est en grande par 
lie mécanique et relativemenl 
simple. Le papier est en effet 
fabrique do pulpe de bois or 
diaire a l'aide d u e machine 
d usage courant pour fabriquer 

, le papier.
A date, la compagnie a ar 

( cordé l'autorisation de fahri 
quer ce papier d'un genre tout 

I nouveau aux maisons américai 
nes suivantes: International P.t 
per Company, West Virginia 
Pulp and Paper Company, 1! 
mon Bag Camp Paper Corpora 

i lion. Continental ( an Company, 
et Grown Zellerhaeh Corpora 
tmn

Le noir, «au procédé Clupak 
est une découverte de M. San­
ford L. Cluett. vice président de 
la maison Cluett, Peabody A- 
( n (ne M. Cluett es! aussi l'in­
venteur d'une méth de de ré 
Iréeissement. 4 la hase du fa 
mrux procédé 'Sanforired'' ap 

. pliqué aux tissus de n.

The James Robertson 
Compeny (Limited)

Avis d» dividende
Aux actionnaire. :

Avis est. par les présentes, 
donne qu'un dividende trimes 
Iriel de 25 ets l'action a été 
déclaré sur le capital aetioas en 
cours, sans valeur au pair de 
The .lames Robertson ( ompa 
ny (Limited), payable le 17 
avril 1959 aux actionnaires ins 
erits A la fermeture des affai 
res le 3 avril 1959 
D'ordre du Conseil 
d'administration

C. F RALHBONE, 
secrétaire

25 mars 1959

IMPERIAL OIL LlMtîCO

ActemblAo GOnéraU. Annuefto 
•f <SSneral(i SpSrloto 

do* AcHonnnires

L'assemblée générale »n 
nuelle et generale «pér-iaé» 
denartionnniresdi;! Imperial 
Oil Limited aura lieu v-en 
dredi, le 2-1 avril 1959, à I 1 
h n.m.. heure normale de 
I Kat, h I hAlel Koyal York. 
lOO. rue Front oueat, 
Toronto, Ontario

Par Or drp nu CoNann, 
n Apminihtratiov, 

/.Secrétoire généra/. 
Colin D Crichton

Tnrtynfft > .{f) mnra /.G.r»Q

'? , 8 1 Un ( 5 M? 1977 97 00 9| ?$
37
25

27 ' Un Ga« 5", 1 12-1977 19C 00 101 5014 1 We*t ( X wl 4‘4 15 19 19'1 94 00 95 TO
190 -

10
68

i Wpg El 4 1 5 1«71 18 50 99 50
CONVE RTIBLkS

293 290 * Abit p 4 7 16 9 1966 101.50 1 03 50
8

16»
27

6
13’»
' i

Atia,1 S*1 .6 1 12 196/ 119 00

Cdn U»! 
Dom Sttel 
D Text

vmpftpi
Triad ( 
West C

« 1971
10- ’«ftA 
12'$6$ 
1? }977 
S-lt’O 
•-’$*6 

1G'$’4 
10 ',973 
1?-lf76 
9 '971 
4 988

171.00 
121 00

f$ r<n 
$3.50

11
1$
27
10’•

6

4ft?i
6822ft 
1 ®’4’ 

'80000

250

Les 10 industriels et les 10 mines 
et oétroles. les p'us n^ifindés
Voici un tableau, donnant le* noms dc« in industriels ainsi 

que left 10 mines ri pétroles, les plus achalandées sur les ourses 
Canadienne et de Montréal, durant le cours de la semaine derme 
re;

INDUSTRIEL!

13

14
North Can 
Ncrv ille 
Nud'i*
N 3«*auc
Ooaska
O'Brirn
Ogama 
Oka Pari

ha’er
Ratino M

ftO
21?

4*i’6 r.8
i ‘32^ '4

?3h0 117 
6?”0 24 S i «**')0
”$00 24 ■3242 Jft.ft •

'<*84 T ; 
2C0800 38

4771 4 0
296000 2?

48900 <7
2107$ 4$

2>4?'0 168
2616$ 190 
21537 ft4

wt» 2015 i?l
3200 1.80 

154780 V

165
18?

3$
116

165

100

volume
sê.ifft mi

14 $ft’ Roa AV 
U l'O Cra> R 
12 356 AlumlM 
10,025 Brarll

Dern
Ven**

Chnq
Sem

MINES ET PETROLES 
Dern

ftprTl

Moyennes hebdomadaires sur les 
Bourses Canad'enne et Montréal

Voici un tableau donnant le* cour* des mo>enne.* hebdoma 
daires sur les Bourse* Canadienne et de Montréal, durant It 
cours de la semaine dernière avec comparaisons:

odu»
tritls

19
papetrr.M

1$
frint» 

d or

1*56 Bas
1*59 Meut 
1*59 Ba»

COMPTABLES AGREES b

Henri L. Belanger
•t Ci*

382A. rut Soint-Hubtrt

VI 4 3412

Lucien Dahmé, C.A.
Compfabtt «Gréé

Edifice do La leuvegardo

15Î •»), ru» Nolrt-Dam*
UN 67641

Jacqueline Paradis. C.A.
Comptoblf agréé

F a t c* o* La $au-egaid«

157 ait. ru* Notr*-Oam* 

Ch. 57 53
UN. 6-7681 — OU. 10111

Provost, Hotte 
é. Associes

Compt«blR« agréé»
ROGER EROVOST, C A. 

Syndic Licencié

ROLAND EROVC5T, C A. 
GEORGES H HOTTE CA.

S33. ru» Chérriér

AV. 8-8607

V I A U & ROBIN
Comptablt! agréé»

JACQUES R CHAOILLON. 
Ah '.‘AND H V AU- C A 
J. SERGE GCRVAiS. C A

PO. 9 38/1*
4926. âv. Vtrdun VERDUN

Chartres Samson, Béarnais, Eclair, 

Coté, Marceau et Associés

F. H. Knight & Co.

Méuricn C^ARTRE 
ucien P BEi A'R r A FM KN 

T COU'LLARD f A l lon*l o 
Gérard MARffau CA R*rt.y ai 
RaymortO FO%TlEQ f A M BDUR 
Vlber» CiARNEAU C A R arr• l 
'le * •»n* *'R|,,EAij fA B n%.t , 
'’••rra GARRy r a pao' OO’

Comptablé» agréé»
6 M SAMSON O B fiC.A ’ B RUVil» O SC- O 

on COTE. C A. 
iMerG HUOT C.A. 
an i ACRO'.f. C A 
»• ^i "*Bi f Au, c A 
'•)«•» BEi. L CA 
xrr» CMOUINARD, C.A

MONTREAL QUEBEC — RIMOUSK1
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pir Oér»rd "Gtrry" Gomltp

Nos lecleuis aimeraient peut-être savoir ee (ini se 
passe dans un camp d'entrainement de baseball du tfenre 
de Nero Beach, l e gérant général des Hoyaux. Hené 
I.enivre, omis ayant fait comprendre iiu’il n’y avait plus 
de place à Dod^ertown pour le représentant de notre 
journal, à cause de l'encombrement (’•’). nous avons tou­
tefois des alliés secrets sur place et en haut milieu 
pour nous dire ce rpii s'y passe. Nu cours de l’hiver, 
(jay Bryant, en particulier et Tommy l.asorda. san* 
oublier nos amis des Dnfhrcrs, nous avaient fait une 
invitation non déguisée. N oici donc a l'adresse de nos 
lecteurs comment s'organise l'entrainement en Floride. 
Fn mot d'abord des journalistes: c’est l’habitude des 
macnats du baseball, peut -oigner leui publicité, d’invi­
ter les représentants de la presse, de la radio et de In 
télévision à séjournei avec le club. Des lecteurs se 
demandent parfois pui défraye ces dépenses.’ l e club, 
il va sans dire, et pour tous les invité-. Nous voulons 
parler ries frais de transport, d’hôtel et de repas, sans 
oublier ce ouc notre monde moderne a inventé: “l'enter- 
tainement’’.

• • •

On pourrait, tout de suite, diviser cette période d’entraîne­
ment en deux categories celle des participants, joueurs, gérants, 
éclaireurs, officiels et l’autre, celle des visiteurs, ces messieurs 
tout puissants de la presse qui d'un coup de plume peuvent 
déceler ce qu'on veut cacher. Il y a des gens qui n’ont jamais 
pu subir la critiouc, fut elle objective et constructive. Quand 
le club va mal. quand il finit dans la cave du classement, quand 
une poignée de spectateurs seulement assiste à une joute, il ne 
faudrait pas le dire Kn un mot, il faudrait faire ties rapports à 
l'eau de r

Qui remplacera Lemyre?
VERO BEACH Ronc Lemyre vient à peine de démissionner comme gérant des Royaux de Montreal 

que déjà les conjonctures vont bon train quant à son successeur. Il est vrai qu’aucune déclaration du gérant 
general des Dodgers, Butxio Bavati, n’a etc fsiite pouvant laisser croire que tel ou fcl membre de l’organisation 
des Dodgers prendrait la relève.

à une question qu'on 
lui posait sur le sujet, a répli­
qué : "Il est possible que le suc­
cesseur de Lemyre fasse partie 
de l'organisation du club Los 
Angeles." Mais il n'a voulu men­
tionner aucun nom.

Lemyre demeurera à son pos­
te, du moins a temps partiel, 
Jusqu'au 15 juin. Son succes­
seur sera choisi entre temps.

La démission de Lemyre est 
trop récente pour qu'il soit 
possible de soutenir des noms 
avec fermeté mais les deux can­
didats qui semblent avoir, ac­
tuellement, le plus de chances 
sont Al Campanis, un ancien 
porte-couleurs des Ro/aux qui 
jouit de la haute estime de la 
direction des Dodgers, et le lan 
ceur Tommy LaSorda, qui a for­
tement appuyé Lemyre dans sa 
fonction, l'an dernier. Certains, 
mais avec moins d'assurance, 
mentionnent le nom de Pee Wee 
Reese, un vétéran arrêt court de 
plusieurs saisons avec les Dod­
gers.

MONTE CARLO — Budge Pat- i 
ty de Los Angeles est passé en i 
semi-finale du tournoi de tennis 
internationale de Mont Carlo hier | 
en battant le Hongrois 1st van 
Gulyas par 5-7, 6-2 et 6-4. Yola ! 
Raminez du Mexique a eu raison j 
de Karol Fageros de Miami par 
6-0 et 7-5 en quart de finale chez 
les darnes.

\

Ronc Lemyre

Une santé 
chancelante aurait 

été la cause de 
démission de Lemyre

René Lemyre a fait un 
voyage de 2,000 milles pour 
annoncer sa demission à la 
direction des Dodgers. ”)e 
sais qu il y a actuellement 
à Montreal des rumeurs qui 
circulent en marge de ma 
démission, a-t-il dit, mais il 
n’y avait rien d’officiel jus­
qu'à maintenant’. Pour sa 
part, Bavasi a simplement 
déclaré: “Rone nous a remis

Béliveau blessé à 
l'épine dorsale

Kenny Mosdell est rappelé du Royal 
Mohns blessé

On ignore encore la gravité de la blessure de Jean 
Béliveau, qui dut quitter la joute de samedi soir, à la 
troisième période, apres avoir été durement plaqué sur 
la bande. Bien qu'aucune punition n’ait été inflige sur 
ce jeu, il n'en demeure pas moins que c'est Glen Skov, 
le joueur chargé de prendre soin de Béliveau, qui a 
pratiqué la mise en échec. Et une blessure à I épine 
dorsale, c'est excessivement délicat.

l.n blessure monts au genou droit, samedi
soir, cl a dû sc retirer de la 

Les médecins ont déclaré que joute vers le milieu de la deü- 
....... xième période. Il ne pourra sû­

rement pas jouer mardi à To­
ronto cl peut être jeudi à Bos­
ton.

Béliveau avait subi des fractu 
res aux arcs transversaux de 
deux vertèbres lombaires. La 
gravité de la blessure sera moin 
dre si 0e ne sont que les péri 
phories des ares qui sont frac' 
turée . Les vertèbres lombaires

sa démission, ce matin. Nous sont juste au de- us de la base

(à droite1 cause, à Vero Beach, avec 
successeurs possibles, Al Campanis.

(Photo "1 r DKVOIR")

aucun cotnmcn 
Vous aurez bea 
revoir de rien 
entendue parm 
téléphone de

Aussi longtemps que la publicité est favorable, 
aire, aucune félicitation, aucune reconnaissance 

i en donner à pleine page, nn fait mine de s'aper- 
Mais osez, un beau mat'n, formuler la critique 
les spectateurs et la. vous recevrez un coup de

po
loueurs doivent se rapporter a 
date convenue II y a une form 
ravant II faut que le joueur ait 
nt-ce à cause des nuageuses men 
ments promis, plusieurs atbletr 
île cette formalité et si les confn 
ont dit vrai, plusieurs 
trop d’empressement de1 
leur attention. Il y en 
deux semaines avant de 
baseball qui commencer, 
tement 16 jours 
rum-'ur doit être 
Babe Birrer dans It 
niqué louangeur n'( 
ses et. à venir.

ir a nos moutons que les 
camp d'entrainement, a une 
te a remplir, toutefois, attpa 
;nc son contrat Cette atmo-'. 
es de grève el des chambarde 
snt cru pouvoir se dispenser 

confrères qui sont allés à Vero Bench 
leurs des Royaux n'ont pas montre 
il le parchemin de contrat offert à 
même qui ont attendu une semaine, 
.'occuper rie la prochaine saison de 

tencera, aux dernières nouvelles, dans exae- 
>n dit même qu'un lanceur est disparu Cette 
fondée car on n’a pas encore vu te nom de

Chicoutimi n’avait que 
B joueurs en uniforme

3 joveurs des As sur l’alignement des Saguenéens 
refusés par les Lions

l’avons refusé. Aussi, il nous 
a quitté . .

Entre temps

Il est possible que d'ici au 
15 juin, ce soit Emile Bouchard, 
président des Royaux, qui asso­
la charge de gérant général, 
avec le trésorier, l’aul Leroux 
et un autre officiel, Fernand 
Dubois Bouchard était à Vero 
Beach au moment où Lemyre a 
remis sa démission à Bavasi 
mais il n'a pas assisté à l’en­
tretien.

Lemyre, qui n'est âgé que 
de 3R ans, a laisse entendre qu’il

FESTIVAL O!' IA JEUNESSB

Georges Coailier 
gagne à 5t-Laurent
Le netivière festival annuel 

de la Jeunesse de Saint-Lau­
rent a eu lieu hier après-midi 
à l’arena du rnllège Saint-Lan­

de la colonne vertébrale, formée 
par le coccyx et le sacrum.

Tard hier, on ne savait pa- 
encore pour combien de temps 
Beliveati serait au repo =

Frank Selke, gérant généra! 
ries Canadiens, a déclaré qu’il
avait rappelé le vétéran Kennv ................................ ..................... ..
Mosdell. du Royal de Montréal. 'rPnt devant une foule très cnn- 
dans la Ligue professionnelle sidérahle.
du Québec. L’attraction qui a suscité 1#

w-i „ : plus d'intérêt fut sans contre-
: dit le concnurs pour le Cham- 

1,es Bruins de Boston, qui Pionnat provincial des sauts rie 
n'ont pas non plus la vie facile harils qui fut remporte par 
aux tnain.s des Maple Leafs de Georges Coallier.
Toronto, ont perdu les services Lise Petit, championne senior

présentéde leur joueur étoile Doua de l’est du Canada, a 
(imitait que sa saute puisse Pau- Mohns pour an moins une par deux numéros sensationnels de 
torisn a accepter une autre tic Mohns s'est luxé des liga patinage de fantaisie Mlle Pe

apte rendus de parties et aucun eommti 
core venu nous chanter ses mérites pas-

CHÎCOUTIML — Les Saguenéens da Chicoutimi, de la Ligue de hockey 
professionnelle du Quebec, ont décide samedi matin de se retirer des éliminatoire» 

de leur circuit, ou plutôt de ne pas y prendre part. Ces éliminatoires se résumeront 
maintenant à une finale de cinq de neuf entre le Royal de Montréal et les Lions de 
T rois-Rivieres.

Evirictîimnnt rie tels procéd és ne sont pas de natilire à plaire
aux patronK et propriétaires de Los Angeles A moi ns de chan-
amonts r:adieaux, les officiers supérieurs dr• l'orga:lisation des
Dodgers n ont pas le temps de' s’occuper tie s menu:; détails de
tout rc qui se passe dans chacun des clubs do leur vaste orga-
nisation. < ’est meme pour ce•la qu’ils appt (intent à Montréal,
comme à St-Paul, comme a SIpokane, un gibruit g énéral dont
lés foncticins sont: signer les j mieurs et faire rappnrt; adminis-
trer les filnances du club et fa ire rapport, eritretenir de bonnes
relations avec la presse, la radin et la télévisi on et f.ilire rapport.
L’officier supérieur du club-fer*me a k peu prês troiis mois pour
faire sign<cr ses joueurs: cinq mois et dem i pour remplir les
rnffres et boucler le budget, Fl mois par année pour exercer un
doigté de bon aloi envers les inédia de publicité ordinaire».

• • •
A ne pas oublier. Quand un journal ronsent à envoyer un

de ses rédlacteurs à l’entrainenlent, pour une ou deux semaines,
il ne faut pas s’imaginer que le journaliste eri quest ifm doit corn
mencer dé s lors une attitude ri r génuflexion. n’est pas le
club de haseball qui fait une faveur, mais 1 journal qui
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a un sport qui decline, au 
presque désertes, donne l’inv 

esprit de ses lecteurs 
est pour cela que le chroniqueur, 
s. doit être objectif, appeler blanc 
qui l est Dans les circonstances, 

ivp: la direction des Royaux est res 
ail à Montréal. Et ce n’est pas en 
i a toujours été sympathique qu’on

La nouvelle (
Saguenéens a été anoncéc par 
le président de l'équipe, Paul 
Murdoch et Rolland Hébert, 
gérant général, qui ont expli 
qué qu’ils n’auraient pu grou­
per nue huit joueurs. Les Sa 
gueneens sc sont trouvés à 
court de personnel lorsque Stan 
Smrke a été blessé à une cuis 

i se. Jacques Gagnon a été rap­
pelé par les Bears rie Hershey, 
de la ligue Américaine et qua- 

i tre autres joueurs ont décidé 
! de ne pas prendre part aux 
éliminatoires parce qu’il n'y 
avait pas assez d’argent en jeu.

Ixirs d’une assemblée tenue 
samedi matin, il a été propose 
que les Saguenéens prennent 
quand même part aux élimina­
toires avec l’aide de trois jou­
eurs empruntés aux As rie 
Québec — Jackie !.eclair, Joe 
Crizier et Jean-Marie Cossette 

et quelques autres des Mari 
boros de Toronto, de la ligue 
Junior A de l'Ontario. L'êojipo 
de Trois-Rivières s'est repen­
dant opposée à cotte proposi­
tion. Les Saguenéens n'avaient 

; d’autre alternative que de se 
retirer.

Pas de suspension
Plus tôt la semaine dernière, 

la direction de l’équipe avait 
laissé entendre qu’elle songeait 
à suspendre (Jreig Hicks, Jac­
ques Loeas, (lien Cressman et

Bob Nevin. qui avaient décidé 
de quitter l'equipe à cause de 
leur mécontentement au sujet

de l'argent mis dans la cagnot­
te des éliminatoires par la di­
rection de la ligue II n'a été 
question de suspendre qui que

epter
saison avec les Royaux. Il n'a 
fourni aucune autre raison pré­
cise de sa retraite, sauf qu'il 

' a actuellement une excellente 
occasion de déployer son acti­
vité dans une autre sphère." Il 
a révélé avoir reçu une offre 
d'une brasserie montréalaise 
qui désirerait s'accaparer ses 

; services comme agent de rola 
lions extérieures pour Québec 
et les Maritimes II a égalé 
ment mentionne qu'une compa­
gnie de construction dont le 
président est un de ses amis, 
lui avait offert un emploi assez 
intéressant dans la direction de 
cette compagnie,

Lemyre a tenu a déclaré qu'il 
ne sera jamais traité, ailleurs, 
comme il l'a été par la direc- 

: lion des Dodgers. Mais "il veut 
se trouver une activité qui ne 
l’empêchera pas de dormir des 
nuits complètes".

Rene Lemyre entreprenait sa

Baseball majeur
fit qui réside a Saint Laurent 

j Lait partie du Montréal Silver 
Blades Club. John Miller, mem- 

! bre aussi du Montreal Silver 
I Blades Club et du Saint-Laurent 

Figure Skating Club a donné 
une performance magnifique.

Durant l'après-midi, la ga- 
j gnante du concours de la reine 
i Mlle Françoise Légaré a été 
couronnée par Mlle Margie Ge 

ooo rxr ooo 2 4ii î c-v’ reprosentante de Miss World

\ Phoenix:
Boston 410 001 102 U !4 ’
San FYanclaro 401 000 020 -7 11 : 
I>look. Wall a et. Sullivan San­
ford. Zannl 8 et. MrCardell. G 
Wall, P Zannl Clr Bos Green 
Malznne 2 

A Turson:
Chicago 
Clevelandh mips. Droit 8 « T«rlor, Nrrmur nf Canada tnc ,accompagnée d» 
V: McLIah. Ferraree* a et Bror. Mme c’ousineau, épousé du mai 
Nixon s g* Fermrese p Droit. rr fjp Saint Laurent. Mlle Léga

1 ré a reçu plusieurs radeaux de 
Cincinnati oio 140 loo 7 12 n valeur tels qu une robe du soir.
Milwaukee ooo 200 ooi- a Tl i i une cape de fourrure, un costu-
Cueiier et Detterer. Spahn. Jay «, nie et d’autres accessoires 
Jé'ffcont 9 et Crandall P -Spahan 
Clr Cln Robinson 2 Detterer

Clr
A Bradenton:

Trois-Rivieres vs 
Royal dans une 

sérié 5 de 9
La décision des Sague- 

néens de Chicoutimi de no 
pas participer au détail a 
force la ligue du Quebec a 
remanier une deuxième fois 
la cédule des joutes des sé­
ries éliminatoires. Seuls, 
maintenant, les deux clubs 
Royal et Trois Rivières par­
ticipent au détail et se dis­
putent une série de 5 de 9. 
Deux parties ont été dispu­
tés, a ce jour, et chaque club 
a remporté une victoire. Voi­
ci les dates des prochaines 
parties: les joutes disputées 
à Montréal auront lieu mar­
di le 11 mars, dimanche le 5 
avril, vendredi le 10 avril, et 
lundi le 13 avril (ou Jeudi 
le 14).

Les joutes à Trois-Rivières 
auront lieu mercredi le 1er 
avril, mercredi le 8 avril et 
dimanche le 12 avril.

ce soit dans les déclarations quatrième année, comme gerant 
faites samedi matin par Mur général des Royaux de Mont- 
doch et Hébert Le président réal. Il avait succédé à Guy 
Higgin-nn. de la ligue du Que Moreau, en 1056. Ses prédéces- 
hce, n -'i lui non plus rien men- seurs à ce poste furent Bavasi, 
tienne au sujet ne suspensions Moi Jones, John Medonald,

, Frank Shnugnessv, Arthur Nor- 
Murdoch a coprndant declare m;inHin et Walter E Hapgood. 

que I argent qui aurait été
cons icd n remettre l’équipe L* basaball à Montréal 
sur pied pour les éliminatoires ,
fie cette année servira a réorgn * ommentant I avenir du na- 
niser les Saguenéens la saison reliai! à Montréal. Bavasi n a 
prochaine I/O président a laissé Pas caché ses apprehensions 
entendre que l’équipe compte Muant à certains points mais 
se reremettre sur pied avec un 5^ presse d ai outer: Toute- 
noyau de jeunes joueurs locaux '01S- 11 > aura toujours du base- n est pas possible, il faudra de 
qui cr <ont mis on vedette cet- bail à Montréal”. mander l’aide des autorités mu-

Trmpl* Whlsrnant 
A Orlando:

Kansi-.a City oon !20 0 3 d 1
Washington 100 001 1—2 3 0
Terry e’ Torn a y Kemm^rer et, 
porter

A St. erfershnrir
Chicago <A> 200 000 01-3 A 1
New-York non 000 21- 3 9 0 
Wynn Aria» R et Battey. Sturdi­
vant. Duren R e* Berram 

A Miami
Pittsburgh 001 030 100 3 10 0
Baltimore 001 002 30x 0 9
Haddîx, Face R et. Folle? Wilhelm, 
Sleater R Stock 9 et Trlandoa, Gin- 
berg 7. G Wilhelm. P- Haddlx 
Clr.. Bal Taaby 2.

A Clearwater:
St Louis va Philadelphia remise
A reuse de la pluie.

196(1 Mais Bavasi a déclaré que 
si le renmivelement du

te année dans des circuits ju­
nior et intermédiaires de la ré­
gion.

Le principal problème qu’en­
visage actuellement la direction 
des Royaux est l'expiration du 
bail du stadium Delorimier, en

nicipales de Montréal pour enns 
truirc un autre stade mais que 
de toute façon, il y aura du ha 
seball à Montréal.

Des bouffons, comédiens 
acrobates, deux joutes de hor 
kov entre des jeunes filles, du 
hailnn-balais. des rnursrs pour 
les joueurs de hockey el autre» 
numéros étaient au programme: 
Mosquitos :

1 Bernard Gagnon
2 Jacques Lefebvre 

Pcewee :
1 Roger Taillefer
2 - Dave Vallière,

Bantam
1 James Lennon
2 — Rolland Brunet 

Midget :
1 Frank Fitzpatriek
2 Brian Pilgrim

Juvénile :
1 Richard T.egault
2—Claude Celtic 

bail Course chez, les fille» :
1 Marie léger
2 —Kathy Jean 

Hockey féminin :
Pare Poirier:! Pare Cobler (1 
Parc Petit: 1 - Pare Chamber- 
land: 0

Golden Gloves: Raoul Sarraztn et 
Favotto, au programme, ce soir

Quatre boxeurs de Trois Rivières et deux de Chicoutimi «oront a l'oeuvre ce 
soir au centre de I Immaculée Conception, lors du troisième programme des Golden 
Cloves organises par la Palestre Nationale.

r, Chi 
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LIGUE METROPOLITAINE

Verdun mene 2-0 
sur les Baronets
QUEBEC — Gilles Poirier a 

marqué un but apres 7 minutes 
de jeu supplémentaire pour 
donner une victoire de 4 3 aux 
Maple Leafs de Verdun sur les 

; Baronets rie Québec Verdun 
mene ainsi par 2-0 dans cette 

| série de 3 de 5. Québec a pr 
une avance de 3-2 à la première 
période sur des huis de Ste- 
Marie, Roy et Fillon tandis que 
Guy et Brunelle comptaient 
pour le Verdun, ("est Pnxon 
qui a nivelé le pointage à la 

i troisième période.

n-Ba

BC

B

I111111 Conception 
132 Ihs. Marcel Salvail, 

mont BC \> Edward

13!) Ibs.' Jack Clément. 1 
site Sett, vs Germain M, 
CaTé A C.

Du renfort pour 
les lions
TROIS - RIVIERES. Les

Lions de Trois-Rivières ont rap 
polo trois joueurs junior pour 
prètei main-forte dans leurs éli- 
minatnires de la Ligue Profe- 
sionnellc du Québec. Ce sont 
Ronald Maki, un ailier lauehi 
Tori Wright, un ailier droit, ci 
James Howard, un joueur de 
défense, tous trois des Tcepcs 
rie St-Catharino,, de la Ligue 
Junior A de l’Ontario.

Les Teepes. déjà élimines 
des séries do détail dans leur 
circuit, sont une filiale des 
Black Hawks de Chicago, tout 
comme les Lions,

•o I.uffy, I,. St 
Pierre Carreau.

Penning, Victo- 
Ronald L'Abbé.

jsh Jvancovltch,
Michel Boiselle,

I. St-Jean-Bapt. 
ault. Imm. Con-

Tripucka passe aux Rough Riders
OTTAWA — Les Rough Ri ] 

ers d’Ottawa ont obtenu te 
niour de quart-arriéré Frank 
ripucka des Roughriders de la 
askatchewan en échange pour 
\s services de cinq joueurs.

Classe ouvert»
s Denys Bacon 
. Qué. vs Raou

Ken Lehman 
à Buffalo
LAKE WALES, 

Bisons de Buffali 
Internationale de 
annoncé l’aequisiti 
Ken l.ehmar

de la Ligue 
baseball, ont 

lion du lanceur 
Philadelphie.

Le gérant des Bisons, Don 
t.ahhruozzo, a refuse de men 
(tonner la somme d'argent qui 
avait été déboursée pour la'h- 
man mais a précise “qu’il s’agis­
sait de la plus forte somme ja- 
mais payee par les Bisons, pour 
un joueur". Ceci laisse entendre 

, que le montant est au-dessus 
rie $20,000, somme riébourée 
pour Joe t'affie, Pan dernier.

Lehman, âgé de 30 ans, a 
j compilé un record impression 
! nant avec Ica Royaux, en 1038 
154.

Les cinq joueurs ccdos par 
l’équipe du Rig Four à celle de 
l’ouest sont le garde Larry 
Hayes, les joueurs d'arrière 
Frank Fraser et Karl Hilzenger 
le bloqueur Jim Marshall et le 
Joueur de quart arrière Torn Di- 
mit raff.

Le bloqueur Tom Jones pour 
rait bien être implique dans la 
transaction si Marshall, un jou 
eur d'avenir âge de 20 aiu scu 
lenient, refuse de se rendre a 
Regina. Il se pourrait que les 
Hough Riders soient dans l'obli- 

i galion de verser de l'argent si 
un ou l’autre des joueurs men 

| tionnés refusait (l'aller jouer 
dans l'ouest.

Avec Tripueka, l'équipe d'Ot- 
: tawa comptera trois joueurs de 
quar! arrière Elle a déjà en 
gagé Don Allard, de Boston et 

! le quart canadien Ross Jackson 
reviendra avec l'équipe.

Deux Canadiens

Fraser et Hilzinger sont Ca­
nadiens. Hayes, qui toile égalé 
ment à ta ligne seenrglaire. est 

I un importé qui s est fracturé 
une jambe l'an dernier après

avoir été choisi pour faire par­
tie de l'equipe d'étoiles du Big 
Four la saison précédente. Di 
mitroff est à Ottawa depuis 
deux ans mais s’est fracturé 
une jambe la saison dernière et 
se trouve actuellement dans 
l'armee américaine.

Jones, qui pourrait passer aux 
Ridera de l'ouest, est un joueur 
de ligne géant, fl est à Ottawa 
depuis deux ans. Marshall n’a 
été engage que récemmertt par 
les Rough Riders.

L'instructeur Frank Clair, ac­
tuellement riiez lui dam» ITn- 
dinna, est celui qui a bâclé la

Tripueka, un excellent pas 
seur. avait maintes fois mani­
festé son riosir d’ètrc échange, 
il ne voulait plus jouer à Rr 
gina ou il n'était guère popu 
taire auprès des amateurs de 
football.

je rr> <juc... "Ncuj refuserons rte vous le laisser porter à moins qu'il ne soit parfaitement ajusté"

époult» 
légèrement 
plus hautes

Sam Borgor, 
dont do': Rider*, 
l’équipe tenait i 
services de trois 
ours de quart-an 
est maintenant 
1 un ou l’autre

i ancien nresi- 
a déclare que 

i s’assurer îes 
excellents jeu- 
ière et qu’elle 
satisfaite .SI 

Hait blessé. Il
n'y aura plu.s le problème de 
trouver un substitut. Berger a 
ajouté que quelques uns des 
joueurs échangés a Regina n’a 
valent pas donné satisfaction è. 
l'equipe la aaison dernière.

rwvprj
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LE COMPLET

A. Gold Sc Son» vôu» pré»entent I» complet 
nouveau style qui change le cour» de la mode 
masculine d’aujourd’hui.

D’inspiration purement continentale nous y 
avons ajouté nos retouches personnelles pour 
arriver à c» que nous croyons être ... le plu* 
beau complet que nous ayons jamais stylisé.

Parfait ... il va sans dire . . , pour toutè* 
les occasions.

69.50 •t plu»

Un compte courant libéral vous permet 
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MkIo CARDINAL

I.c Canadien a perdu la troisième joute de sa 
série contre les Black Hawks. Après la joute de 
jeudi soir dernier, les preneurs aux livres n’accor­
daient plus aucune chance au club Chicago de l'em­
porter. Ses chances n’étaient même plus cotées, 
("était une affaire “dans le sac" et les pronostics al­
laient déjà bon train sui la série contre les Bruins 
de Boston. I n seul demeurait encore méfiant. Celui 
ciui, peut-être, aurait dû avoir la plus grande confiance 
en Canadien se refusait encore de vendre la peau de 
l’ours. Celui-là, c’était Toe Blake. Et il ax ait raison. 
Ces amateurs de hockey pui ont vu évoluer les Hawks 
dans les deux premières joutes de la série ont nu 
constater que Rudy Pilous cherchait une formule.
Il y avait sûrement un moyen d'arrêter les élans du 

Tricolore, l.e génie de Pilous s’est enrichi de l'expé­
rience de deux joutes. Maintenant, il sait.

• • •

Il faut massacrer. Démolir, semer la crainte, démanteler 
autant «pie possible, c'est ce que le génie de Pilous a trouvé. 
Et ce n’est pas mal trouvé. D’ailleurs, l'instructeur des Hawks 
avait été on ne peut plus clair, avant la série : “Jouer rude est 
l'unique moyen de succès” avait il dit. Jouer rude représente 
un risque. Mardi dernier. Pilous essaya le jeu banal de la science. 
Pâté. Jeudi, il risqua quelques mises en échec illégales. L'arbitre 
Powers veillait et les punitions ont coûte dans une certaine 
mesure la victoire aux Black Hawks. Mais samedi soir, c'était 
Red Storey qui tenait le sifflet. Occasion unique. Pilous a mis 
dans la mêlée son géant évalué à $100.000. Elmer Vasko. Dès le 
début rie la joute, il était clair que Vasko devait avoir la peau 
rie Dickie Moore, tout comme Glcn Skov avait l'obligation d'ac­
corder un rcpo> forcé à Jean P.éliveau.

Royal à 
chances 
égales

Un but d« Bill Sutherland, k 
18.10 de la troikièma période, 
a donné hier une victoire de 3-2 
au Royal da Montréal »ur les 
Lions de Trois-Rivières. Ce gain 
plaçait les deux clubs sur un 
pied d'égalité avec chacun une 
victoire dans cette série finale 
de 5 de 9

Une foule de 3,846 personnes 
a vu Sutherland accepter des 
passes de Skippy Burchell et 
Floyd Curry pour déjouer le 
gardien des Lions, Claude 
Evans, et briser une égalité de
2- 2. Les Lions ont retiré leur 
gardien dans la dernière minute 
mais cette tactique fut d'aucune 
utilité. Les autres buts du 
Royal appartinrent à Kelly Bur­
nett et Lulu Denis tandis que 
Gerry Desaulniers et Ed. Hoeks 
tra comptaient pour Trois-Ri­
vières.

Première période 
1- Montréal, Burnett 

(L. Denis. Kowalchuki
3— Trois-Rivières. Deaaulnlera 

(Teaaler, Sleaver
3—Montréal, L. Dénia 

iMantha. Burnett 
Punitions: Deslaurlen 0 40, Dun- ! 
can 17:33

Deuxième période 
4 -Trola-Rlvières, Hoekstrs 

tRavllch)
Punitions: Duncan 13:19 
result 15:43

Troisième période 
6—Montréal. Sutherland 

i Burchell, Curry t 
Punitions: Sleaver 15:15,
15:15.
EVANS 13 10
PRONOVOfiT 10 8

Canada n’est pas
taille au tournoi 
tennis sur table

Il n’a pas gagné un seul de scs 16 premiers matches

DORTMUND, Allemagne — Le Canada a joué, tamedi to:r. son 16cme match 
de tennis sur table sans être parvenu à en gagner un seul, au présent tournoi de 
tennis sur table qui se dispute à Dormund, en Allemagne.

L'équipe masculine a baissé pa­
villon au compte de 5-0 contre le 
Japon et la Yougoslavie tandis 

j que les femmes perdaient par 
j deux fois au compte de 3 0 con­
tre la France et l'Allemagne de 
l'ouest.

21 9. 21 14: Vnsring a défait 
Poulin 21-8, 21 14

Chti les femmes

France vs Canada (3 0) — 
Jutta Kruse a défait Duceppe 
21 14. 21-17: UschI Matthias a n;('

Mileff vs Sawyer

Chez les hommes

Japon vs Canada (5 0)

Il :35

15:50
-■-ijlafi--

a:!1
Fe:

18:10
Chine

10 .
-28

Marcel Bonin, la sensation de l'heure dans les 
présentes séries de la coupe Stanley et la grande 
surprise pour ceux qui l'avaient mésestimé, lève 
son bâton en l'air après avoir compté son cinquième 
but des séries éliminatoires, samedi, au Stadium de 
Chicago. La déception de Clen Hall, dont la figure 
est cachée, se mire dans celle du gros Elmer Vasko.

apon vs Canada (5-0) — Te- 
I ruo Murakami a défait Miklos 
Gadanyi, Montréal 2114, 218:: 
Nobuya Hoshino a défait Roger 

] Desormaux, Montréal, 21 il, 21 
(i; Ichiro Ogimura a défait Jac- 

Poulin, Montréal, 21 5 ri 
2; Murakami a défait Désor- 
maux 21-18, 21-14; Ogimura a 

| défait Gadanyi 218, 215.
Yougoslavie vs Canada (50)

: —.Iosif Vogrinc a défait Gada 
i nyi 2) 19, 21 7; Vilim Harango- 
: /à a défait Pau! Bélanger, Mont 
réal, 21-13. 21-7; Yojislav Mar 
kovie a défait Poulin 21 14. 21 
10; Harangoio a défait Gadanyi

PORTLAND, Oregon — Alex 
Miteff d’Argentine et Garvin 
Sawyer, d’Arnold, Pennsylva­
nie, se rencontreront dans un

i „__ . „ », ln, ,match de dix rounds le 7 avrildéfait I arent 8. -MO. Anne i ^ cn Qr{,5nn Les deux
i Schlaf et Krnse ont défait Du-1 pUgij|stes ont signé leurs con-
, ceppe et Parent 219, 2110. trais jeudi.

Vertex gagne le Campbell
NEW-YORK. — Vertex, un chevet eux pattes frapUei, a 

facilement remporté samedi les honneurs du handicap Camp­
bell Memorial à Bowic, gagnant ainsi $109,000 pour une 
deuxième fois en une semaine. Sa part de $74,595 ajoutée 
à ce qu'il avait recueilli le tamedi précédent en gagnant le 
handicap Gulfstream, en Floiidc, a donné à ses propriétaires, 
J.J. Brunetti et F.A. Piarulli, un total de $153,743 en huit 
jours. Vertex est le deuxième pur-sang à gagner ainsi deux 
courses de $100,000 è une semaine d'intervalle. Round Table 
avait réussi l'exploit en 1957, en gagnant le Coupe d'Or da 
Hollywood et le Westerner.

Le

Skov a gagné mais Vasko a perdu Béliveau a été blessé au 
dos et le mastodonte des Hawks s'est disloqué l'épaule gauche 1 
pour avoir manque de finesse. Mais imagine?, un moment ee qu'il ■ 
serait advenu de Moore si le coup de bélier que Vasko a donne ; 
à la clôture avait atterri dans les reins de Moore. C'était pourtant ; 
là le programme. La rapidité de Moore a déjoué les plans de I 
Pilous. 1-e gros Vasko sera absent pour le reste de la sérié, pro- I 
bablcment. Ce sera un grand vide, pour les Hawks. Mais il va 
encore des bûcherons sur l’alignement, que ce soil Arbour, Pilote.
Nesterenko. Evans, Lindsay, McKenzie ou autres. Et si Vasko a 
abattu de la bonne besogne samedi, les autres n'y sont pas allés 
avec le dos de la cuillère. Bonin a vu bleu contre Litzrnbergcr, ;
Moore n'a pas eu la tâche facile contre Lindsay, Henri Richard 
a passé une mauvaise minute aux mains de Pilote...

• * •

Ce jeu des Hawks, Toe Blabe le voyait venir II voyait aussi ! 
contre ces ouragans les petites statures de Henri, Bonin, Prono I 
vost, Backstrom, Goyette . Nous ne sommes pas partisan fana : 
tique du Canadien mais les moyens de Pilous nous dégoûtent ;
Si l'inverse se produisait, nous ne sommes pas tout â fait assuré i
que Canadien jouirait de notre faveur. Evidemment, l'étiquette1 , individuelle 
du hockey n'est pas pavoisée de gants blancs et de courbettes "j *.
Nous ne croyons pas que le hockey devrait s'acheminer vers le ht troisième joute 
statut de sport de salon. Et c’est précisément ce qui est dont- . . . ... ,
mage, de voir des joueurs de talent comme Pierre Pilote et ! Avant la sen®. .'ni11'' 
Nesterenko faire le jeu d'un instructeur enragé et risquer de | teur des Hawks, Rudy Pilous 
se blesser eux mêmes comme il est arrivé à Vasko. Pilous a pris j avait déclaré à qui voulait 
les Hawks à rien. Il en a fait un club de troisième position | | er|tencjre que son C|UJ5 Jç 
Il a donc son mérite. Qu'il soit grisé au point de vouloir, à n'im- ; „ j,’,, , , .
porte quel prix, s'approprier la coupe Stanïcv, tout le monde le !vra res , n
comprend... I lait afficher une belle tenue

• • • eu cours de la série II a tenu
Mais il est des élans du coeur qu'il faut parfois réprimer, i Parole. Samedi, la joute fut

Canadien perd la 3e joute 4 à 2
jeu brutal des Hawks a le meilleur — Marcel 

et Henri Richard comptent pour les Habitanfs 
Béliveau et Vasko blessés

Par Mario CARDINAL

Bonin disloquer l’épaule. Disons tout 
de suite que si Moore avait été 
â la portée des spectateurs, c'en 
aurait été fait de lui. au moins 
pour la série.

Fn peu plus tard, une autre 
bagarre éclata entre Moore et i pointage 
Glen Skov .Celui qui paya fut... 

qui suivit fut celui i Ralph Bakcstrom qui vit son

Puis Goyette rata une magni­
fique chance Et c'était au tour 

i de Plante de détruire lev esp>- 
i rances de Bobby Hull. Enfin, 
! Hall fut appelé à jouer des 
J bras et des jambes pour rete- 
' nir des rondelles de Geoffrion, 
j Talbot, McDonald et Béliveau. 

Le trio

( Hit Al.O - La rudesse excessive a eu le meilleur sur la rapidité et la 
samedi-soir, lorsque les Blacks Hawks de < hicapo ont remporté 
de la série semi-fina e contre le Canadien.

Et les projets dévastateurs de Pilous auraient besoin de goûter 
a la censure et de recevoir quelques coups de sabre rie la part 
ries officiels. L'attitude de Red Storey, samedi soir, n'est pas de 
nature à atténuer la rudesse des Black Hawks. Les événements 
de demain soir nous donneront raison. A moins que l'arbitre qui 
aura le contréle de la Joute ne fasse preuve de plus de sévérité. 
Canadien perdra encore cette joute. Ce peut sembler une affir­
mation confuse de dire que la rudesse des Hawks coûtera la 
joute au Canadien. 1 e« joueurs de Blake ne sont pas des lâches. 
Mais voici la recette de Pilous : le bâton en croise, à ta hauteur 
des yeux, ou, si vous voulez, le “cross-checking". Un joueur 
comme Henri ou Bonin, qui n'ont pas â vendre en taille, n'ont 
pas le choix : il faut abandonner la rondelle et se protéger de 
■es gants.

ponctuée d’une série d es­
carmouches et deux joueurs 
furent blessés Jean Béli­
veau s'est blessé au dos au 
début de la troisième pério 
de et fut absent le reste de 
la joute Elmer Vasko a brisé 
son attelap.e et s'est dislo­
qué l'épaule gauche, un ma­
laise qui lui arrive chroni­
quement

Dès la mise au jeu, Jacques 
Plante fut appelé à repousser 
une attaque de Hull et Neste 
renko. Puis Toc Blake fit con 
naître sa nouvelle formation • 
Henri Richard, Dickie Moore et 
Marcel Bonin, La tactique ne 
fut pas avantageuse, Glen Hall 
n'effectuant son premier arrêt 
qu'après 6 minutes de jeu. Un 
nouveau trio formé de Geof 
fr'on, Béliveau et McDonald ne 

; fut pas plus efficace.
Plant» sauve la situation

I La rapidité étourdissante des 
Black Hawks devaient portei 
fruit, vers le milieu de la pé­
riode lorsque Bobby Hull arriva 

i seul devant le gardien du Ca 
j nadien. Le joueur du Chicago 
fit une feinte et passa de côté 
à Eric Nesterenko. Ce dernier

punis simultanément pour en 
vire venus aux coups. En leur 
absence, Hall brilla sur Moore 
tandis que Plante s'en tirait 
contre Vasko, Les deux jou­
eurs étaient à peine de retour 
que McDonald et \rhmir les 
remplaçaient, à peu près pour 

1 les moines motifs.
Le Tricolore se rua à l'atta­

que. Hall en vit de toutes les 
couleurs. Puis Bonin compta. 
Un but de toute beauté. Ce fut 

I lui qui porta d'abord le disque 
rn territoire du Chicago. Il 
passa à Henri qui vit son lan- 

j cer mourir sur la jambière de 
Hall. Pilote prit le retour pour 
perdre à Moore qui lança dure 
ment. Hall bloqua mais perdit 

; IVquilibre. ("est alors que Bo 
nin joua superbement du revers

de Moore-BoninHenri Richard, 
ce qui n'était pas de matière â 
accorder un repos à Hall.

Une autre échauffouréc é 
data, cette fols entre Moore 
et Vasko la première d une 
série de trois, trou le brillant 
ailier du Canadien devait sortir 
vainqueur.

Liti compte

chandail tiraillé par un specta 
tetir.

Troisième période

pour pas.<
sembla avoir Plante à sa merci | jon par.()

... I Tl était évident que la consi- et lança avec précision mais le, du
.... , gne pour les Hawks, était de gardien mon* *•*déjà vu ries joutes éliminatoires plus violentes que | ,e ranadi(>n ^ès la or()., plongcon d

y J?îrtlïi:.0UJeî 1 mière mise an o u. 1rs joueurs
On a

relie de samedi
bagarres étaient plus nombreuses et plus sauv ages Mais on a rte Rudv Pilous se sont riiés sur S jambières 
rarement vu des joutes où la rudesse était à re point érigée en montréalais 1rs écrasant 
système. Et si on a assisté à très peu de bagarres violente- Mlr bande lorsqu’il- en a 
'plutôt des accrochages ou de légères escarmouches), c'est <jue viient ja chance, leur plaquant 
les joueurs rie Pilous sav aient à quoi s'en tenir : donner le coup j ]p hnton dans la figure en d au- 
sournoisement et éviter ta réplique qui donne une punition aux tres occasions 
deux joueurs simultanément. Il est malheureux que le Canadien C'est le trio Hull Vharram- 
n'alignr plus des murailles comme Emile Bouchard et Kenny i Nesterenko qui a dominé le prr 
Reardon. Remettre le change, ee serait actuellement 1a formule ■ -nier engagement, tandis que Al 
rie réplique adéquate. Mais avec 1rs joueurs qu'il aligne actuel-1 \rbour el Pio -e P1 •- aff 
lement, le Canadien aurait le dessous, dans une bagarre. En plus chaient une tenue infaillible à 
de risquer des blessures. Ce qui n'arrangerait pas les choses. la défensive.

dien montréalais effectua un j 
c toute beauté pour | 

retenir la rondelle entre ses

Le Canadien, acculé au mur, 
i força le jeu dès le début du 
| troisième engagement mais les 
| Hawks jouaient du jeu exces- 
j sivenient défensif pour produire 
des échanges ennuyeuses, sans 

' trop d'éclat, qui laissaient les 
("est au cours d'une attaque doux gardiens passablement j 

massive de- Habitants que ( hi tranquilles
cago porta son avance à 3-1. Ted i Puis Eddie Litzcnbcrgcr s o jj 
Lindsay s'empara du disque chappa pour arriver seul devant | 
dans son territoire et traversa Plante 11 lança deux fois, le 
toute la patinoire pour passer : gardien du ( anadlcn bloqua j 
à Litzcnbcrgcr, à découvert de deux fois. Ut Canadien compta, | 
vant les buts de Plante l.e I sur une belle fabrication de ieu I 3 
grand No 12 des Hawks lança j de Marcel Bonin. Marcel prit 
avec précision pour trouver le le disque dans son territoire. ' 

in ou net | la porta Jusqu'à la ligne bleue
du Chicago pour la passer à!

| Henri Ce dernier, à une quln 
| zaine (le pieds de Hait, laissa 
partir un boulet qui trouva | s 
le seul pouce non protégé par 
le gardien des Hawks.

Le Canadien continua d'atta­
quer et Hall se surpassa sur

des lancers et Provost. Geof­
frion et de nouveau Provost.

C'est à ce moment que Hen 
ri, qui fait preuve habituelle­
ment d'une grande précision, 
rata l'unique chance d'égaler le 

Acceptant une belle 
de Dickie Moore à la li­

gne bleue du Chicago, Il arrj- 
wa seul devant Hall pour lajirer 
i sur le gant de ce (fermer.

Les oeux clubs continuèrent 
j à pratiquer leur ion, offensif 
: pour le Tricolore, défensif pour 
I Chicago. Toe Blake retira son 
| gardien à la dernière minute 
I pour permettre à Glen Skov de 
1 compter un but de sûreté, le 
! dernier de la joute, qui devait 
1 sceller 1" de la joute.

lèr# period*

Pt nous n*r>n 4 <*l.

11.J7

13 18 
Ltnd

coin
Et Vasko s'en prit de nouveau 

à Moore, mais sans succès, t ue 
minute plus tard, il mit le 
moment venu de remettre la 
chance à Moore, plongea sur lui 

r>r la rondelle en bal mais compta sans la rapidilé du 
s us Glen Hall éten-jehampion compteur Ce fut la 

clôture qui prit charge de lui

Ait»' Fiente It - Hell 11 
Dnixlèmn pèriod*

Montréal. Bonin
t Moore i d so
Chicago. Lltaenbertar (Unda..v. .Klotni 18 44
unltloi IJt7*nb«*rg*r 1 58. H 
Richard 1 58. Arbour 3 3A, Mac­
donald 5:28.
Arrêt Hall J8 - Planta • 

Trfdaiêm* période
Montréal H Richard 
• Bonin ) c 48
Chicago Skovi F>rgufton * 18 M
Punition Aucun#
Arrêtai Hall 11. Planta t

Moins d'une minute plus tard 
c’était au tour de Lome Fer 
g u s o n d'arriver seul devant 
Plante. Encore une fois, Plaile 
effeetna la pirouette appropriée 
pour bloquer une rondelle fou­
droyante.

Efcannouth»
La rudesse des Hawks, conti 

nuait, dévastatrice et exaspé 
rante. Puis les Canadiens en 
current assez. Les ripostes vin 
rent. C'est ainsi qu'éclata laGerry Ehman donne la 3eicfe-arfec™» 

joute aux Maple Leafs
TORONTO Gerry Ehman. 

une recrue dont l'acquisition 
pv les Maple Leafs »va!t sus 
cité une certaine dosapproha 
t;on dans certains milieux spor­
tifs de Toronto, a remporté les 
dividendes qu’on attendait de 
lu:, samedi soir, alors qu'il a

Le hockey
* \ m f n i

Ligue Nationale
Bo.strw 2 Toronto ^ 
Canadiens 2 Chicago 4

1 l-H( tmérlralne
xrhf'ter 0 Bufalo ? 
•rthev i Clè\ eland 3

1 igue du Quebec

i H,rr v 4TION w r

CAN ADIPTsA
CHICAGO

BOSTONTORONTO

Les compteurs de 
la coupe Stanley
P.onln. Cana.1 en»
NC»-re. Canadien» 
btlDeau. Canadiens 
McKennty, Bomcmi 
M .’koll. Bosto i 
l..t .rnberger Chluaft 
laWne. Bos'on 
Rtaniuk, Boston 
Knmati. Toronto 
Oeoffrion, cansd’.e-R 
Moan. ChL'Sgo 
Richard, H., <’anad < 
loppa/.lni Boston 
î.each. Boston

marqué deux buts pour condui- 
r* les Leafs à une victoire de i 
3-2 sur les Bruins de Boston, j 
Ce gain réduit à une seule par ; 
tic l'avance des Bruins dans , 
cette série semi-finale de 4 de 
7. Ehman a compté le but éga 

j lisateur. alors qu’il ne restait 
que 3 minutes de jeu daas la 
troisième période et a marqué 
le but vainqueur après 5 minu­
tes de jeu supplémentaire.

Les Bruins ont pris deux fois 
l'avance et à chaque reprise, 
les joueurs de Punch Imlaeh 

i sont v enus de l'arrière pour 
! ogalps.

C'est d'abord Stasiuk qui a 
compte au tout début de la 
première période pour mettre 
Boston en av ant. Frank Mahov- 

I lich purgeait une punition au 
moment rie ce but.

Les Leafs réussirent à porter 
le pointage U vers la fin de 
cette première période, grâce 
à nn but de Bob Pulford. sur 
une passe de Ron Stewart.

Stasiuk remit le- Bruins en 
avant après 17 minutes de jeu 
dans la seconde période et cet 
avantage devait mirer jusqu'au 
but de Ehman, à la fin du der 
nier engagement.

C'était la première fois, dans 
lo8 p lèsent es séries élimnatoi- 
res. que le jeu était forcé en 
supplémentaire. Ce gain des 
torontoia a quelque peu aug- 
fenté leurs chances de partici­
per à la finale pour la coupe. 
Les deux club, s affronteront 
de nouveau, demain soi*-, au 
Maple Leafs Garden de Toron­
to.

Rrcmlêr» period*

Trohicmc prrlod* 
Toronto: Ehman 
t Horton. Harrison)
Punition Aucun»Arrêt»: Bower 9 - I mV- c
F.RIOni SlTÎM.rMFM \1RF

Toronto 
t Harrl». 
Punition A 
Arrêt. : Pow

Ehmaj
ifahovl!

l—Bostor 
i Mohn 

3-toron i

pttRlnk 
Bueykl 

: Pulford

L\

Punitions Mahot 
ford 1:11. Mack*
« l.\ t,um>v users 
5 ta Brewer 12 08 
Arr*!« Bower 11

Deuxième période 
Bo*tor.. ChâAtuk B 'cvk
P • t'orp Mol » .1 b’.
n *n t»*bin* i» *~
Arrêt»: R^er 12. I urr *'

18 ?1
Pul-

Le ville Mf-Royal 
champion pee-wee
Les Canadiens de ville Mont- 

Royal, inspiré par leur gardien 
de buts Brook Armslr-um.. a 
reinporlé hier le championnat 
de riockev jveewee de la pro­
vince de Québec.

Samedi, les Canadiens avaient 
blanchi l'école Brébeuf de Ro 
«emont par 44) su,- de- buts de 
Erigon. R?tt<. Davidson et 
Beaudoin. Hier, ils l'ont em­
porté, encore par blanchissage, 
sur le Trois-ivière*. champions 
de la val’.-e du St Maurice par 
64). Erigon a marqué 2 buts 
Bowel), Raft.. Sruco Johnson 
et Bob Hélie ont marqué les 
autres.

Le Trois Rivières s'était clas 
sé pour la finale en disposant 
du Sherbrooke par 6-1, samedi. 
Michel Gélinas, un pâlit gai' 
lard de 10 ans pesant 80 livres, 
qui a marqué deux buts lors de 
cette joute a été désigné la ve­
dette du tournoi.

Sl-Jérôme en avant 
par 2-1 sur NDG
l.ea Almietles de St.léiôoje 

ont remporte une victoire dif 
: ficile sur le« Monarchs de NDG 
au compte de 3-2 pour prendre 
une avance de 2 1 dans leur 
série semi finale de 3 de 5.

Leheau, Turcotte et Strike 
ont compté pour St-Jérôme tan­
dis que Llna.-av et Déli.-le mar 
quaient pour In- Monarch.».

I joute.
et Marcel Bonin. Puis la fièvre 
se propagea. Dickie Mo t s en 
prit à Ted Lindsay qui vint se 
mêler dc« affaires des autres. . 
Mais l'arbitre Red Storey était 
tolérant et rata cette première 
chance de donner la première 
leçon.

Une deuxième bagarre éclata 
entre Henri Richard et Pierre - 
Pilote. Encore une fois de cour­
te durée et encore là. aucune 
punition ne fut infligée.

Chicago 1 ., ,

Puis les Hawks comptèrent 
deux buts rapides pour prendre 
une avance de 2-0. l e fut d'n 
bord Al Arbour qui rata une 
passe pour compter. Il effec 
tua une montée à l'emporte 
pièce pour, devant les buts, pas 
ser à la droite, à Bobby Hull. 
Mais Jacques Plante tenta d'in­
tercepter la passe et le disque 
glissa entre ses patins pour 
trouver le fond du filet.

Puis I.itzenberger arriva scu! ; 
devant Plante et ce dernier dut 
se jeter à deux genoux pour 
retenir la rondelle.

("est Lome Ferguson qui pnr 
ta le compte 2 0 en faveur du 
Chicago, le tut vm lancer fa 
rile de la ligne bleue que Plan 
te. nui avait la vue obstruer 
par Talbot, ne vit pas La ron­
delle passa entre sa jambière 

, droite et le poteau des buts
Le reste de la période fut 

marquée d'un sursaut d'énerg-» 1 
du Canadien, qui pour la pie 
mière fois depuis le débit! de 
la Joute, sut tenir tête aux jou­
eurs de Pilous.

Canadien se réveille

Si Chicago a donné une leçon 
de hockey au l anadien. dans la 
première période, la leçon a 
serv i car, n eu! été la brillante 
tenue do Glen Hall, le Trlco 
lore aurait a coup sûr pris les 
devants, dans la seconde repri-

■

Al.

-v ' ■ '

Cette période fut marquée 
d'une demi-douzaine d'escar­
mouches, plus ou moins sérieu­
se». plu» ou moin» massives Le 
bilan une épaulé disloquée 
pour le géant Elmer S'asko 

Dès le premier jeu, Litzen 
berger et Henri Richard furent

La vie a ses bons moments...

prendre une MOLSON c’est agréable
.a bière de chez nous

tr
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Faits divers:

Sept morts violentes dans le Québec;
pertes de $8,000,000 dans un incendie
Scion la Presse Canadienne, 32 personnes ont perdu la vie de façon tragique 

au cours de la longue fin de semaine de Pâques qui a commencé à 6 heures jeudi 
soir. De ce nombre, 21 ont perdu la vie dans des accidents de la route. La confé­
rence canadienne de sécurité routière a prédit que 35 personnes trouveraient la 
mort dans des accidents d'automobile au cours du

!

EN BREF

Voici l’aspect que presentm ent quelques-uns des camions remorque de la Firme 
montréalaise Maislin Brothers apres qu'un incendie eût détruit l'un de ses 
entrepôts à Blackpool. Que , près de la frontière américaine Le sinistre, qui s'est 
déclaré tard vendredi soir, a causé des dommages évalués à quelque <?S,OOO.OQO.

(Photo '1.1 DKVOIR ')

INFORMATIONS SYNDICALES

Accords internationaux 
conclus par les marins

NEW YORK. — Dans son edition de samedi, le NEW YORK TIMES écrivait 
que les syndicats internationaux de marins sont tombés d'accord sur les premiers 

objectifs a viser dans une campagne mondiale pour organiser les ouvriers maritimes.
Le journal signale que la di-inay Shipping, mais aussi sur 

vision canadienne de l'Union in-! roux de l’Iron Ore Company et 
ternationale de-- marins a déjà de la Bowater Steamship Compa- 
annoncê son intention d'organisé. ' ny. 
les équipages des onze navires 
de la Saguenay Shipping Com­
pany, qui arborent le drapeau 
anglais et sont montés par des 
marins anglais. Cetu décision 
aurait l'entière approbation de la 
British National Union of Sea­
men et l'on croit qu'elle donnera 
lieu à des développements syndi 
eaux du même genre dans les 
ports des Etats-Unis

le dr

l.i

Le syndicat canadien ve r rem 
placer les équipages anglais par 
des marins canadiens non seule­
ment Sur les navires de la Sacm

On sait que seuls les marin' 
américains gagnent des salaires 
plus élevés que les marins cana­
diens, Ceux-ci gagnent quatre 
fois plus cher que les marins 
anglais.

Au congrès international des 
travailleurs du transport, a Lon­
dres, l'an dernier, les syndicats 
de divers pays ont décide que la 
nationalité oes propriétaires de 
navires serait à l'avenir le fac­
teur décisif quant au syndicat 
ayant juridiction au point de vue 
organisation ouvrière, plutôt que
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I.’Ontario vient en tète avec 
12 morts dont 9 dans dos acci­
dents de la route. Kn Colombie- 
Britannique. 7 personnes sont 
mortes dans des tragédies ; 4 
d’entre elles ont trouvé la mort 
dans un incendie à Revclstoke. 
Dans le Québec, on dénombre 7 
morts violentes, dont 4 victimes 
d accidents de la route et deux 
personnes trouvées asphyxiées, i 
Voici les noms de quelques-unes 
des victimes :

TROIS RIVIERES. Deux 
[ hommes ont été trouvés morts 
asphyxies dans leur voiture hier 
près de Trois Rivières. Il s'agit 
de MM. Gaston LAPERRIKRE. 
'If, ans, et Alcide I.ANTKIGXK. 
21! ans. tous deux de Trois-Riviè­
res. Selon la police, ils se se­
raient endormis et auraient été 

I asphyxiés par du monoxyde de 
j carbone.

MILAN, Que. La petite 
: Marie-Claire COTE, lü ans, a 
i reçu une balle dans le cou et 
: est morte au cours de la fin de 
i semaine, dans cette municipa­
lité située à quelque 90 milles 
au sud de Québec. La police a 
déclaré que le frère de la vic­
time, Alphonse, âge de 20 ans, 
était on train de nettoyer sa 

: oarabine de calibre .303 lorsque 
le coup est parti accidentelle­
ment.

Un jeune homme de 22 ans, 
Jean MOREL, est. mort samedi, 
heurté par une automobile qui 
est montée sur le troltoir à 

! Ville d'Anjou, municipalité sise 
dans la banlieue de Montréal. La 
police a révélé que le jeune 

! homme marchait sur le trottoir 
! en compagnie de son amie iors- 
! qu'une automobile est montée 
-ur le trottoir, dans une courbe, 
et les a frappés. La jeune fille 
a été transportée a l’hôpital, 
souffrant de blessures graves.

A Montréal également, M Jo­
seph COTE. 55 ans, conducteur 

; d'un camion d’huile, est mort 
samedi, écrasé sous les roues de 

: son véhicie. Selon la police, ir 
victime venait de sortir son ca- 

: mion lorsque celui-ci a commen- 
! ce de descendre une côte. Corn 

me il courait pour essayer de 
l’arrêter. M. Côté a glissé sous 
les roues,

CHICOUTIMI — M Lorenzo 
Villeneuve, âgé de 45 ans, a été

conge.
tué jeudi pendant son travail 
sur le site d’une nouvelle sta 
tion d'électricité appartenant à 
l’Aluminium Company of Ca 
nada près de Chute-dos Basses 
M. Villeneuve est mort lorsqu'il 
fut frappé en arrière du cou 
par un madrier qui le projeta 
dans un trou d'eau.

Un incendie cause des 
dégâts évalués â 58 
millions à Blackpool

CHAMi’LAIN, NY Les 
flammes, avivées par un vent 
violent, ont détruit vendredi 
soir un entrepôt d'une firme de 
camionnage à un mille au nord 
de Champlain, du côté canadien 
des frontières entre le Quebec 
et l'Etat de New-York. Les dom­
mages sont estimés à $8.000,000. 
Personne n'a été blessé.

L’entrepôt, pré.; des hangars 
des douaniers canadiens à 
Blackpool, Que. appartenait à 
Maislin Brothers, une firme do 
transport par camions de Mont- 

: réal.
L'incendie a éclaté a 9 h. 30 

; du soir et le travail des pom­
piers de Champlain. Rouses- 
Point et Lacolle, Qué., a été 
rendu difficile par des vents 

’ atteignant parfois 50 milles à 
l’heure. Des -explosions ont sc- 
vnué l’édifice de riment a un 
otage, construit il v a 3 ans au 

| coût de $200,000.
Les pompiers ont cessé de 

combattre l’incendie à minuit à 
■ cause du manque d’eau. Les 
douaniers, qui ont fait restitue 
ries dommages, ont déclaré qu'il 
faudra deux ou trois jours 
avant que ic brasier s’éteigne 
de lui-même.

La plupart des marchandises 
| dans l’entrepôt de 800 pieds 

de long par 50 de large ve­
naient des Etats-Unis et de 

1 valent être transportée.- à di­
vers endroits an Canada. On 

| ignore pour le moment la cau­
se de l’incendie. Blackpool est 
situé' à 30 milles au sud de 
Montréal.

aujourd'hui encore qu’arrivera 
le premier d'entre eux. Selon j 

Ile ministère des transports, qui 
a effectue un relevé aérien rie 
la situation des glaces dans le 
golfe SU.aurent, la situation 
n’est pas très favorable au 
passage des navires et quatre 
navires océaniques qui mmnl 

i lent actuellement au large de ; 
Terre-Neuve devront attendre 

I au moins trois jours avant d’en- 
trei dans le golfe Ce sont le 
cargo allemand "Volumnia", le 
cargo britannique “Manchester 
Mariner", le cargo allemand 
Wolfgang Russ" et le cargo 

i italien “Maria Fosto G". D’au­
tre part il se peut que l’ouver­
ture de la Voie maritime soit 
retardée si le fleuve n'est pas 

I libéré asez tôt des glaces. On 
croyait que le premier cargo a 
faire son entrée dans la Voie 
maritime le ferait le 20 avril 
mais il semble qu'il sera impos­
sible de baliser le nouveau che­
nal avant plusieurs jours enco- 

| rc.

Indes: 23 morts dans
l’écrasement d'un avion
CALCUTTA, Indes un ao- 

jobus DC-3 s’est écrasé hier près 
de Kailikandi, dans l’Etat (l’As 
sem, entraînant dans la mort 
ses 19 passagers et scs quatre 
membres d'équipage. Parti de 
Calcutta hier matin, l’avion s’est 

j écrasé quelques instants avant 
d’atteindre Kailakandi, son 

i point de destination. La com- 
I pagnie aérienne, la India-s Na- 
- tionalized Domestic Air Compa- 
, ny, a déclaré que 5 enfants sont 
au nombre des victimes.

101 descendants directs

Cartes de crédit
Les Chemins de fer nationaux 

et la Société Air-Canada annon­
cent l’émission prochaine d'une 
carte de crédit commune, la 
première du "enre, qui en plus 
d'être utilisable pour !e trans 
port et les services sur tous les 
parcours desservis par les deux 
compagnies au pays et à l'étran­
ger, le sera également pour les 
séjours dans les hôtels, l’usage 
du télégraphe et le recours aux 
messageries.

Tarif majore
Les compagnies Télégraphes 

du National Canadien, western 
Union, Anglo American Cables, 
Télécommunications du Pacifi­
que Canadien, Société canadien­
ne de télécommunications trans­
marines et Commercial Cable 
viennent d'annoncer à Montréal 
que dès le 1er avril prochain.

4 cargos retardes 
par les glaces

Tout est prêt dans le port de 
Montréal pour recevoir les 
océaniques mais ce n’est pas

LEWISTON. Maine — Mme 
Philomène Therriault, née à 
l'Isle Verte, dans le Québec, est 

| décédée a Lewiston à l’âge de 
87 ans. Elle laisse 101 descen- 

! riants directs: six fils, quatre 
filles, 28 petits-enfants, 62 ar- 

I rière-petits enfants, et un ar- 
rière-arrière-petit-enfant L u i 
survivent également plusieurs 
nièces et neveux parmi lesquels 
on compte deux prélats catho 
liques le révérend Père Valé- 
rien Bélanger, de Montréal, et 
!e révérend Père Léon Pelletier, 

i des Trois-Rivières.

MADAGASCAR:

Cyclone et 
inondation

TANANARIVE Plus de 
j cinquante miile personnes ont 
i dû évacuer précipitamment 
j leur demeure dans les banlieues j de !a capitale, au cours de la 
i fin de semaine, alors que les 
i inondations provoquées par un 
cyclone dévastateur atteignaient 

j les environs de Tananarive.
! Toute la partie occidentale de 

la grande île a été ravagée jeu­
di dernier par l'un des pires 
cyclones que l'on ait encore 

! connus.

Des dizaines de milliers de 
personnes gagnent en hâte le 

j centre de la capitale traînant 
! des animaux et emportant leurs 
; biens les plus précieux. Des 
| flottes de camions et de voitu­
res conduisent les réfugiés 

| vers les écoles, les églises, les 
j immeubles administratifs trans 
formés en centres d’accueil, 

i Une pluie torrentiellp tombe 
; sur le nord-ouest de l’ile depuis 
vendredi. L'ilo de Madagascar. 
République autonome de la 
Communauté française, a une 
superficie de 230.000 milles car­
rés et une population de 5.000, 

1000." ("est la pire catastrophe 
de notre histoire", a annoncé 

i le premier ministre Philibert 
J Tsiranana. Un appel a été lan- 
I cé à la présidence de la Corn 
j mimante à Paris pour l’envoi 
I urgent de vastes secours.

le tarif des càblogramnits en­
tre le Canada et tous les pays 
étrangers se trouvera majore 
de deux cents te mot, en 
moyenne. T.cs tarifs des autres 
classes de service seront pro­
portionnellement reh a u s s c s. 
Cotte mesure, explique t on, a 
été dictée par l’élévation des 
frais d’exploitation dans les bu­
reaux canadiens de réception 
et d’expédition

Des triples
Mme Bernard Cardinal, de 

Pointeaux-Trembles, dans la 
i banlieue montréalaise, a donné 
naissance à trois jumeaux, jeu­
di soir, ("était le quatrième 
groupe de triplés nés ns la 
région de Montreal au cours du j mois et le deuxième â l'hôpital 
Stc Jeanne (l'Are, en autant de 
jours. Les trois heir's, des fil­
les, ont été confiés à des incu­
bateurs mais ils semblent via­
bles. Par contre, des trois ju­
meaux que Mme Claude Mar- 

i ehand, de Montréal-Nord, met­
tait au monde mercredi, dans le 
même hôpital, l’un est mort 
quelques heures après sa nais 
sance. On juge phénoménal 

; que quatre roupes de triplés 
voient le jour en moins d’un 
mois dans une ville de l’enver­
gure de Montréal.

Pétrole à Causopscal
QUEBEC — Le bruit court 

i dans la Vieille Capitale qu’une 
entreprise dr prospection pé­
trolière dont le nom n’est pas 
divulgué a découvert à 4,700 

, pieds de profondeur, dans la ré­
gion de Caitsapscal, un lit de 
pierre calcaire dont les échan­
tillons remontés à la surface 
dégagent une forte odeur rie 
pétrole. On soutient que le 
ministre provincial des mines. 
M. Cottingham, s’est montré 
très intéressé par la découver­
te.
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Imperméable 
et coiffure CAOUTCHOUC

NOIR

Four 6a 14 ?nt

Let 2 pieces 4.69
Pratique cet ensemble pou celu qu va a 
l’ecole. au college. S'enfile comme un gant. 
Manches raglan attaches métallique;, i lar 
ges poches a l'inferieur, empiecemen* (-onre
cape au dos

Coiffure patio-montagne pour convenir
r>| Tl M — MF> 7ANINF IU MOVTHiV> R WON

Pour garçons 6 a 18 ans

49*
Pour le jeu ou l'école, voilà le coupe-vent qu'il 
faut Souple et solide COTON "SHEEN '. 
Glissière devant, 2 poches fendues de biais, dou­
blure finette à damiers Beige, Charcoal, Marine, 
Brun
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Vestons sport

11.95
Le BLAZER toujours populaire auprès de 

la jeunesse En flanelle anglaise "Black­
burn teinte marine Devant croisé, poches 

plaquées, bonne doublure rayonne, boutons 

gris. Pour 10 à 15 ans
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Pantalons flanelle grise
4.9*

Pour fi à 18 ans. Le pantalon pour Pour fi a 12 ans. avec arrière-
convenir au blazer marine Texture taille élastique et demi-ceinture
flanelle (laine et coton) de qualité devant Pour 13 à 18 ans à taiMe 
résistante. Genoux double à Pinte- ordinaire 
rieur pour longue.durée (glissièrn
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Vente échange $130.
pour votre réfrigérateur actuel, à moteur scelle et rendement 

normal de réfrigération — sur

Nouveaux “duprex” 1959
12 pi. eu. — 2 zones entièrement automatiques 

Réfrigerateur-congelateur combines

valeur de . . . . . . . . . .  419,00
allocation d echange 130.00

Total 289.00
2.73

par semaine

SERVICE ET GARANTIE DUPUIS GARANTIE DE 5 ANS SUR 
L’UNITE SCELLEE

DEUX APPAREILS EN UN SEUL complètement isole* l'un de l'autre.

• roBffelatrur plHn* Urfrur, r»pt- 
rlté «X 1b$

• romp«rHm*nt« prtflqu*» Men 
arenrA* pour If beurre, le» oeuf», 
etr.

• TaMette» «Uf roulette* en nvlon 
farllr* ii menler. s'enlèvent pour 
Ir nrtfoTupr

• ? tiroir* roulisiants pour fruit* 
et léfume».

• Tortr Rllenrleutf »e fermant tier» 
mAMquement

• Strie mix Urne» rourhe*
• « nmpartlment dsn* le pour 

prorUlon*.
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MAGASIN A RAYONS ^£>«pu» RAYMOND DUPUIS, president - 865 EST. RUE STE CATHERINE, MONTREAL Victor 2 5151 STATtONNr r*--


